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La fin de la suprématie maritime

de l'Angleterre

'impressionnant bilan de la guerre sous-marine
e*«

L'Al'emagne a perdu 188 sous-marins
Alliés et N eutres 6.33 j navires pour .2.235.024 tonnes

A partir du moment où les Etats-Unis entrent
:n ligne, les moyens de toute nature s'accu-
nulent contre l'Allemagne. Dès septembre
(917, ils mettent à la disposition des Alliés
les bateaux spéciaux pour la chasse aux
cous-marins. Ils envoient des torpilleurs en

tngleterre, des yachts et des chasseurs en
France. Ils arment un certain nombre de
'entres d'.aviation et d'aérostation.
Nous avons vu que pour empêcher les sous-

-narins allemands de sortir de la Mer du
Nord, un Immense champ de mines est établi
entre l'Ecosse et la Norvège. Ce barrage n'a
pas moins de 250 milles de long et 50 milles
de large. Composé de 15 lignes de mines, son
établissement dure sept mois et nécessite cent
mtlle mines. Sans l'appui de la marine amé-
ricaine qui en mouilla 80 cette oeuvre co-
lossale, qui gèna si sérieusement les sous-ma-
rins, n'aurait pu être exécutée.

L'entrée en ligne des Etats-Unis a d'autres
conséquences. Elle permet d'avoir, envers les
neutres qui ravitaillent l'Allemagne, beau-

coup moins de ménagements. Tout d'abord
pour empêcher les neutres de commercer avec
l'Allemagne, les Etats-Unis mettent l'embargo
sur les marchandises. Le chiffre des impor-
tations en Suède, Norvège, Hollande et Dane-
mark baisse brusquement dans des propor-
tions énormes. De trente-trois millions de
dollars en janvier 1917. il descend il deux
m'ilions six cent quarante mille dollars en
janvier 1918; ce n'est pas le blocus direct du
littoral de la mer du Nord par les Anglais qui
a sérieusement gêné l'Allemagne; ce sont les
mesures d'ordre économique prises par les
Etats-Unis pour empêcher les neutres, llmi-
trophes de l'Allemagne, de la ravitailler.

Mais c'est surtout dans les mesures prises
pour reconstituer le tonnage perdu que l'en-

ltée en ligne des Etats-Unis a eu une grande
importance, pour l'Angleterre surtout, dont
les chantiers de construction manquaient
d'activité. Les Etats-Unis arent un effort co-
lossal 1 au moment de leur entrée en ligne,
leur marine marchande Jaugeait 2.750.000 ton.
neaux. Au 1- septembre 1918. elle atteint

tonneaux.

Les pertes de l'Angleterre

En outre, la président Wilson ressuscite le
vieux droit d'angarie qui permet d'uti-
liser un nombre important de navires neutres
de passage dans les ports des alliés.

En 1914, le tonnage de la flotte commer-

ciale, alliés et neutres, s'élevait à 40.524.000
tonweaux dont 18.356.000 pour l'Angleterre.

Le tonnage total perdu a été de 14.802.000
tonneaux.

L'Angleterre a perdu plus de 9 millions
de tonnes, soit la moitié de son tonnage ini-
tial. Or, pendant les quatre années de guerre,
elle n'a lancé que 3.770.000 tonneaux de na-
vjres marchands.

Il faudrait ajouter le tonnage avarié et non
détruit, dont le chiffre a été considérable, pri-
vant ainsi la flotte marchande d'une partie
de ses ressources et nécessitant pour les ré-
parations une main-d'oeuvre non négligeable.

Pour ce qui concerne particulièrement l'ac-
tion sous-marine, elle a causé à l'Angleterre
la perte de 2.G60 navires, soit tx.

Il convient d'insister sur le fait que, pour
iRir, les Allemands ont eu, depuis le début

et jusqu'à la fin, un nombre senei-
)]ement constant de 150 sous-marins en ser-
tire, mais que, sur ce nombre, la moitié à
'jeÀrtf.étaie»t en croisière. Malgré les formi-
iables défenses accumulées contre cette
toixantaine de sous-marims et en dépit des
.'alises multiples propres à restreindre l'effi
'arité de leur action, on trouve qu'en août

le tonnage coulé atteignait encore 2R3îR.i
onneaux, lorsque les mauvaises nouvelles

eçnes du front commencèrent à produire
cura effets

Il faut insister aussi sur le fait que 'a
loixant.aine de sous-marins allemands «i.
;roisifTP opérait dans un pfipaco restreint qui
lA bornait à la Meditprrain?p, ]a Manche, lu
vfer du Nord, el une petite portion de l'At
antique. C'est sur cette faible surfnce. qm

tes Alliés ont .accumule' leurs mnypns <1p -1p-
fensp. c'f-st-à-rlin» dans une région infinie
q:iand on !1 compare à la zone d'action pos-
slhle pour des bâtiments franchis sur toutes
tes parties du Mande.

Fn farp des dér.'ats commis par la gnerr?
sous-marine allemnndp, il faut indiquer la
nombre des eous-marins perdus.

Pendant la guerre, il a été mis en servir?,
far les Allemands, un total de 3HSunités. I.p
nombre dp sous-marins détruits par lrs Alliés
a fil' 169 'cent soi.rantr-neiif) seulement
en ne tPnn'nt nns comnte de roux oui ont "té
létruMs vo'n'Mnirement pnr les Allemands
Il la fin de 1a cuprTp Il!!). des bâtiment;
échoués et fn'nnnes <M). des accidents IRI.

Cenendant. si on tient* ronintp de toutes tes
pertes dnps t\ l/i "lierre, on note d'un çAte1
1RP î.iinrmnds perdu?, de l'autre
Cfit* C-'lliAs nf neutres)

nI'

sous-mnripe;. R -<• pnv'res.. *onnp=
par mines, r>7ftnnvirpe offl?7r.fift termes
sans nnrter <i<->130.000ton" i- perdus pour
d'autres causes.

D Voir mu des t7 novembre' 3 lt *«
8 décembre et- 9 Janvier.

guerre commerciale menée par les Alle-
mands a subi un échec: C'est incontestable.
Mais il ne suffit pas de le proclamer bruyam-
ment. Il faut se pénétrer des causes de cet
échec. Les considérations présentées ici per-
mettent sans doute de se rendre compte que
les sous-marins ont réellement « la vie dure
et que le sous-marin, employé contre les na-
vires de commerce, est une arme terrible.

L'Angleterre désormais menacée

En 1M8, une publication allemande Uécla-
rait

« Pour le passé, l'arme sous-marine n'a
été que l'instrument d'expiation des préroga-
tives impérialistes de l'Angleterre. Mais, pour
L'avenir, ce sera L'épée de Damoclès suspen-
due sur la Grande-Brctagne. »

Cette opinion semble tout à fait judicieuse
et nous présenterons prochainement un plan
indiquant comment on pourrait utiliser des
sous-marins français dans une action contre
les communications britanniques.

suivre). CAPTA!-)SORB.

Le Docteur ECKVER,
ex-pilote du Zeppelin Z- B.-III, qui lit la

travcrsée de VAUaintielue, et qui a posé sa
candidature à la présidence du Reich.

APRÈSVINGTJOURSDEVEUVAGE
UNPAIR D'ANGLETERRE

SE REMARIE

LONDRES,2] janvier. Le 28 décembre Aer-
nier, le marquis de Winchester, pair d'An-
glPterrc, perdait sa femme. Il v a quulqnes
jours, dans la petite chapelfe de Savoy
Street. en présence de trois amis seulement
le marquis se remariait avec une /cuve, fille
d'un gros négociant de Londres

Le. nouveau remarié est âge de 62 ans.
Ce fut, un mariage secret, mais tout le

UNE NOUVELLE VARIÉTÉ DE BLÉS

a
présente hier ;ï l'Académie des Sciences une,
ni4c dans laquelle il rend compte des travaux

résistants, ce qui n'avait jamais été fait.
Les hyhrides ainsi créés sont beaucoup plus

vigoureux que les blés actuels. Ils fournissent
des crains durs dans le nord de la France
ou les blés durs connus n'arrivaient pas ù
maturité.

De plus, les croisements de ces nouveaux
hybrides eux-mêmes avec les blés usuels ont
donné il leur tour à M. ninrfnphem d'autres
Jitfiiéi-s nouvelles d'une grande valeur cul-
tiiralc.

A LA MAISON DE

Paris, 21 janvier. M. François Albert
vient de, convoquer M. Silvain et MmeSe-
gonrl-Weber. sociétaires de ]a Comédie Fran-
çaise, auxquels il a demandé de donner dans
un avenir prochain leur démission. f)n croit
que les deux célèbre» artiste! céderont à

cette démarche.

LES GRANDS RAIDS

La mission aérienne

Paris-Tchad couvre

l'étape

Avord-Perpig^an
BOURGES,21 janvier. Le camp d'Avord

s'est éveillé ce matin dans l'ombre triste
u un brouillard opaque et l'éclaircie ne s'est
pas produite au cours de la matinée. D'ail-
leurs, les dépêches reçues signalent un état

la France.
Les colonels de Goys et Vuillemin avaient

donc décidé .de rester ce jour encore au
camp d'Avord.

Mais a 11 heures 59, bien que l'on annonce
une barre brumeuse dans la région du Puy,
les deux quatre moteurs quittent le canin
d Avord en direction de Perpigpan.

La brume épaisse du début de la matinée
à Avord s'était dissipée et le départ se pro-
duisit rlans d'excellentes conditions.

Pour joindre Perpignan, situé à 500 kilo-
mètres d'Avord, il faut environ quatre heu-
res aux deux appareils.

Perpignan, 21 janvier. Le colonel de Govs
est arrivé à Perpignan à 16 heures 35 et le
lieutenant-colonel Vuillemin à 16 heures 40.

PERPIGNAN.21 janvier. Au cours du
voyage Avord-Perpignan de la mission aé-
rienne du Tchad, un portillon de la carlin-
gue du Rolnnd-Gnrros s'étant ouvert, une
partie des bâfrâmes du personnel et de l'ou-
tillage a été semée en route.

D'autre part, un câhle de commande du
Roland-Garros s'est rompu. La réparation
nécessitera quelques heures de travail. Mais
la mission ne repartira que vendredi matin
pour Alicante.

Le temps est actuellement au beau et l'état
hygrométrique est satisfaisant.

UNE REFORME QUI S'IMPOSE

Le conirôle du commerce de l'argent

PARIS, 22 janvier. M. J. L. Chastanet,
député de l'Isère, a déposé une proposition
de loi tendant à réglementer et à contrôler
les banques.

InspIrée par la nécessité de défendre la pe-
tito épargne contre les banquiers véreux de
plus en plus nombreux, et la nécessité égale-
ment de contrôler tout commerce d'argent,
cette proposition stipule que nul ne pourra
être banquier, s'il n'est Français, s'il n'a 25
ans accomplis, et s'il ne Jouit pas de ses droits
civils et politiques. Elle préconise la constitu-
tion d'un Conseil Supérieur Bancaire et pré-
voit la création de commissaires contrôleurs

Des pénalités sont arrêtées qui vont jusqu'à
la fermeture de l'établissement. Le rontrôle
porte sur l'emploi des dépôts et l'émission des
valeurs. Les bilans sont réglementés

Les banques étrangères établies en France
seraient soumises aux dispositions de cette

Après la grève de Douarnenez

Deux inculpés parisiens sont transférés
à Qm'mper

Quimpeb, 21 janvier. (De notre correspnn-
dant particulier). L'instruction relative
aux incidents du janvier, à Douarnenez,
se poursuit. Les inculpés, Creac'h Minée et
Moreau qui, on le sait, avaient été arrêtés
i Paris, ont été transférés à Quimper sur
la demande du jage d'instruction. Ils ont été
interroges il la maison d'arrét.

On avait parlé de mise en liberté provisoi-
re de Raynier, mais, comme on le pensait,
M» Lallouet. avocat du maire Le Flanchec,
a déposé des conclusions s'y opposant for-
rriellement. Aucune décision n'a encore été
prise.

Profitant de son passage à Quimper, '%le
Feillet a conversé longuement avec Raynier.
L'avocat de ce dernier est, parait_il, d'ac-
cord avec son client pour demander il l'un
de sps éminents confrères du barreau de Pa-
ris d'intervenir dans le procès. Nous croyons
savoir que M» Campinchi sera sollicité.

M. Le Fdanchec n'a pas pu parler

au Cortgrès communiste

Paris, 21 lanvier. L'Intransificant ra-
conte que lundi un client venait à la con-
sultation dans un des principaux pavillons
de l'hôpital Lariboisière.

Un des internes examina attentivement le
malade qui portait a la gorge deux plaies
récemment cicatrisées.

L'examiné s'en fut assez peu satisfait
d'ailleurs car M. Le Flanchec, maire de
Douarnenez, c'était lui, avait appris qu'il de-
vait se mbnaper alors qu'il comptait sans
doute prendre la parole au Congrès commu-
niste.

LA HAUSSE ILLICITE

Paris, 21 janvier. La commission du
commerce et de l'industrie dë la Chambre
s'est prononcée !i l'unanimité coii"c le projet
de loi relatif à la hausse illicite. Elle a esti-
me qu'il apporterait le ,plus grand trouble
dans le monde du commerce et par son inef
flcacité certaine ne ménagerait au consomma-
teur que des déceptions et des mécomptes.
Par contre, elle demande que le gouverne-
rnent obtienne le plus tôt possible du Sénat
le vote du projet modifiant les articles 419 et
520 du code pénal adoptés par la Chambre en
mars 1924, lequrl aurait effectivement pour
effet de réprimer les agissements des cour-
tiers marrons et des véritables spéculateurs.

LE BUDGET DES AFFAIRES ETRANGERES A LA CHAMBRE

Vatican et délies interalliées

Dans un discours profondément émouvant, M. Marin,
applaudi par la plus grande partie de la Chambre,

rappelle les sacrifices supportés par la France

pendant la guerre pour la cause des Alliés

1.425.000tués; 4.195.000blessés;120 milliardsde dégâts
«TOUTCELA,S'ECRIE-T-IL,DEMANDEDESCOMPENSATIONS.»

PARS, 21 janvier. Le ton général de la
presse de Paris et de province, les conversa-
tions au Palais-Bourbon et au Sénat, les let-
tres reçues de France et de l'étranger, par des
hommes politiques de tous les partis, démon-
ttent péremptoirement que les deux tiers au
moins des citoyens français, sans compter
nos protégés des colonies ou territoires
sous mandat, sont favorables au maintien de
l'Ambassade au Vatican. L'argument bien
connu « un Etat démocratique n'a que des
intérêts matériels et n'a pas à entretenir des
relations diplomatiques avec une puissance
morale » est unanimement repoussé par les
hommes de bon sens, qui répondent, sans
avoir besoin de longues réflexions. « Mais un
Etat démocratique, comme les autres, plus
que d'autres même, a des intérêts moraux et
même religieux à défendre dans le monte
il faut donc qu'il soit en conversation conti-
nue avec le Saint Siège, comme Il convient
qu'il s'entretienne avec les chefs de l'Islam. »

Ce fut l'opinion de Goblet, de Challemcl-
Lacour, de Waldeck-Rousseau, et même d'E-
mile Combes, disait hier, *NI. Briand; ce fut
aussi celle de NI. Loucheur, de M. de Monzie,
de maint autre radical notoire, et des trois
quarts des sénateurs, lesquels, en général, ne
passent pas pour des cléricaux renforcés

Il est donc bien établi que la suppression
de l'Ambassade est une affalre de secte, une
provocation froidement calculée par quelques
meneurs du Cartel, plus soucieux dc satisfai-

LES SEANCES

PARIS, 21 janvier. La Chambre continue
ce matin la discussion du budget des affaires
étrangères.

M. Fernand Engerand, député du Calvados
(Union républicaine, groupe de M. Marin),
poursuivant son discours dans la discussion
générale, rappelle que la suppression de l'am-
bassade du Vatican ne pouvait être, à son
avis, motivée que par une injure grave et que
cette injure grave n'a pas eu lieu. L'Angle-
terre, pays laïque et très jaloux de son indé-
pendance, a une ambassade au Vatican.

M. Herriot. Le cardinal Manning s'est
toujours opposé à la venue d'un nonce a Lon-
dres. L'Angleterre n'a du reste qu'un minis-
tre à Rome.

M. F. Engerand combat la thèse du rappor-
teur qu'une démocratie n'a pas à se faire
représenter auprès d'un pouvoir purement
spirituel.

.NI. Engervvd. La République du Brésil,
fondée par des disciples d'Auguste Comte, ne
va-t-elle pas élever au rang d'ambassade sa
légation auprès du Saint-Siege ? L'Argentine,
elle aussi, a une ambassade à Rome le Pé-
rou aussi et la Colombie, et, plus près de
lions, le Portugal

M. HeRRIOT (sur une Interruption d'un
membre de la droite). Je dois rendre cet

hommage au nonce le nonce est le diplo-
mate non seulement le plus correct, mais
aussi l'un des plus agréables que j'ai ren-
contrés. [Applaudissements à

droite.)
Mais il

s'agit ici. non de courtoisie, mais d un prin-
cipe. «Applaudissements gauche.)

M. Engkfund. La République du président
Ebert a, elle, deux ambassadeurs au Vatican,
un pour elle et un pour la Bavière.

Et après avoir rappelé les témoignages ci-
tés hier par M. Briand en faveur de sa thèse,
M. Engerand ajoute

« L'ambassade du Vatican est si nécessaire

qu'elle n'a jamais été complètement suppri-
mée La France a toujours été représentée,
au moins moralement, près du Saint-Siège.
Est-il bien utile de ne laisser à notre repré-
sentant qu'une situation diminuée et un peu
ridicule ? Et si le Pape ne retire pas le non-
ce ? 7 celui-ci restera le doyen du corps diplo-
matique. (Sourires.)

Autre argument Le maintien de l'aii'bas-
sade aurait pour effet de ncus assurer plus
de sympathies en Italie.

.Ni. En.ieranri, évoque des faits récents qui
ont marqué la réconciliation de l'Etat ituien
et du Saint-Siège, notamment la levée du
non expedit.

Nos intérêts en Orient

:\or:Encera.md. Le rapporteur a soutenu que
l'ambassade du Vatican ne nous rendait pas
de services compte-t-cn pour rlcn la recon-
naissance de la séparation et des diocésai-
nes ?

« Quant à la défense de nos intérêts en
Orient, le maintien de l'ambassade est une
évidente nécessité.

« Est-ce la France qui protège le catholi-
cisme en Orient ou le catholicisme la Fran-
ce ? Querelle de mots. I certains, c'e?t que
nos meillcars alunis eu Orient ont été nos
missionnaires. Il faut accroitre en Orient nos
réserves de spiritualité. {Applaudissements
à drnite).

« Pourquoi la Commission des Affaire
étrangères ne reprendrait-elle pas les rap-
ports de Barrès à ce sujet ? »

NI. Franklin-Bouillon. Nous nous met-
trons aisément d'accord sur ce point.

M. Fernand Engerand montre comment
l'idée missionnaire autrefois spéciale a la
France a été reprise par d'autres nations qui
font des efforts considérables pour dévelop-

re d'obscurs et stupides Comités de sous-pr*.
fectures que de défendre le sentiment natio-
nal et l'intérêt du pays. M. Herriot sait cela;
pourquoi se range-t-il du côté de ces esprits
étroits et de ces âmes vulgaires! Depuis
près d'une année, la politique française et la
politique du Saint Siège en Europe, en Amé-
rique et en Orient s'inspirent de principes
très voisins les accords internationaux, les
conversations de bonne foi, la paix. Pour une
nation victorieuse, cela peut être dangereux
quelquefois, mais nous ne jugeons pas en ce
moment; nous constatons le fait. Pour une
puissance comme la Papauté, c'est la sagesse
mêmes, c'est sa raison d'être. Or. c'est ce mo-
ment même, c'est cette heure où s'aftirme un
parallélisme réel, bien que procédant de con-
victions difrérentes. entre Rome et Paris, c'est
cette heure que NI. Herriot et srs gardiens.
choisissent pour séparer violemment, sans le
moindre prétexte. deux ensembles conver-
gents Incroyable; folie

Ce sont des propos de cette nature, je le
noie impartialement, qui dominent cet après-
midi dan; les couloirs de la Chambre. Le dis-
cours très positif de M. Ençerand a fait im-
pression. Des nouvelles d'Orient, récemment
arrivées, confirment sa thèse. Mais RI nul nq
peut étouffer le vrai. lorsqu'il est. aussi vi-
vant, il existe de sombre» puissances qui le
peuvent enchaîner. On sent, ce soir, qu'elles
se mobilisent.

L.-A. PAGES.

per ce moyen d'action, l'Italie notamment.
M. Engerand Le Saint-Siège veut assu-

rément pour les Lieux Saints- une tutelle
indépendante. La France ne peut pas se dé-
int'éresser de cette question de la Custodie.
il faut que les ordres donnés à cet égard
soient complètement exécutés.

« On a parlé hier de la Propagation de la
Foi Le siège en était à Lyon depuis un
temps immémorial. En il a été trans-
porté à Rome. Rome avait voulu faire la
même opération pour Saint-Sulpice. Ces mes-
sieurs de Saint-Sulpice ont refusé ». {Applau-
dissements à droite).

Le rôle de siotre ambassadeur

M. Fernand Engerand Insiste sur la né-
cessité de sauvegarder l'influônce dans le
monde de la théologie française.

« Comment expliquer, dit-il, la simulta-
néité de la reconnaissance des diocésaines
et les mesures prises contre Saint-Sulpice T
II faut distinguer entre les décisions person-
nelles du Pape et les décisions anon' iips de
la Cour romaine. Le rôle de l'ambassadeur
est d'en appeler de la Curie au Pape en ga-
gnant sa sympathie.

« Le Pape n'a pas pour l.i France une réelle
affection ? Dans ces dernières années, sur
trois canonisations, deux ont été prononcées
au profit de Français. « La France est la
terre des saints », a dit le Plpe.

Les diocésaines

La reconnaissance des diocésaines à été
de sa part un acte personnel. Il s'est com-

promis pour nous. Les diocésaines, c'est l'ap-
plication des théories modérées de Saint..

Sulpice. L'interdiction du Manuel de Saint-

Sulpice et la condamnation de ses auteurs

a été au contraire l'oeuvre des bureaux ro-

mains. L'Institut Biblique comprend des car-

dinnux qui nous sont très opposés et dont la

nlns grand désir est de voir supprimer l'am-

bassade. La France eût dû. en la circons-

tance. faire une représentation au Pape com-

me l'Allemagne l'avait fait dans une con-

joncture semblable.
M. Herriot. Pourquoi le manuel bibliqu»

a-t-il <Hé condamné ? a été dénoncé au

Paint-Siesre par un Allemand, mais aussi par
tro!s évoques français, et il a été poursuivi
à Rome par deux français, dont le directeur
du Séminaire francais, en plein régime d'am-

bassade {Interruptions droite). Les Intri-

;ues combinées d'Allemands et de prêtres
français ullramontains l'ont emporté sur

l'influence de notre ambassade {Mouvements
divers).

NI. LE Corbellieb. De notre ambassa-
deur

M. ENGr.RAND. C'est en effet là le procès
de l'ambassadeur plutôt que de l'ambassade.

La nomination des évêques

Re.-te la grande question de la nomination
des évoques.

Saint-Snlpice eut longtemps le privilège
de fournier les évêques de France et d'Orient.
Or, depuis la séparation, la qualité de sulpi-
cien est devenue une exclusive de l'accès
l'épiscopat (Mouvements divers). Le Gouver-
nement n'a pas le droit de se désintéresser
de la nomination des évêques. -Leur nomi.
nation par le pouvoir français, c'était la
grande conquête du Concordat. Le rétablis-
sement de l'ambassade nous avait donné un
droit de regard sur cette nomination.

La suppression sera une faute du point dé.



2 B Xs'OuestEelalr

vue français, une bêtise du point de vue répu-
blicain (interruptions et muutemettfs divers).
Elle ne fera plaisir qu'à nos ennemis dans
le monde en nous aliénant nos Amis catho-

liques d'Angleterre et d'ailleurs (Mouvements
4iver$).

Luttons contre les légendes

Prenons garde la facilité avec laquelle
les liJKL'iiilos se créent contre les nations. M.
te Président du Conseil l'a vu fc Genève où il
eut le «rainl mérite de détruire la légende
d'uni- France militariste {Applaudissements).
Or, de grands prélats français sont allés en
Amérique affirmer que notre pays n'est pas
athée et tenter ainsi de nous y acquérir de
nouveaux amis. l.e Gouvernement va-t-il dé-
mentir leur action 7 divers).
.N'y a-t-il pas dans la majorité des hommes
qui voudraient que la suppression de l'am-
sade fin différée ? M. le Président du Conseil

« Réfl&fk'lnsez, Messieurs n, conclut l'ora-
teur Applaudissements prolongés à droite ':t
au centre).

Lesdettesinteralliées
De la question (lit Vatican on passe à ceUe

des dettes interalliées.
Très aikulaudi par l'unanimité de la Cham-

lire. M. Miirin montre quelle iniquité et quel
monstrueux défi a la justice ce serait que
de réclamer :'1 la France saignée blanr par
In perte de hommes, le paiement in-
tégral des sommes qu'elle a dépensées pour
défendre, la cause commune des alliés sang,
maisons, territoire, navires, argent, tout doit
se compenser.

l.e député de Meurthe-et-Moselle, par de
nombreuses citations empruntées il des hom-
mes politiques anglais et américains, établit
que ce principe ne saurait être méconnu
sans violier l'idée même de justice (Applau-

En fin de séance, la fixation d'une inter
pellation sur l'augmentation de certains ta-
rifs de t.ransport par voie ferrée est ajournée
A quinze jours

Et l'on renvote a l'après-midi la suite de
la discussion du budget des affaires étrangè-
res.

A la séance de l'après-midi, M. Louis Ma-
rin poursuivant son discours, déclare que la
Frauce n'a .pas à plaider sa cause « elle a
donné sa signature, elle doit la respecter,
mais en tenant compte de toutes les com-
pensations que tout le monde considérait
comme justifiées lorsqu'elle l'a donnée. 9
1'.NI.Marin fait rudement le procès des hom-

mes d'affaires qui traduisent par une qi:es-
tfon d'argent les problèmes1 ]çs plus sacrés.
Or, la question morale doit venir la priMnhro
si l'on recherche vraiment l'équité. Il faut
évaluer d'abord les apports sacrifices et ef-
forts de chaque nation, puis les responsabili-
tés dans les causes qui ont retardé tu hâté
la victoire, enfin les avantages qu'elle a re-
tirés de la victoire.

tués 7

NI. MARIS. On est venu à notre secours 2
Mais nos hommes ne sont-ils pas tombés
oux aussi pour la victoire commune et, pour
des profits qu'ont réalisés les Alliés T (Ap-
plaudissements). Il y aurait gaspillage d'ar-
gent Peudant quatre ans nos soldats se sont
battus pour un sou par jour (Applaudisse-
ments). Rien de ce que les Etats étrangers
ont aporté à la France n'a été gaspillé (Ap-
plaudissements).

Il faut chiffrer toutes les pertes. Les per-
les françaises s'évaluent ainsi 1.425.000 tués;
300.000 mutilés morts de leurs blessures.

M. LE Coi.onex PICOT. Plus ceux qui, vi-
vant encore, sdnt morts pour la nation los
trépanées par exemple.

M. Louis Marin. Chez nous, des mo.
bilisés. 1/21 de la population; voilà les pertes
de la France

4 millions blessés

4 millions blessés N'est-ce pas là
une charge terrible pour la nation ? Et les
malades non comptés comme blessés, les tu-
bf| mieux de guerre d'abord ? Et les vicli-
mes civiles ? Et l'usure de nos populations
dans les régions occupées et les ravageas de
la nlrtalité dans ces pays ? Et les souffran-
ces, les angoisses de tant de familles dont
les membres étaient déportés ? [Applaudisse-
ments).

« Et ce dommage indirect. les ROO.000jeu-
nes filles qui, chez nous, ne fonderont pas
de foyer parce que jeunes hommes,
leurs futurs maris, la force du pays, sont
tombés au front {Vifs applaudissements).

A- 120 milliards de 'dégâts

t Et les effroyables dégâts matériel que
nous avons subis ? 120 milliards 245 millions
enregistrés par nos commissions d'évaluo-
tions. (Applaudissements).

• M. Lloyd George a parlé des usines an-
glaises paralysées. Mais quand chez nous
8 millions d'hommes étaient mobilisés, que
devenaient donc notre industrie et notre agri-
culture ? (Applandisscmnts).

Faut-il parler aussi des frais de ;uerre ?

L'extrême-gauche

nue comprend pas.

Les sentiments patriotiques exprimés par
M. Marin répandent dans l'auditoire une
émotion que ne peut comprendre l'extrême-
gauche. Les interruptions les plus cyniques
éclatent de ce côté contre les généraux et les
hommes politiques qui étaient à la tête de la
France ù la flu de lu guerre.

M. FABRY. C'est une honte d'accueillir
ainsi des paroles aussi émouvantes.

M. Renaudel qui intervient, blâme les mé-
thodes d'organisat.ion qui ont précédé la
guerre. Il se fait huer au centre et a. droite
et applaudir par ses amis.

M. Fabry. C'est au moment où l'on évo-
que les gloires de l'armée et les souffrances
du pays que vous soulevez de misérables

questions
M. Fabry. ancien combattant, parle avec

une vive émotion qui soulève les applaudis-
sements et acclamations des deux tiers de
la Chambre. L'extrême gauche ricane.

M. Hert'iot intervient

M. Herbiot fse levant). Dans un débat
rlo cette gravIté nous ne devons penser qu'au
nays 'vifs applaudissements au rentre, et

droite) et ne na laisser créer d'équivoque.
Je remercie M. MBTin des paroles qu'il a
fait entendre (les deux tiers de la Chambre

applaudissent). Il ne faut pas mêler des

questions de doctrine politique un tel dé-
hat. Bornons-nous au résumé des pertes et
des sacrifices de la France [applaudisse-
ments fi droite. an eentre et il pauche). Ne

songeons qu'à l'holocauste douloureux de
notre nrére commune, la Franco, q.ii a bien

le droit de demandcr au monde entier de
l'aider 'vifs applaudissements au rentre, rt
droite et à gauche, l'extrême nauehe reste

indifférente).
M. Louis Marin reprend alors la suite de

son discours destiné à montrer l'eftort réa-

lisé par la France. Il arrache à plusieurs!

reprises les applaudissements d'une grande

partie de la Chambre. On revit, en l'écou-

tant, toutes les angoisses de la guerre.
M. Marin Justifie ceux qui n'ont pas voulu

augmenter les impôts pendant la guerre.

Nous avons sauvé les Anglais

M. MARIN. Tout le monde chez nous fai-
sait la guerre. Notre effort financier a été
aussi grand qu'il a pu l'être. Nos troupes
ont tenu jusqu'iL 750 kilomètres de tranchée.

Si nous n'avions pas,
au début de la guerre,

protégé la côte, 1 Angleterre se rendait [vifs

applaudissements). Tout cela demande des

compensations.
Une allusion A l'héroïsme de la Belgique

soulève les applaudissements de toute la

Chambre
Nos alliés nous ont interdit de réclamer

les frais de guerre à nos ennemis et on nous
les réclame iL nous s'écrie M. Marin au

milieu des applaudissements de tons.
C'est aux négociateurs du traité de

Versailles qu'il fallait dire cela, Interrompt
un socialiste.

M. Marin qui d'ailleurs n'a pas ratifié la

traité de Versailles déclare que notre aban.
don mérite aussi des compensations. Les
Américains ont existé de nous certaines
clauses et ont ensuite refusé de signer le
traité. Là aussi nous avons droit à compen-
sation.

M. Marin parle d'économistes amérlcains
qui ont évalué la vie d'un homme, le pre-
mier à 10.000 dollars, le second 3.000, le
troisième h 400 dollars.

Voix diverses. C'est scandaleux
M. MARIN. Je ne demanderai pas de con-

seils à l'économiste aux dollars en ce qui
concerne les compensations.

Le député de Meurthe-et-Moselle apprécie
avec beaucoup plus de faveur les petites na-
tions qui rc sont jetées dans la guerre et dont

sort est lié nu nôtre. Il plaide leur cause
en même temps que la nôtre

« Dans quelle situation, dit-il, les mettrait
la paiement de leur dette alors qu'on refuse
d2 toucher leur créance. ».

Et il conclut « Pour le monde entier si la

puissance de l'or avait une par?ille Influence
sur la politique des nations, il n'y aurait plus.
de justice, plus do conscience universelle.
(Applaudissements.) Le Parlement de France
a été bien souvent déjà la conscience du
monde; il le sera encore aujourd'hui. Si, par
aventure, Il ne l'était pas, c'est la conscien-
ce populaire que je ferais appel. »

Eu quittant la tribune, M. Louis Marin,
applaudi par presque toute la Chambre, est
l'objet d'une longue ovation au centre et
droite.

M. Cachin à la tribune

La séance est suspendue il 5 h. 4ô Pemlant
di- minutes. A 6 heures, M. Marcel Cachin,
communiste, monte à la tribuno devant un
auditoire devenu très clairsemé.

M. Cachin estime que la S. D. N., sous le
régime du capitalisme, a fait un fiasco com-
plet.

M. HERRIOT (interrompant'. Je ne com-
prends pas qu'après ce que nous venons d'en-
tendre dire au sujet des horreurs de la
guerre, un député qui se dit soucieux des
intérêts du peuple essaie de jeter le discrédit
sur le premier eflort tenté pour faire régner
la paix dans le monde. (Applaudissements.)

M. Marcel Cachin. Ce n'est point l'idée
que je combats, .mais le capitalistne qui la
rend inapplicable. Aujourd'hui tout le monde
parle couramment de la guerre comme d'urfe
chose ossible. Il faut évacuer Cologne.

M. Herriot. Le Gouvernement fera res-

pecter le traité.
M. Cachin critique le plan Dawes et la poli-

tique financière de M. Clémentel. Au sujet de
la reconnaissance de la République des
Soviets, il demande -des précisions au Gouver-
nement, notamment' en ce qui cfiiic"fi!c"'l.-i
Géorgie.

M. Cachin prétend que ]'au dernier la Géor-
gie n'a été que cinq jours qn insurrection et
cette insurrection était dirigée contre les
mencheviks.

Mensonges s'écrie NI. Renaudel. Les
Bolcheviks ont fusillé les gens par milliers.

M. Cachin. Ils ont fusillé parce qu'ils ont
été attaqués.

Des altercations s'engagent à l'extrême gau-
che. MM. Carchery, Berthon, Piquemal et au-
tres se font énergiquement rappeler au silen-
cc'par le président.

M. Cachin reproche au Gouvernement de

préparer l'encerclement de la Russle par le3
petites puissances.

M. Herriot interrompt pour protester contre
un prét.endu encerclement « Nous ne vou-
lons, dit-il, que protéger les petites puis-
sances. La France est leur amie mais n'en-
cercle personne. La Pologne par un long
martyre a gagné le droit d'être protégée.
(Applaudissements nombreux.)

M. Cachin fait des Soviets un éloge qu'on
n'écoute pas, la plupart des députas i-t-nt

partis, et termine sans autres
ments que ceux do quelques communistes.

Il est près de huit heures quand la séance
est levée. J. MoLLET.

Le gouvernement posera-t-il

la question de confiance ?

Ce que nous dit M. Lefas,

député d'ille-cî-Vihins

Paris, 21 janvier. On a attribué, nu Ciou-
vernement l'intention de poser à la Chambre
la question de confiance quant aux crédits
de l'ambassade au Vatican et de ne pas pro-
voquer au contraire le Sénat en le mettant
en face de cet ultimatum.

Interrogé sur cette contradiction, M. L etas,
député d'Ule-ct-Vilaine, a déclaré qu'elle lui
paraissait invraisemblable.

« L'illogismo d'une pureille situation sau-
te aux yeux, a dit M. Lefas. Théoriquement
le Gouvernement est libre de poser quand il
veut la question de confiance ou de ne pas
la poser. Mais, pratiquement, il n'en est pa,
de même. On a vu maintes foin le Gouverne-
ment entraîné à poser malgré lui la ques-
tion de confiance. C'est ce qui pourrait arri-
ver au Sénat s'il commajiçuit par la poser
à la Chambre sur le même sujet.

« La position du Gouvernement est la mê-
me, évidemment, devant les deux assem-
blées ».

Mais n'a-t-on pas prétendu que la po-
sition du Gouvernement n'est pas lit même
devant le Sénat que devant la Chambre ?

En effet, une vieille thèse soutenait que
les ministres ne seraient pas tenus de se
retirer devant un vote de déflance du Sé-
nat. Mais depuis la chute du cabinet Léon

Bourgeois, il y a plus d'un quart de siècle,
cette thèse a été abandonnée. Si le Gouver-

nement posait devant la Chambre la ques-
tion de confiance et refusait de la poser de.
vant le Sénat, il se donnerait l'air de sous-
cstimer le rôle de la Haute Assemblée. 11

Indisposerait fort celle-ci et il lui en cuirait

quelque jour.
Votre conclusion 1
Je ne suppose pas que la question de

l'ambassade au Vatican, si Importante qu'elle
soit pour la France au dehors, occupe dans
la politique extérieure du Gouvernement unu
place de premier plan. Ni. Herriot s'est, d'au-
tre part, défendu de vouloir traiter la ques-
tion en homme de parti. Il ne posera certai-
nement pas la question de confiance pour
Il serait donc assez logique qu'il ne la po-
sât pas non plus « contre ». J'ignore d'ail-
leurs quels sont ses projets. La seule chose
qui me paraisse impossible, c'est qu'il traite
les deux assemblées différemment à cet
égard.

LES FEMMES VOTERONT -ELLES

AUX ELECTIONS MUNICIPALES

Paris, 21 janvier. Sur l'initative de M.
Louis Marin, une centaine de députés vien-
lient de déposer une proposition de loi ten-
dant à donner aux femmes, pour les élec-
tions de l'électorat et l'éligibilité aux
Conseils municipaux.

AU CONGRÈS COMMUNISTE

PARIS. 21 janvier. Le congrès du parti
communiste devait terminer hier ses travaux
mais, par suite de la longueur des discours
sur la réorganisation du parti avec les « cel-
lules d'entreprises », il se poursuit toute la

journée et une séance de nuit sera nécessaire

poor clôturer le congrès.
Ce matin les congressistes se sont occupés,

toujours en séance privée, de la question
municipale. Cet après-midi la question syn-
dicale est il. l'ordre du jour..

L'ANGLETERRE
ET LE PROTOCOLEDE GENÈVE

La conférenceimpériale
n'aura pas lieu

LONDRES,21 janvier. Les efforts faits par
le Gouvernement britannique pour réunir à
Londres, en mars prochain, une conférence

impériale spéciale qui aurait recherche les
hases d'un accord entre la métropole et les

Dominions sur la question du protocole due

Genéve, ont définitivement échoué.
Le Colonial Office publie en effet ce soir

le communiqué suivant
La correspondance échangée avec les Gou-

vernements des Dominions et de l'Inde sur

la possibilité de convoquer pour mars pro-
L-hain. Londres, une réunion spéciale de

!n Conférence impériale à l'effet de discuter
les questions soulevées par le protocole de
Genève, indique que les exigences parlemen-
taires dans plusieurs Dominions rendent im-

possible l'envoi de délégués autorisés à Lon-

dres.
Dans ces conditions, la seule procédure

possible maintenant semble être d'arriver à

des conclusions communes par l'échange de

correspondances. Le Gouvernement de Sa

Majesté a fait des propositions dans ce sens

aux Gouvernements des Dominions et de

l'Inde.
Le Times, après avoir publié ce commu-

niqué, ajoute que l'Angleterre a définitive-

ment abandonné le protocole de Genève.

LA GUERRE AU MAROC ESPAGNOL

Madrid, 21 janvier. D'après un communi-

qué officiel du Maroc, les partisans d'Abd El

Krim sont assiégés dans Xénon par des con-

tingents AJamas, Acherie, Boni Fuset et Be-
ninros. En général la situation dans la par-
tie non occupée des Jebala est de plus en plus
mauvaise pour Abd El Krlm. Une très vive

campagne y est menée pour en chasser les

Riffains qui s'y trouvent encore, car les tri-

bus qui ont été éprouvées au cours des opé-
rations espagnole en font retomber la faute

sur les Riffains.

LE COMMERCE DU CONCIERGE

Lyon, 21 janvier. Depuis quelques mois,
on constatait des fuites au magasin d'habil-
lement militaire de Lvon. A la suite d'une

enquête, la police arrêtait le concierge civil
ries magasins, nommé Rivorat. Depuis le
mois d'acùt. Riverat avait détourné, avec la

complicité d'un jeune caporal, Philippe Cl.
.j.000 caleçons. :i(K)pantalons américains,
vestes c.innrliennes, valant au total plus de
.O.iifti francs. Ces marchandises avaient été

veniMirs uux époux R. brocanteurs place
lJHiiton. i>uur francs sur lesquels Rive-

rat avait' remis francs au caporal. Avant

celte date Riverat avait déjà détourné 600

pantalons qu'ils avait vendus un autre bro-
canteur.

PORNOGRAPHESCONDAMNES

Paris. 21 janvier. La ilo Chambre correc-
tionnelle de la Seine rt condamné par défaut

pour vente de livres ohscènes et de publica-
tions immorales, le libraire Le Flaoutter il
n mois de prison et 2.000 francs d'amende, et

non associé à 4 mois de prison et francs
d'amende.

Plusieurs intermédiaires et des libraires qui
écoulaient la marchandise de ce cotnmerçaut,
sont frappés de peines diverses allant de
4 mois de prison à 1 mois avec sursis et des

amendes correspondantes.

LE CRIME DE VERDUN

Une nouvellearrestation

Vkrdcs, 21 janvier. L'assassinat de M.

Dcschumps, commis en plein centre de Ver-
dun, dans la nuit du 18 au 19 janvier, a
amené, ainsi qu'il a été annoncé, fiu-resta-
tion quelques heures auprès, de l'un des cou-

pables, Djelloul Hozil, caporal algérien nu
tirailleurs caserné il Verdun. DJalloiil Ho-

zil, an cours de sa lutte avec .sa victime,
avait laissé sur les lieux du crimo les gulo.is
1de sa manche droite.

Après avoir énergiquement nié toute par-
licipation Pu crime, Djulloul est entre dans
l.i voie des aveux. Il a dénoncts un complice
qui serait l'auteur principal du crini*. un
tirailleur du même régiment, nommé Moha-
med Oued Mohamed. Aussitôt arrêté, celui-ci
s'est dressé contre les accusations réitérée
de Djelloul. Ses alibis contrôlés, ont été re-

connus absolument faux. Il semble etabli

que son rôle dans le crime est très impor-
tant.

riBXSEIGUB.VESTSMILITAIRES

Bnmemeou, furele, permutations, retraites, son.
U»M Ae fUDill*, etc. Ecrtre 1UMUS, I l'Outil'
Eclair. Joindra 0 fr. en tlmbres-pasle.

PARSONSECTARISME,f

LEGENERALSARRAU

COMPROMET LA SITUATION

DE LA FRANCE EN SYRIE

Paris, 21 Janvier. Lorsque le général
Sarrail est parti pour la Syrie, Il a déclaré il

quelques familiers
a Je suis libéral et imparlial; 'mais Je dois

beaucoup aux frencs-maçons; je leur montre-

rai que Je ne l'oublie pas.
Ce singulier personnage s'est donc mis en

route dans un état d'esprit positivement fou.

Vieillard obstiné et encore ambitieux (il a eoi-
xante-huit ans bien sonnés) il avait décrété,
le jour mêmes de sa désignation. qu'il n'assis-
terait pas aux messes consulaires, qu'il refu-

serait ce qu'on nomme la-bas les « honneurs

liturgiques », et qu'il finirait hien par laïciser

l'Université de Beyrouth. Tous ceux qui con-

naissent la situation en Syrie, jugèrent que
c'ét.aient là, propos de véritable dément. Les
faits viennent de montrer que les réalités n'ont

pu guérir le général Sarrail, de cette stupide
fureur antichrétienne-

Il y a peu de jours, en effel, il refusait pé-
remptoirement de se rendre à l'Eglise pour la

réception solennelle que, d'après un usage

plusieurs fois séculaire, l'autorité ecclésiasti-

que fait toujours au représentant de la Fran-

ce en Syrie1, lors de son installation. Manquant
ainsi non seulement à des devoirs de cour-

toisie, mais aux gestes historiques qui, dans
c; pays, maintiennent le prestige de la Fran-

ce, Ni. Sarrail vient de compromettre très gra-
vement notre cause en Orient.

Le privilège de ce qu'on appelle, là-bas, les
« honneurs liturgiques avait été maintenu

constamment par l'Eglise, en dépit de toutes

les vicissitudes de la politique en France; en

ces dernière temps, même les « honneurs

avalent été marqués avec une plus grande
solennité, le délégué apostolique. Mgr Gianni-

ni, ayant tenu à présider lui-même les céré-

monies. Ni. Herriot, du reste, n'ignore pas

l'importance considérable de ces actes, puis-

que, il y a quelques semaines, il envoyait à

notre représentant à Constantinople, 1'ordre

formel de revendiquer les honneurs liturgi-

ques. Or, le général Sarrail repousse ces hon-

neur». On va voir d'ici quelques mois les

fruits de cette Injurieuse sottise

L-A. PAGES.

Lescheminotsexposent
leursdoléances

au ministre des Travaux publics

PARIS, 21 janvier. M. Victor Peytral. mi-

nistre des Travaux Publics, a reçu ce matin
une délégation de l'Union Nationale de Dé-
fense Professionnelle des Cheminots.

Cette délégation l'a entretenu en particu-
lier de la question des salaires et a demandé
au ministre que les décisions des réseaux
soient étudiées préalablement par une com-

mission paritaire en vue d'aboutir il. une ré-
vision, générale des échelles de salaires et
non a des augmentations temporaires.

La délégation a abordé en outre la question
• du -moded'électloa- 4es représentants -du per-
sonnel au sein du Conseil Supérieur des Che-
mins de Fer l'application de la loi de 8 h.
et les questions relatives aux réintégrés et
aux anciens combattants.

Le ministre a promis à la délégation d'exa-
miner ces différents points avec la plus
grande bienveillance.

Ontrouvele cadavred'unBreton

surla voieferrée

PARIS, 21 janvier. Deux employés de
l'Ouest-Etat passant sur la voie ferrée à hau-

teur du pont Gides, près de la gare de Leval-

lois, ont trouvé sur le ballast le cadavre de

Jean Breton, née le 18 avril à Evarzac

(Finistère). Le corps misérablement vêtu or-
tait a. la tête une profonde blessure semblant

avoir été. produite par une chute.
Prévenu, le commissaire de police vint

procéder une enquête. L'identité du défunt

put étre établie l'aide des papiers trouves

dans Res vêtements, mais aucun de ces pa-

piers ne faisait mention du domicile du dé-

funt. Un certiftcat lie pension établissait que
Breton avait, la veille, touché son trimestre,

soit M francs. Cependant Breton n'avait plus
sur lui aucune somme d'argent.

La police ne croit pas que Breton ait- été

victime d'un attentat. Elle penche plutôt vers

l'hypothèse du suicide Pt suppose qu'étant
ivre le défunt a pu tomber d'un convoi oit il

avnit pris place nour se rendre en banlieue.

Quant aux 4-r>0francs, peut-être Breton les

avait-il dépensés dans la journée. C'est ce

qui va s'efforcer de rechercher le commis-

saire de Levallols. En attendant, le cadavre

du malheureux Breton a été envoyé à l'ins-

titut médico-légal aux ans d'autopsic.

UNE EXECUTION CAPITALE

A NANCY

N\nct 21 janvier. Ce matin :1 eu lieu de-

vant la prlson, l'exécution capitale de Fran-

çois Salvador.
On sait que Salvador avait assas-

siné Il un an d'intervalle, deux ouvriers qui

travaillaient sous ses ordres, dans le bois Le

Prêtre.
Une foule nombreuse était maintenue ii dis-

tance par le service d'ordre. Le montage due

lu lugubre machine commença, i quatre heu-

res. On remarquait la présence (le Jacques
Roussel, frère de l'une des victimes.

.V six heures précises, les magistrats lin

Parquet dn Nancy pénètrent rlnns la cellule

Le défenseur du 'condamné assiste au réveil.
L'aumonier annonce au misérable que son pî'-
rc lui a pardonné, au moment du châtiment

suprême Salvador complète fin hito les let-
tres écrites dans sa cellule, puis Il adresse ù
son avocat quelques recommandations. Pieu-

sement, il assiste à la messe, et c'est en si-
Itnce qu'après SI toilette rapidement faite

par NI. Deibler, il s'abandonne aux aides du
bourreau.

A 6 ü. 50, le visage blême de Salvador ap-
par.alt dans l'encadrement de 1a porto exté-
rieure de la prison: il est Immédiatement pré-
cipité sur 1%bascule et le couteau tombe.

L»s restes du supplicié sont transportés en
hateà l'Institut Analomique. Aucun Incident

ne s'est produt.

LE DUCDE WESTMWSTEH

OCCUPE

LA FORETDE PAIMPONT

Leshostilitéssontengagées,
mais les forces anglaises eat perdu

le contact avec l'ennemi

Paimpùnt. 21 janvier. Le duc de West-
minster est -arrivé ce matin Rennes A
10 h. Hù. Il n'avait pas jugé bon, en effet, de

poursuivre son voyage de nuit après Le
Mans en raison du brouillard intense qui
régnait sur la route.

Une heure plu: tard, la puissante Rolls
noyée du prince anglais franchissait le por-
tail de l'Hôtel de France suivie d'une seconde
et prenait la direction de Paimpont.

La chasse au sanglier commença à midi Cn,
mais ne fut pas poursuivie car de jeunes
chiens arrivés récemment d'Angleterre ou
ils étaient habitués il. courir le chevreuil
égarèrent la meute sur la piste d'ùn de ces
animaux.

On ne s'aperçut de l'erreur que quelques
instants plus tard et le chevreuil passa
quelques mètres devant le duc qui arréta son
cheval et suspendit la chasse.

Les équipages rentrèrent aux Forges de
Paimpont où leur cantonnement est établit
depuis samedi dernier.

Seize garçons, piqueurs, limiers ou palfre-
niers sont chargés de l'entretien des 24 purs
sangs anglais et des 92 chiens. Ce n'est pas
en effet, un petit travail et il faut une véri-
table cuisine pour nourrir les meutes. On
leur donne de la viande cuite et des bouillies
de farine d'avolr.c et de maïs.

Une grande animation règne de ce fait aux
Forces où les lads anglais et français sont
l'objet de la curiosité générale. Ils se lais-
sent questionner de bonne grâce et par eux
l'on apprend qu'ils ont quitté les chasse» des
Landes parce qu'on n'y rencontrait plus de
gibier.

Le duc a loué tant dans la forêt de Paim-
pout qu'au Camp (je Coêtquidaii et aux envi-
rons de Hennés quinze mille hectares, c'est
dire que son activité aura beaucoup à s'em-
ployer avant qu'il songe it nous quitter.

Les battues auront lieu presque tous les
jours, les premières sans invités, mais il en
probable que le duc se rendra sous peu au.
devoirs <ie l'hospitalité.

Le coup d'œil sera certainement magnifi-
que et les péripéties ne manqueront pts
d être des plus variées. Cependant il est
regretter que tes chasses à courre anglaises
t'adoptent parles cors français dont les
sonneries constituent la plus belle attrac-
tion de ces spectacles grandioses.

Les chasseurs sont munis d'une petite
trompe qui ne se fait entendre qu'à peu de
distance et cette particularité les oblige a
suivre de très près. car, distants cle plu-
sieurs kilomètres, il serait impossible d'ob-
tenir le ralliement en temps opportun.

Au château de Compec i

Laissant ses équipages aux Forges, le duc
de estrninster a traversé la forêt de Paim-
pont dans toute son étendue pour se rendre

kilomètres de là au château de Com-
per.

Ce château historique se dresse sur les
confins du Morbihan et de l'Ille-et-Vilaine.
C'est un des plus beaux manoirs de la ré-
gion. Les vestiges de ses fortifications et
1 étang superbe qui l'avoisine en ont fait
un site très goûté des touristes qui y vt«n-
nent nombreux durant la bonne sais*».

M. de Charette, l'aimable propriétaire; a
.bien voulu, nous donner quelques renseigne-
ments sur le passé de son castel ancestral

« La première partie de ce château, nous
a-t-il dit. date du 120 siècle, la seconde rc-
monte au li», mais fjit restaurée en 1867.

« Ce fut autrefois une des plus redoutables
places fortes fle la Bretagne et la duchesse de
Laval, aidée par les Anglais (c'est la pre-
mière fois que l'on note ici leur présence)
y soutint contre le roi Henri IV un siège
mémorable. Un des fidèles lieutenants du
roi fut blessé près du pont-Ievis et mourut
en arrivant à Rennes. Pour se venger, Hen_
ri IV ordonna la démolition du eh&teau qui
fut sacrifié en partie.

« Quelques-uns des épisodes les plus fa-
meux de la chouannerre eurent ces murs
pour théâtre et une seconde fois le manoir
en devint la victime, il fut en effet brûlé et
c'est à grand peine que l'on put sauver
l'aile gauche que vous voyez aujourd'hui à
peu près intacte.

« La salle d'armes et sa cheminée monu-
menta.le, ainsi que la salle des Anglais, sub-
sistent encore actuellement. Une des curio-
sités est l'épaisseur des murs qui ne font
pas moins de deux mètres dix. En outre, des
souterrains relient les fortifications au châ-
teau de Montfort.

J'ai loué ce castel pour une période de
trois mois ou duc de Westminster. Il ne
pourra l'habiter que d'ici huit jours, car il
faudra procéder a des aménagements assez
importants.

Je crois que le petit-fils de la reine Vie-
toria se plaira ici est ses intendants ont trou-
vé l'endroit particulièrement « beautiful

II ne pourra toutefois profiter des chasses
et de l'étang qui sont loués a Mme Guillemot
et a sort t;cn"ie. M. Porte de In Morar.dièrc,
qui habitent Renues.

Cet étang est très poissonneux, mon
grand-père y pécha lui jour un brochet de
32 livres et je me souviens y avoir levé moi-
même une carpe de 18 livres.

« Vous le voyez, le duc dont le nom patro-
nymique « Crosvenor » signifie « grand ve-
neur ne pouvait choisir pour son séjour en
notre région, un endroit qui fut plus en har-
monie avec ses goûts et plus propice à l'exer-
cice du plus aimbale des pattse temps.

C. FAVREL.

CE QUEFEMMEVEUT
Toute femme est femme de goût. L'harmo-

nie de votre ménage sera donc parfaite, Mon-

sieur, si, de votre cùté, vous êtes homme de

goût. Sinon, le parti le
plus

sage sera de vous

résigner à ne juger les êtres et les choses que

par les yeux de votre femme. Soyez tran-

quille, vous ne vous en repentirez pas, bien

au contraire, car. pour commencer, votre vol.
turc se trouvera ètre une -jolie et spacieuse

CV TH. SCHNEIDEB, de BESANÇON.

LE PRIX DE TRANSPORT

DES BICYCLETTES

Une proposition des députés

d'Ille-et-Vilaine

Paris, 21 janvier. MM. les députés d'IHe-
et-Vilaine estimant que la bicyclette doit étr»

considérée pour l'ouvrier comme un instru»

ment de travail, se sont accords pour de-

mandcr que l'euregistrement de ce moyen d}

transport au bureau des bagages soit rtflMM

il. 0 fr. 70 au lieu de 1 fr. chiffre actuel
meut fixé.
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Untremblementdeterrea ravagé
la Transcaucasie

Lofons, 21 janvier. L'Exchange Tele-

rph annonce que de terribles tremblements
terre ont dévasté une partie de la Trans-
caucasie. D'après les premières nouvelles

parvenues, quarante bourgades seraient en-

tièrement détruites et 200 personnes auraient
été tuées.

LE CONTINGENT DES CROIX

DE LA LEGION D'HONNEUR

Paris, SI janvier. La commission séna-
toriale chargée d'examiner la proposition Le-

vasseur votée la Chambre et tendant à aug-
menter le contingent des croix de Légion
d'honneur mis à la disposition des divers dé-

partements ministériels, a définitivement ap-
prouvé les conclusions du rapporteur M.

Henry Roy.
Au lieu d'une augmentation prévue pour

une année, c'est une augmentation pour cinq
ans. Le nombre des croix de chevaliers par
rapport à la proposition Levasseur est en

moyenne augmenté de 50 Le nombre des
rosettes d'officiers est aussi augmenté. Par
contre on n'admet aucune proposition non-
velle pour les grades supérieurs et on sup-
prime radicalement toute autre promotion
supplémentaire, comme par exemple celles

qui étaient présentées au titre des diverses

expositions.

NAllL VOSCUIVRES
SANS EFFORT

POURQUOI M. KRASSINE

A RETARDÉ SON DÉPART

PARI! 21 janvier. M. Krassine a remis
à samedi son départ pour Moscou.

Cet ajournement s'expliquerait, dit-on, par
le désir qu'a l'ambassadeur de mener plus
loin et même de conclure certaines négocia-
tions actuellement appliquées aux bois rus-

ses, à la cotation du Tchcrvonetz à la Bourse
de Paris et du franc à la Bourse de Moscou,
ainsi qu'a la réalisation d'un arrangement
bancaire destiné à financer les échanges
commerciaux franco-russe.

ECHOS PARLEMENTAIRES

La révision du code de justice militaire

Paris, 21 janvier. La Commission séna-

toriale de législation civile, réunie sous la

présidence de M. Boiyin-Champeaux, a en-

tendu la fin de la lecture du rapport de M

Poulie sur le projet de loi portant révision

du Code de justice militaire pour l'armée de

terre.
La Commission a approuvé le rapport et

autorisé M. Poulie à le déposer sur le bu-

reau du Sénat.

UN CHERBOURGEOIS

S'ÉVADE DE PRISON

Lille, 21 janvier. Le nommé Albert, Joi-

neau, âgé de 36 ans, détenu à la prison de

Loos, depuis un an, pour v purger une con-

damnation de 4 ans de prison, s'est évadé.
Joineau est originaire de Cherbourg et y a

,on domicile. Il porte près de la bouche uni'

petite cicatrice horizontale très perceptible.

DEUX LÉGIONNAIRES

CONDAMNÉS A MORT

CASABLANCA.21 janvier. Le Conseil de

guerre a condamné à mort deux soldats du

bataillon de la Légion étrangère, un Alle-

mand nommé Los et un Polonais nommé

Trouenikouff, inculpés d'avoir, en septem-
bre, à Marrakech, ligoté, chloroformé puis
dévalisé l'officier payeur du régiment. Deux

autres complices ont été condamnés aux tra-

vaux forcés.

UNANCIENACTEURDUFRANÇAIS
EN CORRECTIONNELLE

PARIS, 21 janvier. Après une enquête qui
dure depuis le 21 octobre, M. Bac-quart, juge

d'instruction, vient de renvoyer (levant la

police corectionnelle, pour infraction à la

loi sur le commerce des stupéfiants, '.NI.Ro-

ger Gaillard, qui, récemment, a donné sa dé-

mission de pensionnaire de la Comédie-Fran-

çaise Nille Boutry, dite I.ucette de Carlynn.
Pt Mme Philippi, née de Fasa. Cette dernière

était, semble-t-il, la fournisseuse de la dro-

gue à M. Roger Gaillard, lequel en vendit à

Mme de Carlynn.

PETITES NOUVELLES

Meacx. Un cambriolage a été commis

au bureau de poste d'Esbly. Mais la totalité

de l'encaisse se trouvant dans l'appartement
de la receveuse, les malfaiteurs ont été

déçus.

Montpellier. A Ganges, un septuagénaire
nommé Prosper Alanche, dans un acete de

folie, a attaché sa femme à une table de la

cui6ine, l'a arrosée d'eau bouillante et s'est

tué ensuite d'une balle de revolver dans la

tête.

Nancy. On vient de retirer de la Moselle,

près d'Arnaville, le corps d'un américain, NI.

Leliind Edward Clar âgé de ans, repré-
sentant d'une compagnie de navigation.
Suicide.

N'entreprenez jamais un voyage quelconque, col.
lectif ou individuel, en France eu l'étranger.

•ans demander préalablement des renseignements
au Service des Voyages pour toiu de L'Ouest

LE CINEMA A METRES

SOUS LES MERS

ROME. 21 janvier. L'ingénieur Gatti a

expérimenté à une profondeur de 1.C00, 1.500

et 2.000 mètres, dans la Méditerranée et

l'Adriatique; un appareil pour cinématogra-

phier le fond des mers.
Les résultats ont été splendides et les pel-

licules ont été développées en présence de

M. Mussolini.
Cet appareil va être installé à bord d'un

vapeur qui fera le tour du monde.

La lampe qui éclaire les fonds et permet
de les photographier a une puissance de

300.000 bougies.

DERNIERESNOUVELLES
MARITIMES

DESTINATIONS D'OFFICIERS

Sont dcstinets

Officiers dc marine. Le capitaine de vais-

seau Mottez commandant Courbet, en stage im-

médiatement et prendra son commandement à

une date qui sera fixée par le vice-amiral com-

mandant en chef l'escadre de la Méditerranée et

dont il sera rendu compte au département.
Les capitaines de frégate Tariel, Ministère de

la Marin, E. M. G., à Paris (choix), le plus tôt

possible. en remplacement de M. Aubert; Gui-

raud, commandement du Julcs-Mlchclct, en ié-

aerve à Toulon. Immédiatement, en remplacement

de M. Palaa; I> lcourt, Jean-Bart, a Toulon, le

plus tôt possible, en remplacement de M. Val-

lée; Vallée, premier sous-chef d'E.-M., E.-M. du

vice-amiral commandant en chef de l'escadre de

la Médlteri -née à bord de la Provence, à Tou-

Ion, immédiatement, en remplacement de M. Cell-

lier Huau, direction du port, à Brest; fév.

en remplacement de M. Lacroix; rlcunier,
maintenu dans ses fonctions actuelles pour une

troisième année, à compter du février

uelcourt sous-chef d'E.-M. (A.), E.-M. du vice-

umirala maritime, à Cherbourg. Immédiatement,

en remplacement de M. Fenouil.

Les capitaines de corvctte Grisel, Ministère

Je la Marine, M. G., à Paris (choix), sera mis

en route dans les délais réglementaires après

remplacement de M. Decoux; Avice, maintenu

d.Vis ses fonctions actuelles pour six mois, pour

compter du 19 janvier Pinguet, autorise a

servir temporairement à Toulon, à son débarque-

ment Brown de Colstoun, maintenu dans ses

fonctions actuelles pour une troisième année, à

vompter du l' rfévrier 1925.

Les lieutenants de vaisseau de la Fournière,

professeur du B. S., Marseillaise (choix], imme-

uiati'inent, en remplacement de M. Broussiguac;

Codez, mis a la disposition du gouverneur des

Etablissements français de l'UCéanie, après rem-

placement à bord de V AUlcbaran Martelliére,

maintenu dans ses fonctions actuelles, jusqu'a

nouvel ordre; Le Voisin, second, Arabe, immédia-

tement, en remplacement de :tI. Broc; 'Pelliet, se-

cond, Francis Garnier, immédiatement, en rem-

placement de M. Laffeuille; Chardenot, officier

d'ordonnance, majorité générale de Toulon (choix)

immédiatement en remplacement de M. Sicô;

Vulllemin, membre de la Commission d'Etudes

Pratiques Sous-Marines, à Toulon (choix), im-

médiatement, et à titre temporaire.

Les enseignes de vaisseau de ir classe Que-

mard, ticautemps-Beaupré, à Toulon, sera diri-

gé le plus tôt possible sur Paris en vue d'être

placé en mission au service hydrographique pour
un mois et demi avant son embarquement; Alix,

Condorcet, à Brest, immédiatement, en rempla-

cément de M. M.rvan; Blssery, trancli Garnier,

il Toulon, immé Maternent, en remplacement de

M. Hugot, Le :>lanc, Garonne, à Lorient, le plus

tôt possible, en complément.
Les cnseignes de vaisseau de cl. Torchet,

autorisé permuter d'attache avec l'enseigne de

vaisseau de ci ste Fayet, du por tde Toulon;

Fayet, autorisé à permuter de port d'attache

avec l'enseigne de vaisseau de 2' classe, Torchet,

du port de Brest.

Officiers mécaniciens. Les mécaniciens prin-

cipaux de lr- classe Le Gall, Marseillaise, a

Toulon, février 'M5. en remplacement (le 111.

Raude; Davln, E.-M. du l'r arrondissement ma-

ritime, à Cherbourg (service automobile), immé-

diatement, en remplacement de M. Le Bihan.

Les mécanicien* principau xde 2' classe Jau-

ras, Défense fixe à Toulon, immédiatement, en

remplacement de M. Planchon; Blanchard, E.-M.

nu 5' arrondissement maritime, à Toulon (l'r et

V bureaux A', 2 lévrier en remplacement de

M. Boubaud; Acn, Garonne, à Lorient (tour co-

lonial), le plus ttt possible, en remplacement de

M. Le Do? ré.

LES ANGLAIS EXECUTENT LE TRAITE
DE WASHINGTON

LONDRES, ai janvier. L'Amirauté fait savoir que
le cuirassé .ltonarch qui, d'après le traité de Was-

hington, devait être démantelée, a été coulé cet

après-midi en haute mer.

UNE ESCADRE AMERICAINE
SUR LES COTES TUNISIENNES

BlzEiiTE, janvier. Le contre-torpilleur »

de l'escadre des Etats-Unis est arrivé a Bizerte.

Deux autres sont attendus incessamment ici

pour prendre la place des contre-torpilleurs
et « S90 » qui iront stationner à Sfax.

Le Pittsburg, croiseur américain, navire amiral

de la même escadre, en croisière permanente dans
les mers d'Europe arrivera à Bizerte dans les pre-
miers jours de février.

DEPECHESCOMMERCIALES

HALLESCENTRALES
Paris, janvier 192i

ARTICHAUTS. Du Midi, 50 à 190 le cent.

BEfiRRES. Tendance sans changement.
Pour lea beurres en mottes on cote le kilo

en marchandas français Normandie, 13,ôO à 16,80;

l'rctagne, à en centrifuges Norman-

dic, 16 à IS,60; Bretagne, 16 à 17,20; en fermier

rrançais Islgny, 16,40 à

Arrivages du jour 37.460 kilos.

OEUFS. Tendance baisse de 10 francs sur

Normands de '.noix.

On cote par colis de 1.000 oeufs les extra de

Normandie, e6G n 7.T); les gros, à 650; les gros
de Bretagne. KO à 010; les ordinaires, ISO à 510.

Arrivages du jour 33.300 kilos.

POISSONS. Barbues, 7 à 12; bars, 12 à 2' ha-

rengs frais chalutiers, 3 à frais cotiers. 1

à 2,50; homards vivants, 16 à 26; langoustes vi-

vantes, .lô à 23; maquereaux frais, gros, 7 à 7;

à la ligne, 7 à 7; morues salées, 3 à 6; ra!es,

à 3: sardine? inlées Bretagne, 10 à soles,

13 à 26; huîtres portugaises, 10 à 20.

FROMAGES. Camemberts Normandie, à

300; Divers. à 190; Lisieux. boites, 150 à 400;

en vrac 10) à 37: l'ont-l'Evêque, à r.00; ar-

rivages pâte molle, kilos; ,püte sftche,

kilos.

VOLAILLES MORTES. Prix moyens. Ca-

narjs Rouennais, la pièce. 23; nantais, 21; de fer-

me, le kilo, dtndes Gatinais et Tour,.ine,

le kilo coqs 9,50; noules, du le

kilo coqs, lî. oies, le kilo, en peau, 9; dé-

pouillées, 0,-iO: pigeons, la pièce petits, 3,50;

moyens 5; gros, 7; pintades françaiees,

poulets, le kllo Nantais, Gâtinais, 13,25; Bresse

15; des Charcutes. 13,50; du Midi, congelées,

poules Bretagne, Il.

BOURSE DU COMMERCE

CAFES. Le Havre, 2t janvier. Tendance

facile. Vente, 2.C00 sacs. Janv. 501,75, fév.

mars 487,50. av. 484,50, mai 4&2, Juin 456,5Q, jull.
août 430,75, sept. 424, oct. 423,50, nov.

déc. 413.

SHXRES. Paris, 21 janvler. Ouverture

courant, 183; fév. la: la;50: 3 de fév.

188; 3 de mars, 190; 3 d'avril, 193.

Tous payés. Tendance lourde.

Clôture. Courant fév. 3 de fév.

3 de mars 190; 3 d'avril 193.

Tous payés. Tendance lourde.
Cote officielle des courtiers assermentés t82

à

LAINES. Le Havre, 21 janvier. Janvier. 1830;
février, 1830; mars, ifi»; inai, juin, 1&'0.

OOTONS. Le Havre. janvier. ClOture
Tendance Irrégulière. Vente, 3.1CO balles. Janv.

T:69; fév. 573. mars 579, av. 583, mai juin 587,

juil. 580. août 58S, sept. oct. 580, nov. 577,
déc. 579.

Liverpool. 21 janvier. Cotons américains.
Clôture Janv. fév. li-j.w, mars av.

lZ,80, mai 12,86, juin juil. 12,91. août 12,87,
sept. oct. lî,73. nov. 1:,65, déc. 12,61.

Sakellaridis. Clôture janvier. fév.
mars 27,G5, av. mai K,70, juin

juil. août 23,-iO. sept. 2i,95 et n incotés.

New-York. 21 octobre. Disponible. •-14: janvier,
février, 33.5S; mars. xvt\[ a.S7: tuai
Juin, 24.14; Juillet, août. septembre,

24.10; octobre, novembre. 23.86; dccembre,

HUILES. Paris janvier. De lin Cou-
rant nominal; fév. 4.10, nominal; mars-avril,

nominal; 4 de mai, vendeur.
De colza courant, 475, nominal: fév. 475, no-

minal mars-avril, 490; 4 de mal. 470. nominal.

ALCOOLS LIBRES. Paris, janvier. Cou-
rant. 480. acheteur; fév. 49G, acheteur; mars-avril,

vendeur; 4 de mai, 5îO. vendeur.

CEREALES. Paris, 21 janvier. Blés. Ba-
se de liquidation, I3t,75; courant plus value
0 fr. 25; rev. report 2 fr. 50, acheteur; mars-

avill report 6,Q5, acheteur; 4 de mars report

Avoines. Noires courant, 96 fév.
9S.25 et 98,50; mars-avril, 101,M; 4 de mars,
à 1O2.7Ï; diverses courant, nominal: fé-
vrier, vendeur; mars-avril. 1C0.50. nominal;
4 4e mars, nominal.

FARINES. Paris, M janvier. Base de li-
quidation. 16C: courant, 160 nominal; fév. re-

port, 3, acheteur; mars-avril report. 6, ache-
teur 4 de mars report, acheteur.

HALLE AUX BLES

Paris. et janvier. L'état des ensemencements
continue à donner toute satisfaction le temps
froid a mis fin aux déprédations causées par la
vermine tout en arrêtant la végétation des m»"-
valses hprbes une couche de neiffe serait du-

rable, afin que les récolter fuissent protégées rontra
des selées plus fortes que celles qui ont eu lieu
dans les derniers Jour;.

A notre réunion de ce jour, les affaires ont en-
core été limitées, malgré les besoins, car la {et'-
meté domine en tous articles a cause de la hausse
des marchés étrangers et du niveau élevé qu'ont
atteint les devises.

On cote .aux 100 kilos, départ
Blés. Beauce, Loiret ict Loir-et-Cher.

Touralne, à Indre Vienne. lî!), Ailier, Cher.
130 A 131; fièvre il 130.50; Vendée \njou.
l.nire-Inférieure. a Iv9 Dise 124 à 125; Somme.
Nord, Pas-de-Calais, lfln Aisne. 1W à
Aube. Marne, Tonne, le* il les.

Farines. Supérieures. t?5 à 157, selon rayons.
Sciglcs. 106.
Sarrasins. Normand, limousines, bretons,

à 93.

Avoine». Grises Beauce, à Euro.
Brie, 88.50 à grises (l'hiver, 87.50 à 8S.50; noires.
Centre, 8S à 8R.50; Bretagne, noires et grise., 86 il.
S7; bigarrées, à 86; jaunes et blanches, il

LiRowo, 89 à 90.

Orges. Beauce. Sarthe. Mayenne, 115
Champagne, Berry, 115 à 116; GAtinais. I1B à

Escourgeons. Beauce-Gatin.iis. îos a 109.

LES POMMES DE TERRE

PARIS. 21 janvier. Marché tics ci. Les
offres sont très restreintes, les détenteurs espérant
des prix pltls élevés. Mais les acheteurs pensent
que la prédominance du temps doux et la possibi-
lité d'une germination précoce des tubercules pour-
raient bien déjouer ces calculs.

Les cours n'ont pas subi de changements très
sensibles depuis la semaine denièro il il a a ce-
Pendant une légère hausse en province sur la Hol-

lande commune et la saucisse rouge.
On cote les 100 kilos au départ Hollande com-

rume, 65 à 78; saucisse rouge. 47 il 56. selon les
provenances; rondes jaunes, 38 à Institut de
Beauvais de la Sarttie, 36 il Royal Kidney,

FOURRAGES ET PAILLES

Paris-la-ciiapelle, 21 janvier. Petit marché,
bonne demande, prix soutenus. On cote les bot-
tes de kilos, franco Paris, suivant qualités lu-

zerne, 180 à foin,, 104 regain. il ->X);
paille de blé. CO à paille d aivoine, à 115;
paille de seigle, 90 il 120.

MARCHÉS DE LA RÉGION

MAMERS, janvier. Pommes de terre.
0.80 le kilo: oeufs. la douzaine; beurre. 7-7.50
la livre; poules, la couple. poulets. 26-35; ca-

nards, pigeons. 5-7; lapins. pain 1*

qualité, S.o les 6 kilos.

BON NE TABLE, 20 Janvier. Farine. les 100 kll.
tu qualité i6i à 166. qualité ICO à 1ft2; fro-

ment, 117 à méteil, 02 Il Ot; seigle, 87 à 90:

sarraMn, loi à 105: avoine, 73 à 76; orge. 110

son. 64 à 67; pommes de terre, 30 à n;

foin. les 500 kilos. TO à 75; paille. 60 à 6;;
bœuf, le kilo sur pied, 3.fi.; :i 3. !).">; vache,
à 3.50; veau. à 6; mouton, 6 à 7: porc,
il 3.705; bourre, le kilo en gros 13.50 il' 1.50,
au détail à 16; ceuf5, la douzaine, 6 à 6.50:

poulets, la couple, 25 à 35; lapins, la pièce S à

pigeons. la couple, 7 Il S; cidre. la barrique,
0:, à 75; pommes à couteau et poires, le kilo,

à 0.75: choux pommés, 0.40 à 0.7: choux de

Bruxelles, 1 a la ilvre: oignons, salades, choux

à planter, 3 à 5 fr. le cent; planta de pommiers,
à 20 fr. le pied.

ARGENTAN, 20 Janvier. Beurre, le demi-kilo
détail à S. 50. gros 7.75 à reuf?, la dou-

zaine, à 5.7'5; poulets. la couple. 2S à 3fi;

oies, la pièce. 33 à canards. la pièce. Il M;

dinidons, la pièce, il 95; lapins gras, 20 à

pommes de terre, le kilo, 1.25 a 1.50; froment,

117 à 118; mélell, à 10Û; seigle.
Mrrasln, D2 à 95; avoine, Si à si; orpe, 110 à

Il'2; son. 60 il foin. Il.% Il raille, les

1.00O kilos. 100 rr.: bœuf, lr kilo, 4.2, vache,

a 4; veau. 7; mouton. 6.50 a porc. i

à 5; cidre, la barrique, fr., droits de régie non

compris.

LISIEUX, 20 janvier. Boeuf, gras. le

kilo; vaches grasses, 4.4O-4.60 te kilo; vaches amouil-

lantes, 2.C00 francs environ; moutons. 5.80 le kilo.

PORTBAIL. 21 janvier. Beurre. 16-17 le kilo;

oeufs, la douzaine: poulets. 25-29 la paire;

canards, 2-i-f/Ç; lapins Rras. pièce: lapins

d'élevage, pièce: <p«tits porcs,. 1!0-160 pièce;

suit (rognon), 6.20 le kilo; suit en branches, 5 fr.

le kilo; choux il planter, 3.50 le cent.

HONFLEUR, janvier. Marché aux poissons.

MarchA mieux achalandé et moins cher que

celui de la veille. Raitons. o.OO-l pièce; rate,

chiens de mer, 3.7M: harengs saurs. co-

ques, la mesure; huitres. la dou-

zaine- rougets. o.75-l.?5 pièce: capelans. O.to pièce;

1 fr. la douzaine-, carrelets. 1.2.VI.00 pièce; 'Plies

et flondres. merlans, l.25-l.O; aloses.

soles. 2-4 pièce: friture, le lot: morue sa-

lée. le demi-kilo: langues de morue. 2.2V2.50;

flétan vert. 4.50-5.'O la kilo.

SOURDEVAL, janvier. Bonne foire. Beau-

coup de bestiaux peu d'acheteurs étrangers. Dans

l'ensemble les murs sont stationnaires. A signa-

ler une baisse sur les moutons. Marché aux vo-

lailles bien approvisionne. finisse sur les œufs de

1 fr par douzaine comparativement au marche

précèdent. Bœufs d'herbage 'le i l.SOC; vaches

amouillantes, de 1.8:.O Il 2.8O; genlssons.
a

a 1.8OIV veaux de lait, 3.iu le demi-kilo; mouftons.

980; porcs gras, il la demlkilo; pié-

tons, de 200 à 300; petits porcs en cage, go à 140 Ir.

Farine, 1" qualité, les kilos, lis à 160; fro-

ment, lis à 120; méteil, 95 à 100; seigle, 9o i 9G;
sarrasin, 85 a 87:; avoine, 75 à 78; orge, 90 à 98l

son, 68 72; pommes de terre. à 75; foin, les
500 kilos, a 130; paille, 95 à 105; veau, le demi-

kilo, &4O; Porc, «!.5O à la livre; beurre, le kilo

en gros, 15.50 à 16; en détail, 16 à œufs, la

douzaine, 6; poulets, la couple, iL poules, la

couple, îs :l S6; lapins, la pièce, 8 lalx-
reaux, la pièce, iL i 1.55; canards, la couple, 20 i

25; cidre, la barrique, 70: pommiers non greffés.
la pièce, ai pommiers greffés 26 à

Legumcs. Pommes de terre, 0.30 iL o.io le demi-
kilo carottes et navets, 0.30 à 0..0 la livre; poi-
reaux, le paquet, 0.10 à 0.:0: choux pommés, la

pièce, 0.80, suivant grosseur oisnoas et

échalotes, le demi-kilo, ail la tête. choux-

fleurs. à 3 la pièce suivant importance; choux
de Bruxelles, le demi-kilo.

Fruits. Pommes a coute.ii, 0,75 à le demi-

kilo, suivant espèces châtaignes. la livre
marrons dits de Naples, le demi-kilo; grosses
noix, la Uvre: bananf*>. 0.70 pièce; noi-

settes, à le demi-kilo, orauges, 0.50 à

0.60 pièce, suivant grosseur citrons, 0.50 pièce;
mandarines, pièce.

afarché au 2>of.«.«o;î. Marché assez bien bien

approvisionné hars le demi-kilo, 3.50; coques,
le litre. 0.60; moules, 1 fr le litre: rougets, 3.0 le

demi-kilo; maqueraux, 3..W, huitres parquées de

MJirennes. 1.75 la douzaine; harengs frais, la

Pièce. 0.40 a 0.50; harengs salés. la douzaine. 3.75;

harenguelle ou Menise du Xord le demi-

kilo sardines demi-sel, la pièce, 0.X); sardines

lécs, la pièce, bénits o.îo la livre; plies. 3.M
le demi-kilo; merlans, 3.50: mnrue salée. ;i

le demi-kilo, suivant le choix du morceau lan-

gues de morue, iL 2.75 :a livre.

VILLEDIEU. 20 janvier Farine t" qualité,
les 100 kilos. L'unie): froment.)). 120; seigle.

1 lo a 1|5; sarrasin, 165 il 110; avoine. 9*s

orge, 105 te 110; son. 70 a "?; pommes de terre. 44

tail, 9 fr. la livre œufs, la douzaine. 6.7'i

poulets, la couple. 02 à 30: cidre. 0.60 le litre: lait.
le litre: bois de chauffage. rondins 90 i 100 fr.

la corde; hêtre. r.: pois. le litre; chow,

pièce: oranges. 0.40 et 0.50.

PONTORSON, Janvier. Légumes Oignon.
0. io-f>.3o la livre; poireaux. 0.25-o.r*) le paquet: ca-

rottes. 0.2;-0.30 la livre-, pommes de terre, o.ro-0.40

la livre: échalote. 0.50-O.60: navets. O.30-O.3.'>; chi-

corée. 0.3O-O.15 la tête: choux pommés, petits. O.t5-

O.r<o la pièce: gros. O.fio-O.73: < -iionx-fleim.
la pièce: clioux <1e Bruxelles. O.W-1.20 la livre.;
légumes Il planter choux communs. o.40-o.?.s le

cent: choux fie pommes, oiRnon blanc.
O.70-0.95 la hotte de cent.

Bétail sur pied bœuf. la livre: vache.
veau. 2.65-3. fO; mouton Asré. brebis, t.60-

2.10: agneau pré sale des brèves du Moiit-saint-

Mirhel, porc. mouton Agé. brebis,
agneau pré salé, 3RO-fi.3O; porc. 4.5O-5.S0.

Grains Augmentation dn 1 à 2 par 100 kilos

chaque semaine pour le blé: cours moyen actuel,
les t00 kilo, farine. son. Au-

tres grains, cours selon dualité en moyenne
orge de mouture. les 100 kilos; avoine. TO-SJ;
sarrnsin, Sfi-38.

Fruits Pommes de. reinette et de rouget. 0*5-
t.î." la douzaine: poires. 0.70-O.Tô: cierre de boisson
courante. 35-45 la barrique; nur fus..S5-8O; cidre
pour flistillntinn. 2.30-3 le rlecrrê licrtolitre.

Volailles Poulets. canards. 2O--2T.les deux
oies de în-rnis. :H8; lapins moyens. 13. piè-
ce: cros, 16-22.

Poissonnerie Raie. la livre- soles. 13.51V
la livre: turbot. la livre: rouget.

la livre: nlie. S.»: hareng frais. O.60-O.7t) la

morceau. sardine >iemi-sel. <\ 40-0. 50 nièce: cre-
vette vivante. la livre: enques. la

poignée: moules. i>.7.V).po le litre: huîtres portii-
Wses. t. 90-2. 25 la douzaine- salaisons en quan-
tité.

Porcs Offres ordinaires, porrelets bretons. 80-

!00 pièce: normands. rarement au-dessus;

porcs Tnalarres,
Beurre Cours très variables pendant le mar-

ché, baisse après 11 heures. Cours de début, heur-
re doux. 7 la livre: beurre salé, fi.5rt-6.75: cents. 6-
fi.-?5 la donnine: lait. le litre: fromage
du pays. 1-t.rX) la hotte: lait en gros, 0.65 le titre.

LA HAYE-mJ-PirTTS, janvier. Le? 100 kil.

froment. 117; maïs. 112; orge. îarrasin. ?.ï;
avoine. pommes dei terre, pommes Il cidre,

farine de froment. 156: foin.
Le litre cidre. O.Kl; lait. 0.00: roques. O.S-0;

moules. 1; Vigneaux. choux de Bruxelles. 0.70.
Le kilo pain. t.4n; beurre. 16. a 17.50: suif

d<» iHitif. 5..1D h 6: raisins. 7.25; escargots, 3.30;
châtaignes. noix. 5.25; pruneaux. S..V); pom-
mes s couteau. carottes. oignons, 1.

La douzaine: œufs, 6; harengs frais, 8 à

7; huître?. 2 à 3.75.
La roupie pontets gras, 38 à 36: maigres. 22

a 3S; poules, 26 »3; canards, 2i à 30; oies, 26
à 32; dindes, 70 à 7S.

La pièce lapins irra?. 15 à 1S: petits. 10 Il

U: d'élevage. 5.;0: r-honx-fieurs. 0.50 a salade.
o.2rt a n. 10; clioux de Milan. Il 0.75; pigeon?,
5 Il (\0.

La botte salsifis, carottes, oignons, navets,

poireaux. 0.2fi.

Le cent à planter moux prompts, salades,
0.75.

Peaux de putois. 32 36: renards. M 50:

lar-ins, 2 Il 5; fouine?, ).50 3; martres, 25
à 30.

Porcs d« lait. 110 t-lfl; roufretô. 0.50 Il 2:

maquereaux. Il 1.;0; plies, o.SO Il
Le kilo eoncros. 3; raie?, 1.50 à 3; chiens

de mer, 1.50; anguilles de mer, 1.30 à 2.

L.es Auditions

d'ain'ourd'hai

RADIO-PARIS

1.7SO m. P. w.

f2 h. 30, Radio-con?en par t'orchestre tzigane
Radio-Paris t. pour la France iCh. Feret) 2.

Voulez-vous marquise, menuet (H. Vie); 3. Vers

l'infini (II. Bure.; 4. Me voici chauffeur 'Brom-

me-I.More,v'i; 5. un? rosé de mon jardin, violon-

celle (Ulussonmoreli des Clowns (Chil-
lemont; 7 il d'Avril (C. Kievet>: S. Pascn .\nc-

turne, sérénade espagnole (J. Antiga: 9. SUciki,
danur. oriental" iLangr'.ois-Weyts) Chnnl du

.Vnrrf. violon (iChamlnadel Il. Froc-Froc iPaan5>;

Pasqua Fiorlta iOhillemont-Cairanne) 13. Cn*

Chanson d'Amour (Toselll); Il. Chevaucht'e co.ta-

qur iFoundraln); Adagirtto, violoncelle (Holl-

mann>; 1G. Menuet tle printemps lA. Capri); 17.

Mr favori de la raine Lezinska il. Vasseur et

Damarei: 1S. Danse satanique (Lempers-Vie);
Rose pdlic, v:olon (Florelli); Haydée, d'A-uber.

trio par Aider.
13 h. iô. Cours d'ouverture. Communiqué Havas.

Météo.
16 h. K, Radio-concert pour le? enfant;

17 h. Cours de clôture. Communiqné Havas.

Premiers résultats des Courses. Extraits de la

Presse. nadlo-chronique féminine par R-adiolette.

h. 30, Derniers résultats des Courses. Com-

muniqué Havas et de Presse. Radio-chronique de

l'Ecran.

21 ltenres. Radio-jazz par Mario Cazes et son

orehestre du Château Caucasien.

TOUR EIFFEL

2.600 m. P. 5.000 w.

1S heures, Radio-concert, avec le concours de

NI. J. Quille. secrétaire général du Radio-Club de

France; M. Maurice Privât; M. Emile Norini, com-

positeur; Mmo Ketly-Delornie, .cantatrice soliste

des Concerts Colonne et Pasdeloup; M. Marcel

Chaumuèard, violoniste. l«: prix du Conservatoire

et M. Paul Rémond. flûtiste Festival d'œuvres de

Kmtle. Ncrini; l'actualité radiophonique. par M. J.

Quinct; lo sujet du jour, par NI. Maurice Privât;

Berceuse; La Source, piano, par l'auteur; Romancc

sans paroles; Saltarclle, par M. Paul IVémond et

l'auteur: Donc. vous allez fleurir encOr. Les

ltoses de Saadi, chaut, par Mmo Ketty-Delormc;
Sonate (il- partiel; Romane? cet ut majeur, violon,

par M. Marrel cuaumusa-rd; belle lune d'argent;
Mon cœur dort, chant, par Mme Kerty-Delonne;

Rêverie mauresque, pour piano, violon et flûte.

Au piano d'acconipairnenient. J'auteur.

18 h. 55, les dernières nouvelles.

ECOLE SUPEHIEIIRH DES P.T.T.

iôs m. P. w.

14 heures, Rartto-dirrusion du courg public fait

à la Sorbonne (amphithéâtre Turgon par M. le

doyen de la Faculté des Lettre?, 'il. le professeur

Br'uuot, sur La Langue française et la Récolu-

tion.

so h. Se, Causerie sur l'Histoire de l'Art, sous

la direction de M, Robert Rey,

La gloire
de

Marcigny

i auto par 23 habitants

POUR L'ENTREPRENEUR
L'AUTO EST UNE SOURCE DE BENEFICES

Voici l'opinion de M. A. Dessalas flls,
entrepreneur de plâtrerie et de peinture à
Marcigny

a Autrefois, avec cheval et voiture. le ne
visitais qu'un chantier par jour. J'étais obligé
de payer 3 repas et la chambre à mes ou-
vriers. Je ne pouvais entreprendre de chan.
tiers trop éloignés.

Avec mon anto 10 CI-, que j'ai depuis 4rans,
je conduis' mes ouvriers le matin et je les
ramènc le soir. Donc, un seul repas à payer
et jamais de chambre 20 francs par jour
et par ouvrier d'économisés. Ce n'est pas
tout Je visite 2 ou 3 chantiers par jour et

j'ai pte étendre mes affaires à 30 km. à la
ronde.

AVANT QUE LE PATRON AIT UNE AUTO;'
« Il est à Marcigny, pas de (langer,

d'ètre dérangé i

AUJOURD'HUI PLUS DE MANILLES,
le patron, avec son auto, peut passer.

à tout instant.

Que coûte réellement l'auto ?

Quels bénéfices procure-t-elle.?

Pour recevoir gratis et franco une brochure
donnant des renseignements précis et détaillés j
sur la question, envoyez ce coupon ou une
carte postale A

MICHELIN et Ci., Clermont-Ferrand

(Puy-de-Dôme)

Profession

ADRESSE

Rue

N*

Localité

Départ'

MALADIES DU COEUR

Dans tes maladies du cœur, compliquées ou
non d'albuminurie ou d'artério-sdérose. la
traitement par la méthode du docteur \oblet

procure un soulagement presque immédiat et
fait disparaitre rapidement l'ooprossion. les

palnitations l'albuminurie, l'enflure du corps
et des jambes, rend la respiration facile et la
sammeil paisible.

Sur demande accompagnée de un franc,
adressée au docteur Noblet. me Ste-Anne.
Paris on recevra sur ce- maladies une
hrcchure accompagnée d'attestations autUen-

tiques de guérisons obtenues par cette mé-
thode. Consultations lundi, mercredi, ven-

dredi, de 2 heures à heures, sur rendez-vous
et par correspondance.

INFORMATIONS

DANS LEV P.T.T. sont promus Chef de bu-

reau central téléphonique de clause, à Angers
(création). M. Nicolay. a¡lent Instructeur il la <}i-

reition 'le la Seine: receveurs de i' classe, à Jos-
selin (Morbihan!. M. Le Dé. contrôleur à Qtiim-
pcr: a Etret.it (Seine-Inférieure). Mlle Leprètre.
receveuse de .">•classe. a Creully (Calvados); a La

Loudc. (Eure-et-Loir). M. Brisât, receveur de 5*
classe, ii Maure-de-Bretasrne (Ille-et-Vilaine) à

iSouivleval ¡Manche!. M. Vaurlorne. receveur .'e 58

classe i l'ouancé iMainc-et-LoIrc) recevenrs ou

receveuses de ."•• classe Au HueUroat
Ml!<» Lurciiini. receveuse de c° ctasse t K^ntan
(Alpes): La Baioche-Uouct (Orne). M. >iirr!er.
à P.iris. "i: à Munill.ic (Morbihan). M. Ffiy.
Nantes fR.P.l: it (Tuem^nê-siir-Seortf (Morbihan).
M. Ruhault. a Rennes <R.P.>; receveurs nu race-

veuses do 60 classe à B^uçuenais (Loire-Inférieu-

re. Mmo Bacavo. \antes, rue Rolllu.
A Lançon (Gironde;. Mme Ameline, à Renne*

(central): a Avessac Loire-Inférieure). Mmo Bur

lot. Ancers: i Fro·sav. Mme Buteau. à Nan-

tes itéléDhone) à St-ftildas-ites-BoU fLoirc-Infé-

rieure. Mme Davy. à Natitcs (direction;.

DANS 1.'ARMÉE

DANS LA RESERVE. Les orflfïers suivant»

sont admis dans la position dite réwr.c spécia-

le » Arthus. lieut. au 65' Inf.; Le Moins, heut, du

cadre latéral, -r inf. col.: Tretllard, »djudaat-cn«(

au ni artillerie coloniale,



LE BAL DES PROVINCES DE L'OUEST

ï.e bal du 7 février, s'annonce comme (le
vant être des mieux réussi, et nous n'insis-
terons pas sur son organisation, car nous sa-
vons tout le. tnal que se donne le Comité et
nous ne doutons lnas que le succès couron-
nera ses efforts. Mais cependant, qu'il nous
soit permis de nous faire l'écho des bruits
qui circulent pu ville et qui citent telles ou
telles dames qui auront des toilettes magni-
fiques qui ne laisseront rien il. envier aux
modèles de la capitale.

Avis donc aux amateurs, à cette soirée vous
aurez de la belle musique, de belles toilettes,
'des fleurs, une surprisse et ce qui ne ratera
rien, un bon buffei sous les ordres du Maître
Heimery.

Les cartes sont en vente dès maintenant.
chez Mme I.nigrel, professeur de danse, rue
Saint-Martin MM. Roisseau. Paradis des En-
lants, rue Gambetta, Brillet, chaussures,
rue Gambetta, Cholat, confections, rue
Gambetia, 23 Chesnais, boulanger, rue du
Pavé. 1 Dufour, Hôtel Continental Deville,
• A l'Aiguille d'Or rue Gambetta, 3i Go-
beau, chaussures, avenue Thiers, 36 Le-
grette, peinture, rue Nationale, 70 Lacourt,
chaussures, rue des Minimes, 31 Morillon,
pâtissier, place de la Mission Marchand,
rue Nationale, fifi bis Pottet, 3. place de la
Répuhtique Quérnel. s*, rue de la Pelouse;
Tonrhet. 13, place Sniii|-Mcolas Theurien,
boulanger, rue d'Kclietal.

Hémorroïdes

Les personnes qui souffrent des douleurs atro-
ces causées par les hémorroïdes retrouveront
une sensation de bien-être et un sommeil
paisible par l'emploi de la Pommade Cadum
qui leur procurera un soulagement immédiat.
Bien des souffrances sont évitées e4 employant
à temps la Pommade Cadum contra l'eczéma.
les boutons, dartres, gale, éruptions. ëcorchuros,
hémorroïdes. urticaire, croûtes, teigne, plaies.

KERMESSE=CONCERT

DU MUTILÉ SARTHOIS

La Kermesse-Concert, (.rganiséc nu profit
de la « Caisse de Secours'de lit Société,
s'ouvrira a ]a Bourse du Commerce, le sa-
medi 24 janvier courant, il 15 heures.

Cette fête de bienfaisance, qui sera digne
de l'œuvre réalisée par le Mutilé xarthnis,
comprendra deux représentations l'une le
samedi, ri 1:. heures, l'autre le dimanche

lu même heure, et un bal, le samedi
/lettres.

Ia Société s'est assuré le concours de Mme

H11guet.tr> Dnflos et di> M. Denis d'Inès, so-
ciétaires de la Comédie Française, pour l'a-

près-midi du suinrdj, de la Maison de cou-
ture Philippe et linston. avenue des Chntnps-

de M. Jacques Heyendal, 1" pris
du' Conservatoire de Bruxelles, soliste dos
Concerts Rouge, pour, les deux matinées.

tire dans L'EXPORTATEUR FRANÇAIS de
cette semaine une importante étude de Louis
LOUCHEUR

« L'Influence de ta balance commerciale sur
les fluctuations du franc

CLAUDE FARRÈRE AU MANS

Cerljin? noms sont évoe-alcurs d'images. (J$-

lui Up Claude FaiTî'rr», qui a une si jolie sono-
rité, est dp ceux qui parlent Je plus scduis.int
langage il l'orrlle du public.

QuVm annonce Je prochain passage ici du
grand romancier el aussitôt, les lclIrOs du
Mans et. de la Saillie, vibrent d'un juste sen-
timent de rnrfosilé et de sulisfiiclinn. A I'pxpiu-
plo des Parisiens, si privilégiés au jininl
do mip inlr-HoeluM, ne vont-ils pas pouvoir
nia-quer d'un trait parlirulir-i- dans leur iiu'1-
Jïiol.v», 1p J n 1 r où ils l'aurnnl entendu parler
de son Reniai ami Pirrrc Loti.

î.t conférence Farrrro, qui est donnée sons
1r patronage de l'i'nlon i'ps Grandes Associa-
lions aura iipu le mercredi ?fi courant, Il
45 du snir. en l.i sallp i)ps Cnnccrls.

f.a vente des billets et la location des. pla-

dricu, ancienne niason Macca, place Tliicrs.

UNION AUTO-CYCLISTE

DE LA SARTHE

A la suite de l'assemblée générale, qui s'est
tenue le dimanche 18 janvier, le Comité pour
J'annép est constitué comme suit

Bureau administratif
Président, Ni. C.corgps J.igol. rue Chan-

zy spcrélalre, NI. André Piron, 26, rue Ni-
tionale; trésorier, M. Emile Boynau. 3. run
ne la PprlP; .Ni. Rodolphe
troualard. 3G. rue do la Croch.irdiire; tréso-
rier-adjoint, M. icrnest Maillard fils, G. ave-
nue du Pont (le Fil-.

Commission d'initiative Vice-présidenls
M. Adolphe Sa'moii. rue Barbier; Ni. Iius-
livf nouqurt, ruo dn la Pcr!p.

Commissaires NI. Gabriel .loly, se. rue
y.mMe Boisseau. rue

l'Plta: M. Gnslon Renaull. 132. mule d'AlPii-
eon; M. André Pogc. 1i. nie NI. Eu-
^.èn« Pl.ird. in. rue. Cnurtlinrdy; Ni. Maurice
Eiard, rouir» n'o Bouillon.

Rapprlons que Ip banquet officiel (le IV
C.S. «pra servi h l'HrîIel de Paris, Ir- dimanche
25 jcnvler il 19 Il. Les inscriptions seront
vécues jtisnu'au samedi 2i janvier, cIipz Ni.
Briyemi. tn'scrior, 3, rue de la Perle. Couvert
15 francs.

MÂTINÉES&SOIRÉES

Musique de ohambre 2° Concert

Trois grands nrtistes Capot, violoniste
Lévy, violoncelliste Loyomiot, pianiste au
talent hors pair, unanimement consacré, vin-
rent nous donner le régal d'une séance de
musique de chambre. Bien modestement, en
disciples respectueux des Grands Maîtres, Ils
se contentèrent de faire de la Bonne Musi-
que. ci notre joie fut sans mélange d'e|re
enfln momentanément, débarrassé de l'égoïste
exécution du virtuose pianiste en rupture de
pédalp.s ou du violoniste en mal de vubrato
intensif.

Programme point copieux, mais largement
Suffisant deux trios (Beethoven et Bramhs); 1

une sonate pour violoncelle, de Beethoven
celle pour violon de Debussy (œuvres con-
nues, sauf Bramhs peu jouée en France). In-

tenprétation remarquable de netteté, de pré-
cision. Que dire encore et que faut-il admirer
le plus chez ces merveilleux interprètes 1
Leur grand talent ou leur modestie d'inter-
prétation ? Il semble bien que tout commen-
taire soit superflu. Exprimons-leur donc no-
tre sincère reconnaissance des délicieux 1ns-
tants qu'ils nous octroyèrent si largement et
notre vif désir de les revoir bientôt.

LE Triton.

A l'Œuvre des Muriers

Les Aventures Merveilleuses d'un Enfant
de Paris, A l'Œuvre des Mûriers, constituent

par excellence le spectacle idéal des familles.
Ilfnut avoir vu les 9 nouveaux décors éta-
blis spécialement, pour cette féerie, la ca-
dence rythmée des changements it vue, les
Porcelaines; de Delft, poses enfantines, et la

présentation impressionniste, symphonie en
blanc et noir, de la Fumerie d'Opitim.

C'est de plus, un spectacle original, de con-

ception neuve, signé des meilleurs artistes de
notre ville Gaston Muller, Albert Poignant,
Jean Wiirth orchestre de M. Charles Pau-
tonnier et mise en scène de M. Morys-Tou-
chard.

Dimanche R février, première matinée à
16 Il. 30 très exact.

Les spectacles d'aujourd'hui

ALHAMRKA. S ii. Poules en folie, grande
revue en 2 actes et 10 tableaux.

Palace-Cink.ma. Matinée. 2 lr. 30 soirée,
8 h. 4j- Principaux ftlms Le Foyer qui s'é-

teint, superproduction dramatique Gau-
mnnt-Actualités.

Cinema-Pathe. Matinée, 2 h. soirée,
8 lr. Films principaux /Homme aux

Camées, drame Pattié-Journal.

SYNDICATS&SOCIÉTÉS

La GERBE. L'assemblée générale annuelle
aura lieu dimanche prochain 23 janvier il

16 heures précises, salle des Conférences. Vu

l'importance des décisions à prendre, les su-
ciétaires sont instamment *priés d'assister à

cette réunion.

COMITÉDÉPARTEMENTALDESMUTILÉSfiT RÉFOR-
MÉS de LA GUERRE. NI. le Directeur c:e la
Caisse d'Epargne du Mans a remis ù M. le
Préfet de la Sartliu la somme de francs
au proflt du. Comité départemental des Muti-
lés et Réformés de la guerre. Après avoir
adresse ses remerciements au Directeur, M.
le Préfet a transmis la somme au trésorier-

payeur général, agent comptable du Comité.

AUDACIEUX MALFAITEUR. Mardi soir;
vers 6 heures, un individu a pénétré dans le
magasin de M. Hamet, tapissier, rue Na-
tionale. Apres avoir pris un billet de 5 fr.
dans un tiroir, le malfaiteur s'apprêtait il.

continuer ses n'herches en, vue d'un butin
plus fructueux, quand il so trouva en face,
«le l'apprenti de NI. Hamet qui avait entendu
du bruit dans lc magasin, venait de rendre
compte de ce qui se passait. Le malfaiteur
saisit le jeune apprenti à la gorge, le ren-
versa et détala. On le recherche.

POUR LH BUREAU nE BIENFAISANCE.
Une personne qui clésire conserver l'anonymat
.1 remis ¡\ la municpnlité la somme de 50 frs.

pour les pauvres fi l'occasion d'une fe.tc de
famille,. Colle somme a été versée au Bureau
de ltipiifaisance.

LA TOMBOLA DE L'U. N. C. Rappelons
que le tirage de cette tombola aura lieu le
dimanche 25 janvier, il H heures, salle des
Conférences, pince Saint-Pierre.

On trouvera des billets jusqu'à la veille du

tirage au bureau de l'Ouest-Eclair.

SOCIETE HAGMICULTURE DE LA SARTHE.
Le riMilrr» d'achats de la

île Tusmï, est supprimé. Cependant
Us apirulleurs pourront trouver tout le ma-
tériel dont iis ont besoin chez MAL Loiseau
frères. grainellrre, placc de l'Epewin, Le
Mans.

ETAT-CIVIL
du inr,vd> ïv janvier 10CC.

XaUxanri'g. Kouzan Jeui. rue Nationale, 60;

CniMiirlcr Jc;i:i. chemin « Br!le-V\ip »;
Nicolas n.iymon: route »f)\ngpr=. M; Joubert

Claniln. rue des Pommiers. 1.
D(*i-i».t. i;chl Alrreil. mar]<>. 4D nns, rue

rt'Atonre. :; Tnnlif Simone, ? mois, avenue H11-

avenuu nubillard, 1(M.

Convois mortuaires

8 11. 30. M. uaiinont. CP an?, rur verrière, 10,

iSfrl. la couture, clin. 4e Pontlipue.
1o h. 30. M. ans. roui» de Tour'.

if), et ctin. iic l'onilieup.

I lir-iire. M. Gelil. 49 ans. ruo d'Alsaw, 3. ég\.

/a Coulure, fin). de l'oniHeur.

furent Tardif. 2 mr>ij. svonuc Ru-

billarrl. Ift4. Itosiptcp. clin, de l'Ouest.

.1 heure?. Mme rcrronel. "i an?, rue de la

Biaiirlilsscrlc. 30. égl. Lo Pré, Grand Ctiaeiiert-.

Yvré-l'Evêque

LES ECUS DE LA BOULANGER Plainte

contre inconnu par Mme Mary,
boulangère au bourg d'Ivre, qui étant ces

jours derniers monte dans sa chambre ù cou-
cher située au premier étape pour y déposer
un)' fournie do 'jOO francs dans un tiroir,

s'aperçut qu'un vol avait été commis iL =on

préjudice.
Dans un tiroir voisin, en effet, on avait

pris une somme de 2.350 francs composée! de
lu façon suivante une liasse de 10 billets
de 100 francs; deux liasses do 10 billet: de
50 francs chacune; deux liasses lie 10 billets
de 10 francs et 3 liasses de 10 billets de ;> Ir
Il restait encore une somme de 3.000 francs
et. des bons de la Défense Nationale.

Les soupçons se sont portés sur une per-
sonne venant travailler en journées chez
Mme Marie.

L'enquête de la gendarmerie se poursuit
activement.

KT.'iT-r.lVIJ.. yaiatancrs. Jugement de
Ifyilimaîton «le l'enfant Oéiol? Paillette; niluance
de Chablrn noland, rue du Fort.

Publication* île mariage*. Léchappé Camille,
boucher, à :M'amers' et Jarry Marcelle, s. p., t

LE MANS
REDACnoM. PUBLICITE ET A.NNONCIS

BUREAUX; place Thters {Tél. 6-71)

LAVAL
RÉDACTION,PUBUCrrt, ANNONCESET Avis D'OBSÈQUES

Bureaux 34, Quai d'Ave$nieres.{Tèl. 2-47)

OÂËM

Mmctiox -U. FRAXGEVL, rue Saint-Jean,
PUBLICITÉET ANNONCES

Publicité Agence HAVAS. bouter. des Alliée
(Téléphone

SAINT LO
rtSDAcrriON

<V.VIDIEU, 41. Rue de la Marne (Tél. 143).
PuBucrrt k Annonces

M. LEMASSOX, Libraire, Place Gambetia.

CHERBOURG
Agence rectcmale

Salle on Dépêches. Tl-blicité ET Abonnements

Rue Tour Carrée.

conritalns: François du Cauaé de N»zell<»,lieu-
tenant au d'Infanterie, décoré de la croix
de (ruer.re, à Mamers et EHsabetih Didelot. s. p.,
t Parle, 7, rue Eupene-Lalbirhe; Eugène Dagoreau,
cultivateur, à Courgalns et Maribc orouas, s. p.,
Mamers.

Bonnétabla
ETAT-CIVIL. Naissances. Jeannine Petit.

rue Bt-McOla?.
Publication* d° mariages. Raymond I.ochet,

domestiqua .de culture, au Chcne, t Boimétable- et
Joinne HamNin. domestiquo de culture, A la
Prallleip. il Aulalnes; Alexandre Toulys, domes-
tique de culture, aux Etrivières, A Aulainea et
PauJe Kopp, domestique de culture, à la Palllerie,
A BonnétaJjle: Victor Poty. (ihiurfeur, 1S8. avenue
Jean-Jauri'?. Paris XIX' et Odette Cabaret, s. p.,
53, rue Maréchal Jorrre, A BounAtable.

Mariage. Athanaso Thibault, entrepreneur de

battages, 5. route de Parie. il Alençon et Marthe
Poussin, f. p., 1f, place du Cnarop-de-Folre, à
Bonnétable.

DScèst. MatliIWe Ray. femme Bouquet, 53 ans.
Une Mazagran; Beaumont. masculin, sans vie,

la Cannetière: Elisabeth Hii'be.rt. veuve Pinot,
79 ans, le* Cosnlères: Simonne Guérln, 20 Jours.
:7, rue Salnt-André-de-ûelly.

COMITÉDÉPARTEMENTAL
D'ACTIONECONOMIQUE

Sous-commission do l'Epicerie

Prix indicatifs pour la ville d'Alençon des

denrées dc première nécessité en bonne qua-
lité, la date du 17 janvier Ces prix
onl («te" établis par une Commission compo-
sée de représentants do maisons de gros, de
maisons de drjlail, de maisons et succursales,
de coopératives et de consommateurs.

Cafés torréfiés le kg. 16.40 18 fr.; pâtes
;alimentaires (en paquets) le kg. 4; graisse
végétale, le hg. margarine de table, le

kg. 7.50; haricots blancs (brézlns) le kg. 2.85;
haricots blancs étranger», le kg. 2.40: huile
d'olive, le litre, 9.35; le kilo huile d'a-
rachide, lo kg. î.35; le litre, vinaigre
alcool (7°) le litre 1.30; chocolat honne qua-
llté sans marque lr Hg. C.iO-7: fromages ca-
memberts 'en boite) la pièce 5.i0-2.80; gros
cidre, le litre, 0.50: bon vin rouge (9°) le li-
tre savon le gg. 4; sucre cassé pai1
paquet de 1 gg. le kilo pommes de ter-
re rondes jaunes, le kg. 0.55.

UN DERAILLEMENT. Mardi soir, le train
de voyageurs devant arriver en gare d'Alen-

.on h 22 h. OU a fil un retard de 4f) minu-
tes (iii ;m dOiMilloment d'un tr:dn de mai-
chandise?, en gare de Vingt-Hanaps. Les dé-

gâts matériels sont assez considérables. Il n'y
a pas eu d'accident de personne.

VOL. NI. Rollini avait laissé il y a quel-
ques jours, une paire de brodequins a. Saint

François, mis lorsqu'il vint pour les repren-
dure, ils avarient disparu, le jeune D. Roger
manœuvre s'en élait emparé. La police ayant
ru vent de la chose, lui a dresse procès-ver-
bal.

LE CADRAN DE L'EGLISE SALNT-GER-
'%TAIN. M. Huet Desaunny, avocat et con-
seiller municihal, a demandé au Conseil mu-
nicipal de décider que le cadran de l'église
Saint-Germain fonctionne électriquement.

Nous tiendrons nos lecteurs au courant de
la suite qui sera donnée iYcette proposition.

Saint-Loyer-des Ohampe
IL VOLE SES CAMARADES. Le 13 jan-

vier, l'italien Bordiga Carlo, ans, qui lo-
geait chez Mme Martin, avec les nommés
Trivella André et. Pavan Antonio, terrassiers
:'i la voie ferrée, déclarait il ces deux hommes
que maladc, il ne pouvait se rendre au tra-
vail.

A son retour, Trivella constata que sa va-
lise .wnit été fouillée, et qu'une somme do
12 francs avait disparu ainsi qu'un pantalon,
un rasoir mécanique, des mouchoirs, des
chaussettes, le tout d'une valeur de 114 fr

Paviin. lui aussi, avait etc victime du vol
d'un billet de 50 fr., d'un autre de 10 fr. Lo
voleur avait encore emporté un veston, un
mnlllot. une paire de bretelles, des mouchoirs
et des faux-cols, le tout évalué ;i 213 francs.

Bordlj?n qui a pris ù Argentan la direction
de avait eu soin de laisser un mot il
ses camarades pour leur dire p/î'il était l'au-
teur des vols. Une information a été ouverte
contre lui.

«•«••Honorlne-la-aulllaume
MARI BRLTAL Le lA janvier, la femme

Leportier. née Bernier, ayant fait conduire
sa petite fille au domiclle de ses parents,
son mari se mit en colère et lui porta un vio-
lent conp de pied li la cuisso gauche.

La fommo Leportier s'cst fait examiner
par un médecin. Elle a porté plainte contre
son mari qu'elle dit jaloux, alcoolique, et qui
déjà. en 1923, n été condamné pour violences
envers sri femme. Enquête.

riE\SE!OXEAtEXTS rVMDlQVES
(Loyer!, Procès, LlUjej, ote.)

contre S tr. adrcsrt* a LQvett-Eclair,

L-- t.ene-

Halle,

CHEZLES STENO-DACTYLOS

Le dimanche 18 janvier a eu lieu, à 9 h. 30,
école de Bel-Air, l'Assemblée générale de
l'Association des Sténo-Dactylographes de la
Mayenne.

Après l'appel nominal des membres actifs
de l'Association. le trésorier, M. Guibé. rend

compte de la situation financière do l'Asso-
ciation. Recettes 4.903 fr. dépenses

fr. W. L'année 192-t se clot donc avec un
boni de 68 fr. 65 plus 137 fr. 63 à la Caisse

d'Epargne.
Le trésorier, M. Guibé, est vivement félicité

de sa bonne gestion.
M. Hiret, vice-président, au nom de tous les

membres de l'Association tient également Il
féliciter le présldent, M. Bomal, du dévoue-
ment qu'il apporte.

Le Président prend ensuite la parole et

ayant passé en revue l'année écoulée, il
donne il tous de précieux conseils concer-
nant la bonne marche de l'Association.

Le Président remercie les membres hono-
raires de leur dévoué concours, ainsi que la

Municipalité de Laval, la Chambre de Com-

merce, le Conseil Général, sans oublier toute

la Presse.
Il est procédé ensuite au renouvellement

partiel du Conseil d'Administration, dont le
nombre des membres est porté de 12 à 14 en

raison de l'extension progressive de l'Asso-
ciation.

L'Assemblée générale valide les élections de

MM. Auguste Qaumé et Gaston Bouvier au
Conseil d'administration.

Sont réélus à l'unanimité Mme Houdayer,
MM. Stindel. Trégret et Gouget. Sont élus
Mme Duval et M. Tréchot.

Le Conseil élit son bureau qui se trouve

composé comme suit
Président M. Eug. Bornai: vice président
M. Hiret; vice-présidente Mme Stindel; se-
crétaire M. Gaston Bouvier; secrétaire-ad-

jointe Mme Trégret; trésorier M. Guibé;
trésorière-adjointe Mme (:orson: administra-
teurs Mmes Houdayer. Duval, MM. Stindel,
Trégret, Gautier, Gouget, Auguste Gaumé,
Tréchot.

L'Assemblée générale décide de porter de
1 fr. IL2 fr. l'amende en cas d'absence non
motivée, et le local de l'école de Bel-Air deve-
nant trop étroit, de faire les réunions de
l'Assemblée générale à la Mairie de Laval.

PRIX DE LA FARINE. Dans sa séance
du 17 janvier courant, la Sous-Commission
désignée cet effet par la Commission consul-
tative départementale prévue par la lot du
31 août 192r, se basant sur le cours moyen
des blés et des succédanés pendant la der-
nière quinzaine, a fixé à 158 fr. le prix du
quintal de' farine paniflable rendue en bou-

langerie.

ARRESTATION. Les gendarmes de La-
val ont mis en état d'arrestation Guais José-

phine, née à 1a Baconnière, lu 3 mars 1878,
biniibclottiere. sans domicile fixe.

Elle a été écrouée.

PREMIER CONTINGENT DE LA CLASSE
1925. Les jeunes gens appartenant au pre-
mier contingent de la classe du recru-

tement de Laval, iL incorporer en mai pro-
chain, désireux d'être affectés 10 à l'Armée

du Rhin ou de la Sarre; en Algérie. Tuni-

sie ou au Maroc; 3o aux troupes coloniales,
devront adresser, dans le phis bref délai pos-
sible, un demande au commandant du bureau

de recrutement de Laval en indiquant leur

classe et le canton dans lequel ils ont été

recensés, ainsi que l'armée de préférence.
Les jeunes gens mariés avec enfants de-

vront adresser un bulletin de mariage en y

joignant un bulletin de naissance pour cha-

cun de leurs enfants.
Les jeunes gens détenteurs d'un permis de

conduite des voitures automobiles devront
adresser une copie légalisée de leur permis.

LES SPECTACLES. Ce soir, au Théâtre

Municipal Programme sensationnel avec
Les deux Cosses, de Pierre Decourcelle; Pul-
cincllu, le drame des Folies-Bergères et L'n
Restaurant épatant, comique.

OBSEQUES. Hier ont eu lieu en la Basi-

lique Suint-Gervais à Avranches, les obsèques
de M. Victor Duguépéroux, beau-père de M.

Legros, agent d'affaires à Laval, auquel nous
adressons, ainsi qu'à Mme Legres et il toute
la famille, nos bien sincères condoléances.

I,ES EPAVES. Trouvé Mme Bertrand,
employée des Postes et Télégraphes un pe-
tir sac à main. NI. Lionnet, 26, rue des Bou-
chers un birlon contenant titres d'huile.

Perdu. Mme Chabrnn. rue d'Ernée
un portemonnaie contenant 17 francs
Mme Cauchard, 45, rue Joinville un billet
de 500 fr.

LES CYLINDRAGES Des cylindrages se-
ront exécutés dans la semaine du 26 au
Janvier sur les portions de routes ci-après

R. D. u° 2 entre Crez-eu-Bouère et. Boues-
sa y Cil. C. C. n° 27. entre Ballotes et !.au-
briï'res R. D. n° f, entre Lnssay et Charctii-

gué R. D. traverse de Lussay C.h. (;,
C. n» ol, abords et traverse d'Andoulllé H.
N. 23 bis, entre La Chnpello-Rainsouiri et

Soul«éle-Bruant R. N. nu 12 entre le Rlbay
et Mayenne.

ACQUISITION D'UNE MOTO-POMPE. Le
montant de la souscription ouverte d l'occa-
sion de l'acquisition d'une moto-'pompe pour
notre subdivision des Supeurs-Pompiers s'é-
lève a la somme de francs.

La municipalité et la subdivision expri-
ment leur reconnaissance aux généreux sous-

cripteurs qui ont bien voulu pur leur offran-
de participer tr cette acquisition.

AUX FLAGRANTS DELITS, lion1'1 Guas-
tuci, ans, originaire de Cherbourg, a

comparu devant. le Tribunal correctionnel de
LaVnl pour abus de confiance. Etmii gage
en qualité de domestique au port, commune
de il il disparut le j(i

janvier emportant des vêtements due travail.

que lui nvait prêté son pntron. Il fut arrêté

quelques Jours plus tard à La Gravelle. Il est

condamné tr 8 jours.
La allé Jeanne Guays, née à La Bacon-

de Casimir
do rue cour desBains et Suzanne rue

Edouard
chemIns de fer. rue de Paris et Gosse-

63 an3. journalier.rue (le
rue de Jean tour'
de Paris: dtarto 3t ans, ait
Caillou: .\uguste ans, marchand

rue de pars; Marie
81 p., rue de Parts.

mère en 1878. Journalière, sans domicile fixe
arrêtée le Janvier a Laval pour vagal)on-
dage et défaut de visa de carnet anthropo-
métrique et défaut de vaccination, est con-
damnée à six jours de prison

ETAT-CIVIL
du mardi Janvier 19W.

Satesance. 3fon4<jue de Tarraron, 80, rue
d'Ernée.

Publications de mariage». François Btbln.
employé do commerce, 1. rue JSasse-des-Bouchert
et .Vaohalie Pannler, ouvrière, t Aleia.n.

Décès. Marie 0(-renne. célibataire, 61 ans.
21, ru» du Pont d'Avesntêrw; Edouard Bonhomme
3 ans, 8, rue d'Ernle.

M* ROUX, notaire au Mans. 8, rue des Mlnlmev

DEM. DE SUITE ¡UN BON OLERC

sachant faire tous actes courants.

LUNETTERIE «
OPTIQUE

miRAIVVAI Opticien, JUB 9XAVS
il S bis. av. Thters. n. C.
Lunettes. Pince-Nez. Baromètres. Compas.
Alcoomètres. Articles Photo. Appareils de
T. 8. F. N'A PAS DE VOYAGEUR.

Laboratoire
d'Analyses

URINE SANG B A CT t RIO LOOI K
LAIT EAU CIDRES ENGRAIS
10. FUca TUara LE MANS TMbImm

MERCERIE. BOSSETERIE EV GROSmandeVOYAGEURpourvisiter
Fraisderoute.Hxe.commissionautofônrnieparMaison.Clientèletilgte. PERHUTetCOU.I»ONON.LEMA.\S.

«A LA PARISIENNE»!
10. RUE MARCHANDE, LE MANS

Confections Dames, Fillettes
MESURES COUTURE

Priz modérés

anciens et modernes. 0. MORIN, 6. rue Ri.
cliebourg. Le Mans. Se rend sr pi. ses frais.

ANNONCES
ECONOMIQUES

o FR. 25 LE MOT

Paraissant dans nos Editions de .Normandie,
lues dans LA SARTHE, L'ORNE, LE CAL»
VAOOS, LA MANCHE ET LA MAYENNE 1.
Nos Annonces Economiques sont toujour*

paija0le* d'avance.

Minimum par insertion 2 h.

On
demande benne modiste, a ans, logée,
nourrie. !>uns appointements. Sérieuses réfé-

rences existes. Leclair. modes. place Nationale,
yaliitHilaire-UuIlarcoiiot (Manche1. lfl.vra-AE

Vendeuse en
chaussures munie dé sérieuses réfé-

rences. Agée de 1S A. -j ans, nourrie et couchée,
m demandée aux Chaussures Landureou. rue

du Commerce, a Tour?. AE

Cherche
femme de ménage deux après-midi par

lieuialui*. S'adresser X' i. W3, Ouest-Eclair, La

Afctn.v AB

Arotsion pour charcutier, à vendre, cause trans-

v lurniutiori. nxcolleiite machine il hacher mar-

l'Iiant nn moteur, visible en état de marche Jr.s-

lu'au :x> Janvier. S'adresser Royer-Bl.wcharrt.
Saint-I.ft. 4JTO-AK

ou
demande, pour Le Havre, chez Jeune dame

vi-uve avec trois enfants, personne de C5

«n .iiis. sachant cuisine bourgeoise et peu de m»-

n.iiïc *'t fcnimi! île rliambre sachant un peu cou-

lure, .'liiunni les enfants, place stable, bons ua^es.
CI récompenserai personnn dévouée. sérieuses rété.
rriicc!» «".tintes. Ecrire. en indiquant conditions, .1

Mme Iliouver. 49. boulevard Françol»-rr. Le Havre.

coder
do suite pour cause santé Très bon fond;

île literie-bourrellerie dans sûus-prefecmre de

l'Orne. A saisir. 1'Ouest-Eclair. VS983-AE

évrlé.
Memilsfrift niécanlqu<>, Al«n<on. Oemando

Ihiiii menuisier', bons salaires, logement pour

VérliKblo
occasion Superbe chienne cocher. »

mois, bleu rouan, pedigree, illustre, valeur

t. 000 fraucs. Céderait A ;;00 francs. Ecrire Ouest-

Kil.ilr. 43te5-AE

Bon fonils
(l'Epici'rie-Mercerie-Bonneterle a céder

•!« suite, avec Immeuble, dans bourg commer-

çant du Mortaluais. Ecriro Catiouts, expert.
Nfortnln 4»f;B

A
vemlre. liruse double emploi, bicyclette n mo-

leur La Françai.v état neiir. marche R.iran-

ilc. i.m francs. Quest-Kclair. Ferté-Maci*. 1C4O»>-AK

3Î«rsoiuic
très sérieuse, libre le 1" mars, très au

tuiirirnt de la partie, demande place Kérarite eu
1™ rrn|iloy:*e de magasin nouveautés, coof.xtions.
S'Klrgssfi- l'Onest-Eelalr. ^891 AE

Ouvrier
Charcutier désirant apprendre achat de-

mande plico S'adresser dépositaire Ouest-

Kcl.tlr. Ferté-Macé. lftHO-LE.

Jouue
homme tri? sérieux demande place dans

itarane. nu Journal. âm*i-\r..

On
demande contremaître de sclerl* connaissant

les machines pour sabots et semelles de

clios. Rochemont, Sauxcmesnll. par Valognes.

A
YMidnv Fiat M. S. HP.. 1.-20O kllogs. carroît

sorte Fourgon, partait état. n.ooo fr. Duboat.
:< rue de la Fontaine. Cherbourg.

Au
OéniaiirTA pour usine Il gaz dans la Mmnch*

n chauffeur ft un hlombler-gazicr. Plare sta.

lil»». Sadrpssfr A

A céder pour
cause double emploi 1 Mf il»

d'alimentation, agencement moderne. ï*mls,

matériel et marchandises francs.

S'adresser 1 verser, Locations, Lavai ttttt-AX



Janvier 1925 r^'Oue^t-Solair §
Evron

WnVT-iGlVtt.. Xaisêanct». Marc tlbdouat,
rue de la Paix; Yvon.no Oufcols. route Ae Châtres;
Marcel Lelg-eay, au Petit HoueJIé.

Publication» de mariages. Rojer Lambert, cul-
tivateur e.t Suzanne Leg-oay, cultivatrice, A Evron;
Aiiru»te Renou, JceumMler, 6alnt-K3ir|itophe-
du-tuat et iMaChlMenwict, domestiquent a Evron;
Ernest ni", r acteur de loffls:et 'Murceîle Legeay,
posttdheuae, à Evron.

Mariage. l.oul* Hardy, cultivateur et Emélle
Cormier, cultivatrice.

Ctcèt. Séraptrine Piquet, religieuse. 75 ans, à
la Communauté; (iustave aureau, marié, 70 ans,
propriétaire, i Ste-Anne.

Ohallland
ETAT«CIVIL. Naimances. Lesagc Maliçols,

la Lande; Duhoux Antoinette, la Forge.
Mariage. Morh?e Joseph et Llné Madeleine,

cultivateurs, a OhaiHaiMl.
Oécèt. Hou»say Franco! marié, maçon, la

Pointe; ILstourneux Puai, veuf, cultlvateur, la

MaMotiere; Morln Emile, cultivateur. para&ls;
dernier mené, marie, cantonnier, au bourg.

A L'ANCIENNE. L'inauguration du nou-
veau stand de l'Ancienne, installé ou Cercle
de la Jeunesse, rue Salnt-Sylvain-Kouassler,
aura lieu dimanche matin, 25 janvier, à 10
heures.

Le stand sera ouvert tous les dimanches
de 10 heures à midi. Il comprend tir à 12
mètres pour carabine et pistolet et tir réduit

?O mètres.

A LA CHAMBREDESLIMONADIERS

ET RESTAURATEURS

Les discourt de MM. Codl et Thévenot

On ne saurait reprocher a MM. Codi et

Thévenot, vice-présidents de la Fédération
nationale du commerce des boissons, qui

prirent la parole à la réunion tenue mardi

soir au Café de la Bourse de négliger la

cause et les intérêts de leurs commettants
vis-à-vis des exigences du fisc et de l'exi-

gence de certains règlements.
Les débitants qui assistèrent à cette dou-

ble conférence n'épargnèrent pas leurs ap-
plaudissements aux orateurs qui mirent en

lumière la partialité du législateur dans la

répartition des charges fiscales qui acca-
blent aujourd'hui le commerce de détail, M.
Codi parle tout d'abord de la taxe sur le
chiffre d'affaires. Cette loi est pratiquement

Inapplicable chez le détaillnnt dont la comp-
tabilité est nécessairement incomplète et qui
est, par suite, condamné aux taxations arbi-
traires des agents du trésor. On a dit par
erreur que cette loi avait été voulue par les

représentants du petit et moyen commerce,
affirmation IMen téméraire s'écrie J'orn-
teur, puisqu'il est prouvé qu'avant d'rétablir
cette taxe honnie de tous, le Gouvernement
s'est référé exclusivement à l'avis des
Chambres de commerce qui représentent
surtout la grande industrie et les maisons

de gros où l'impôt envisagé était loin de se
heurter aux mêmes inconvénients.

M. Codi montre ensuite comment le for-
fait accordé en 1924 aux petits commerçants
libérés du souci de relever chaque jour leurs

recettes est devenu une arme nouvelle con-
•* Ire cru qui en étalent les bénéficiaires.

L'administration n'accepte plus. pour l'an-
née en, cours, les chiffres qu'elle avait elle-
même contrôlés. Il tout une nouvelle décla-
ration et, si les sommes accusées ne parais-
sent pas correspondre a la situation réelle
de l'intéressé, on aura recours aux procédés
d'inquisition antérieurs, aux menaces et
aux marchandages.

L'humble commerçant qui s'était fié il la

parole des représentants du fisc et avait. né-
sligé ses relevés journaliers, sera dans
l'impossibilité de prouver son droit ct con-
traint d'accepter des conditions draconien-
nes. M. Codi conseille le forfait par abonne-
ment qui lui naralt le plus juste. L'orateur

parle du régime, de la licence qu'il était

question de modifier suivant l'évaluation du

chiffre d'affaires ou la valeur locative de
l'établissement.

Il n'est pas partisan d'une révision qui
pourrait être fort préjudiciable à l'ensemble
du commerce.

Le conférencier s'élève ensuite contre le

projet d'une nouvelle loi sur la hausse illi-
cite. « En 1922, dit-il, la loi du 20 avril 1916
fut abrogée. Pourquoi la faire revivre après
en avoir constaté les abus? Ce n'est pas
chez le commerçant de détail qu'il faut

poursuivre la spéculation, Le jeu de la con-
currence commande ses prix et, s'il exagère
ses bénéfices, la clientèle avertie aurait vite
déserté son établissement ».

La loi en préparation prévoyait des péna-
lités pouvant aller jusqu'à un emprisonne-
ment de 5 ans. Cette conséquence est telle-

ment absurde que M. Maurice Violette, rap-

porteur, déclarait récemment « qu'un tel

projet ne verrait jamais le jour de la dis-

cussion
M. Thévenot succède il M. Codi. Il re-

grette que les commerçants de détail aient

toujours manifesté la llus grande indiffé-
rence concernant le résultat des élections

consulaires. La Chambre de Commerce de

Paris, déclare-t-il, s'est prononcée il la pres-

que unanimité contre la propriété commer-
ciale parce que cette Compagnie, comme

celles de province, est uniquement compo-
sée de gros négociants et de propriétaires.
Le mode de votation doit être remanié afin

que les commerçants de détail aient accès

dans ces assemblées qui jouent aujourd'hui
un rôle prépondérant dans l'élaboration des

projets de lois.

Après avoir signalé l'immixtion des agents

du fisc dans la vente des fonds de commerce

et montré comment le Gouvernement avait

dû modérer leur zélé. M. Thévenot aborde la

question toujours pressante de la propriété

commerciale. 11 ne se fait .pas d'illusions

tur les difficultés qui surgiront lorsque le

projet depuis si longtemps en sommeil re-

viendra devant les Chambre, mais les com-

merçants peuvent Pire assurés que le prés!-
dant de la Commission. M. T.evtisSeur. et le

rapporteur. M. Puerh. défendront avec éner

«le le texte proposé. La loi sur la propriété

commerciale sera votér.

De nombreux applnudlsRements accueillent

ln fln ile cr discours.
Au nom de In Fédération des groupements

commercinux, M. Pouetlre remercia les deux

conférenciers et invita tous les commerçants

A défendre énerrrianement leurs Intérêts.

T.a réunion prit fin lui rhalrureux

appel rlp M. Tuner¡ a l'étroite solidarité des

membres de la Chambre syndicale.

AU THEATRE

« L'Amour >'

T.'Amnur, oeuvre récente clos,M. Kistêmft-

kers. était Joflé lundi soir par une troupes
du ThéAtre de la Porte Saiut Martin.

Ranazé
TENTATIVE DE CORRUPTION DE FONC-

TIONNAIRES. La veuve Dalifard née Gé-
rard Marie. 59 ans, journalière à Télupho,
commune de Chatelais, étant l'auteur d'un
vol commis le 1" janvier, offrit à (plusieurs
reprises de l'argent aux (gendarmes, pour
qu'ils ne donnent aucune suite à cette affai-

re, afin d'éviter de comparaître devant le Tri-
bunal. Les représentants de la loi l'informè-
rent qu'en faisant cette offre elle s'exposait
d être poursuivie. La veuve Dalifnrd insista.

Procès-verbal lui fut dressé pour tentative
de corruption de fonctionnaires.

NECROLOGIE, M. Georges Bineau, huis-
sier à Mayenne, est décédé dimanche matin
dans s,i ii2" année

M. Bineau était en exercice en notre ville

depuis 1888. Nous prions sa famille d'agréer
l'expression de nos condoléances.

THEATRE MOLIERE. Aujourd'hui, jeu-
di, en soirée à 8 h. 30, place Juhel L'abbé

Constantin, pièce et 3 actes de Halevy.

ARRESTATION. Lundi dernier, vers
heures, au lieu dit La Mcltière •, les gen-
darmes ont arrêté en flagrant délit de men-
dicité et de vagabondage Catel Jules, 57 ans,
né à Meurdraquière (Manche), terrassier,
sans domicile fixe.

Sans vouloir entamer une étude approfon-
die de la pièce, disons que l'auteur a àèiii
fait mieux le fond n'est que la relation
d'une banale histoire de la vie un homme

Pierre Navarre, déjà âgé, marié depuis vingt
ans, qui n'a pas trouvé dans son mbnage le
bonheur qu'il attendait, s'éprend sur la côte
bretonne de la fille d'un lochcur, Marie Ker-

loo, qu'il emmène à Paris après avoir dé-
laissé son foyer. Mais, la différence d'âge
qui existe entre l'homme et la Jeune fille,
fait que celle-ci au bout de quelque temps
est prise de la nostalgie de son pays et s'en
retourne sous un prétexte quelconque. Six
mois plus tard, Pierre accourt nu rendez-
vous qu'ils se sont fixés, et Marie lui ap-
prend qu'elle est mariée et heureuse.

Le personnage de Pierre Navarre fut remar

quahlcment interprété par Ni. Damorès, qui
sut détailler avec une grande finesse toutes
les nuances de la pensée de celui-ci, notam
ment une adroite mimique, des gestes na-
turels surent caractériser de façon très exac-
te ce rôle difficile.

Mlle Suzanne HAvonnc apporta tout son ta
lent il la composition du personnage naïf et
sincère de Marie Kerloo et Mme Gravil sut
tenir avec une grande aisance le rôle de

Françoise, la femme de Navarre et joua ad-
mirablement avec Pierre la scène du acte,
qui est la meilleure de la pièce.

Mentionnons aussi l'excellente tenue du
Bohème Frigueux très bien incarné par M.
Clouard et enfin M. Lyautis qui sut être une
charmante petite bonne bretonne.

DEUX ARRESTATIONS, Renée Das, âgée
qj3 21 ans, a été arrêtée en exécution d un
mandat d'arrêt délivré par le juge d'Instruc-
tion de Mamers. Elle est inculpée de vol.

René Pirard, ftgô de 31 ans, journalier
sans domicile fixe, inculpé de vol a été arrêté
en exécution d'un mandat d'arrèt décerné par
M Juge d'Instruction de Lisieux.

AU TRIBUNAL DE COMMERCE. A l'au-
dience d'hier a eu Heu l'installation c1u nou-
veau juqe suppléant, M. Lemonnier, et des
autres juges consulaires réélus. Cette au-
dience fut présidée par M. Lanier. Après
avoir fait l'éloge de M. Rigault, président de
section, qui a du quitter son siège ne pouvant
être réélu, M. le président Lanier souhaita
la bienvenue au nouvel élu.

AU THEATRE. C'est aujourd'hui 22 jan-
vier que nous aurons le grand gala de Thaïs
avec Mme Marthe Cornélis, de l'Opéra de
Monte-Carlo, qui interprétera le rôle de Thaïs
Son principal partenaire sera M. de Lattre.

Dimanche en matinée, Rip, le chef-d'œuvre
de Robert Planquette en soirée, Cavalicra
Rusticana.

ETAT-CIVIL. yntesanec. Yves Le Gall, rue
Guerrière.

Décès. Louise Bureau, veuve Hubert, 76 ans,
p., rue rortc-MlIlet; Yvonne. Mulot, 2 ans,

domestique ruo <1e,OulstrcJiam; Emlle LeTranc.
69 ans, proprlètatre, méme rue Jeanne Maurouard,
6 mois, inftme rue.

ETAT-CIVIL. .VaiMamv*. Kiljrônie Tliomlne,
ruo des Teinturiers; AndrCn Kosîey. rue Salnt-
Lonp; Jacqueline Valllnnt, rue Tani:r.

Publication dc marltgr. Mare Totily, argen-
tier, rue, des Boucliers et nrne> Thouzinl, s. p..
a Pcrt-en-iBp.ssIn.

Décès. Mme veuve Te«?on, née EsleHe Lemel-

leller, s. {i.. tii an?, ruo Sslut-JMii; Bernard Hélle,
S mol?, ruo fie la (fcinibetle; JO5ri>h il" la ]lave.
retraite de l'Klat, tir la M^daill» militaire,
rhevalirr de la J.Oerinn d'honneur, ans. rue

Saint-K.vupero; Mme Martin, nC-o Blanche Menant,
s. p., 51 ans. nie

AGRESSION NOCTURNE. M. Louis Dieu-
lafait, 50 ans, allumeur à l'usine à gaz de

Lisieux, domicilié, 3, place du Marché-au-
Beurre, a été bousculé et

frappé
dans la nuit,

plaie Victor-Hugo, alors qu'il terminait son
service d'extinction.

M. Dieulafait n'a pas reconnu les deux )n-

dividus qui. l'ont attaqué et qui se seraient,
en outre, emparé du crochet extincteur dont
il se servait. Mais, l'enquête immédiatement
ouverte a permis de découvrir les auteurs de
rette agression. Ce sont les nommès Marcel

Renoult, 31 ans, chef cimentier rue Lecoutu-
rier il Lisieux et domicilié i1 OuilIy-le-Vlcom
et Albert Dubourg, 30 ans, ouvrier poseur
à Lisieux, 10, rue Tour-des-Halles.

Cette affaire a été transmise au Parquet.

VOL. M. Seigneuret, propriétaire de l'Ho-

tel de la Gare, a porte plaine contre la

nommé Eléonore t.e Gallic, âgée de 20 ans,

qu'il employait fin qualité d'alde-culslnlère,

laquelle s'est rendue coupable de tentative de

vol de denrées, notamment d'oeufs, tilt pré-
judice de son patron.

AU THEATRE. Demain, vendredi !3 jean-

vier, au théâtre municipal Pile pu Fitcc,
comédie en 5 actes de LouU Verneuil, par la

tournée (.Il. Baret.

DOUBLE ARRESTATION, Les gendarmes
de Llsieux ont nrrété rue de Cnen Kngfnu
Hervé, an an», Journalier, sans domicile flxo

Pt sa femme née Louise Olivier. ans, jour-
nalière, qui font l'objet, le premier d'un ex-

trait de jugement et d'un mandat d'arrêt du

parquet de Falaise pour vols la seconde,
d'un extrait de Jugement du parquet de Dom

front pour le même délit.

Les époux Hervé ont été dirigés sur lu
prison de Lisieux.

MATINEE DU FOYER DE LA JEUNE
(PI'LiL/K. Une Intéressante matinéc sera
donnée le dimanche i*r février, à 2 h. 30,
au. Théâtre municipal, par les jeunes filles
des écoles Michelet et Paul-Bert, au bénéfice
du Foyer de la Jeune Fille, œuvre du Trous-
seau.

Au programme figureront des oeuvres de

Chaminéde, Mlssa, Litz, Loïsa Puget, Leroy-
Villars, Louise Rousseau, Van de Vilde et
des chansons de gestes de Dalcroze.

On pourra retenir des places chez la con-
cierge de la mairie, à partir du samedi 24
janvier, à 10 heures du matin.

Une quête sera faite pendant la lnatinée,

COMITE DEPARTEMENTAL DES MUTI-
LES ET REFORMES. Les opérations du

dépouillement des élections de sept membres

représentant les associations de mutilés du

département au Comité Départemental ont
eu lieu à la préfecture le vendredi 16 Jan-
vier.

Ont été proclamés élus Mme Guerrand,
MM. Brégaint, Caubrières, Laloi, Legrusley,
Gablin et Vitard.

CONFERENCE AJOURNEE, Par suite
d'une indisposition de la conférencière, la
causerie qui devait être faite cï l'Hôtel de
Ville le dimanche 25 courant par Mlle Roi:i
Bailly, est renvoyée à une date ultérieure.

GRANDE KERMESSE AU PATRONAGE.
Le 19 avril et le mardi 21, le Patronage d'A-
vranches donnera une kermesse dont les bé-
néfices seront employés à payer une partie
des frais qu'entraîneront la transformation
du préau actuel en salle de gymnastique, et
l-i construction d'un nouveau préau. Dès main-
tenant nous faisons appel à la charité de tous
pour assurer le succès de ses deux journées
de bienfaisance.*

Bien des personnes seront sollicitées pro-
chainement pour l'organisation des comptoirs
et nous espérons qu'elles prêteront volontiers
leurs concours. Tous les dons en espèces ou
en nature seront bien accueillis jouets,
meubles, vaisselle, ustensiles de cuisine, ou-
tils, articles de ferblanterie, de cordonnerie,
de papeterie, d'horlogerie, gâteaux secs,
bonbonnières, sucre, chocolat, conserves,
vins, liqueurs, voire même animaux de basse-
cour ou du moins des bons pour en toucher
ou se faire délivrer quelques morceaux de
boucher'ie.

SERVICE DES EAUX. Les abonnés sont
invités il venir retirer leur quittance d'abon-
nement pour la période allant du 1er janvier
au 30 juin au bureau de la place Saint-
Gervais, du 15 au 30 janvier courant.

Voici les prix fixés pour cette période
pour 6 mois 150 litres par jour. 25 fr. W)
250 litres par jour, 42 fr. 500 litres par
jour, 84 fr. 45 1.000 litres par jour, 169 fr.

mètres cubes par an, 4C2 fer.85, pour six
mois.

SPECTACLES. Atijourdiiut jeudi en ma-
tinée à 3 h. 30, en soirée il 8 h. représen-.
tation cinématographique la salle Jeanne-
d'Arc La Tragédie de Lourdes.

Des soirées et matinées auront également
lieu samedi 24 et dimanche 2.i. f.a location
est ouverte. Ducey, même film le vendredi
23 janvier, à 4 heures et 8 heures du soir.

Lolif
ANCIENS COMBATTANTS. La réunion

annuelle des anciens camarades combattants
et mobilisés aura lieu dimanche prochain
25 janvier, il 8 heures du matin, r.u café
Blin.

D'UN JOUR A L'AUTRE

La Boucherie muhloipale 1

Maintiendra-ton ouverte ou fermera-t-on la
Bourherie municipale T

C'est la question du jour et si elle n'a pas
encore fait, couler des flots d'encre, du Inoins
a-t-elle déjà fait prononcer beaucoup de pa-
roles intéressées ou inutiles.

Puisque chacun donne son opinion, allons-

y nous aussi de notre avis et disons qu'à ne
considérer que la question de principe, nous
sommes partisans de la suppression de la

Municipale et du rétablissement en faveur
de toute la buuchi'rif1 locale, de ln pleine li-
berté du commerce, tel qu'il est régi par les
lois qui ont prévu notamment la taxation
des viandes et nutres comestibles de première
nécessité. Certes, nous ne nions pas que la

Municipale, dirigée 'avec beaucoup de com-

pétence par M. Turpin, n'ait rendu rjarfois
il. la population de réels services, mais nous
n'en sommes que plus à l'aise pour dire que
la libre concurrence, à laquelle M. Turpin
lui-même, redevenu simple marchand bou-

c.her, prendrait certainement une large part,
donnerait iL l'heure actuelle les mêmes ré-
sultats.

M. le Maire, lors de la dernière séance du
Conseil municipal, disait que la suppression

pure et simple de la Boucherie soumise au

contrôle de ]'Hôtel de Ville aurait pour ré-
sultat immédiat une augmentation générale
du prix de la viande; nous n'en croyons pas
un mot et nous restons persuadées que la

concurrence est encore le meilleur régula-
teur (les marchés.

Voilà pour le principe
Dans la pratique, à quoi rime le contrôle

municipal que le maire entend exercer sur

le fonctionnement de la boucherie officielle,

et quelle peut bien être l'utilité de la Com-

mission dont* M. Mahieu exigea samedi la

nomination immédiate
En cherchant bien et pendant longtemps,

peut-être trouverait-on une question quelcon-

que sur laquelle les quatre conseillers dési-

gnés pourraient possérler la plus modeste

des compétences; M. Mord, ouvrier de 1 ar-

senal, serait sans doute capable de distin-

guer un cuirnssé d'un sous-marin. M. Avoy-

ne, ancien facteur chef des P. T. T., se sen-

tirait vraisemblablement capable de changer
l'ordre des facteurs de la ville, sans changer
leur :produit nostn). et les autres il l'avenant.

mais qufcl est celui d'entre eux qui pourrait
en toute bonnn foi discuter sérieusement

pendant une minute des prix du hétail en

gros, des cours iles marchés et des tarifs de

vente an détail?
Tous en sont aussi Incapables que M. le

par Mmes Lanier, Roussin, Lecouvreur, ac-

compagnées par MM. le docteur Degrenne,
Lanier et Maxime Chéron.

Aunay-sur-Odon
LES VOLS AU MARCHE. La serle con-

tinue le 17 Janvier, M. Piedaniel avïiit garé
sa voiture près de la Halle au Beurre. Un
panier contenant pour VU francs de mar-
chandises fut soustrait pendant une courte
absence. Le même jour, Mme veuve Leroux.
cultivatrice, a porté plainte pour vol d'un
¡panier de provisions valant 50 francs. En-
quête.

Maire lui-même, ancien négociant en bols et
auquel, pour lui faire plaisir, on accordera
tout juste qu'il sut, jadis, distinguer des
bois du Nord arrivés par bateaux, en ma-
driers secs et soigneusement sciés, d'un or-
me du pays tout fraîchement abattu.

Alors YAlors c'est bien simple cette Com-
mission municipale n'est qu un trompe-
l'œil destiné A partager avec le maire des
responsabilités électorales qu'il redoute: elle
ne sera d'aucune espèce d'utilité et il lui
faudra en passer par les tarifs que M. Tur-
pin, chiffres et cours en mains, exigera com-
me indispensables

Tout cela, M. le Maire le sait aussi bien et
mieux que nous; mais la municipalité fait
partie de ces créations dont il espère tirer
parti lors des prochaines élections et il faut
de toute nécessité que celle-CI tienne encore
jusqu'au mois de mai.

Après, il sera temps de passer à d'autres
exercices. E. C.

L'ECLAIRAGE DES VOITURES,

CAMIONS, etc.

Le pénible accident survenu vendredi soir
en face le jardin public, qui devait coûter la
vie à un honorable père de famille, nous
donne l'occasion de parler brièvement de
l'éclairage des véhicules en général et des
voitures il bras en particulier. Rappelons que
pour les voitures il bras, un feu unique, co-
loré ou non, suffit et que c'est toujours Il
gauche que doivent être placés les disposi-
tifs d'éclairage.

Un décret du 31 décembre a permis
aux voitures agricoles d'être dispensées de
tout éclairage sur les chemins ruraux et vi-
cinanx ordinaires.

Pour les autres véhicules, voitures, autos
et autres, l'éclairage doit consister en un
ou deux feux blancs à l'avant et un feu

rouge il l'arrière, ces feux devant être allu-
més « dès la tombée du jour ».

Il est en outre permis, pour tout véhicule
n'excédant pas 6 mètres de longueur, et
c'est la majorité des cas de ne porter
qu'une seule lanterne, il verre blanc, du côté
avant et il. verre rouge du côté arrière.

MONUMENT AUX MORTS. Les victimes
du Vendémiaire, dont ni le maire ni le Mi-
nistre ne parlèrent dans leurs discours d'i-

nauguration du monument aux morts au-
ront tardivement la réparation qui s'impose,
leurs noms seront inscrits sur les plaques
de marbre à côté des noms des glorieux
morts tombés pendant la guerre. Inutile de
dire qu'en mêmes temps on inscrira sur les
mêmes plaques les noms des Cherbourgeois
morts A la guerre et qui ont été oubliés.

INHUMATION DE LA VICTIME D'UN AC-
CIDENT. Aujourd'hui aura lieu eu l'église
Notre-Dame du Roule l'inhumation de M.
Jean Bonneinains, la malheureuse victime
du terrible accident d'auto dont nous avons

déjà parlé.

MANIFESTATION MiLITAIRE. Hier

après-midi, A deux heures et demie, place
Napoléon, eut lieu une cérémonie militaire
au cours de laquelle le colonel Jacobie, com-

mandant le 1er régiment d'infanterie colo-

niale, présenta le drapeau du régiment aux

recrues et remis à celles-ci la fourragère.

CYCLISTE RENVERSE. Le jeune Lele-

zee. employé de banque, passait mardi après
midi rue du Bassin, il bicyclette, lorsqu'il
fut heurté et renversé par la voiture d'un

commerçant de la ville. Le jeune homme se

releva avec des contusions mais sa bicy-
clette était sérieusement endommagée.

COMITE DEPARTEMENTAL DES MUTILES
Les opérations du dépouillement des élec-

tions de sept membres représentant les as-

sociations de mutilés du département au Co-

mité départemental ont en lieu :'i la préfec-
ture le 16 janvier. Ont été proclamés élus

Mme Guerrand, MM. Brégaint, Caubrière,

Laloë, Legrusley, Gabliu et colonel Vitart.

ROUMAIN VOLEUR. La police cherbour-

geoise recherche un Roumain du nom (le

Mendel Wiesel, en instance de départ depuis

plusieurs semaines pour l'Amérique, et qui
a disparu au moment où il allait être arrêté

pour escroqueries commises au préjudice de

plusieurs autres émigrantes auxquels il em-

pruntait des centaines de dollars en leur fai-

sant. croire due, possesseur de nombreuse

propriétés en Roumanie et au Canada, il

pourrait, sous peu. les rembourser. Une de

ses dupes, un Yougo-Slave, a porté plainte
contre lui il se trouve actuellement. sans

ressources. Wiesel étant parti avec les

dollars qu'il lui a prêtés.

MARIN NOYE. Il y a trois semaines en-

viron, on constata au premier dépôt des

équipages de la flotte la disparition du ma-

rin Alfred_Patrice Noël, originaire de la Sei-

ne-Inférieure et, jusque-la, fort bien noté.

Les délais légaux expirés, Noël fut porté dé-

serteur. •

Hier, vers midi. des passants aperçurent Il

la surface de l'eau boueuse du canal de

retenue, le cadavre d'un homme qu'ils s'em-

pressèrent de repêcher. On put alors, grâce
au col et au caban, constater qu'on se trou-

vait en présence du cadavre d'un marin dont

la figure et les mains étaient déjà dans un

état do décomposition avancée.

L'enquête faite par M. Delord, commissai-
re de police, permit de retrouver dans les

poches du défunt des papiers d'Identité au
non dueNoël et une certaine somme d'argent.

L'enquête a permis de conclure d'une façon
certaine ù un accident.

CAMBRIOtAGE. Des cambrioleurs enco-

re inconnus, espérant trouver dans la tente

de la Société de remorquage *u Sud du
bassin de commerce, des marchandises tel-

les qua biscuits, vins, liqueurs, s'y introdui-

sirent par effraction pendant la nuit de mar-
di A mercredi. I1s en furent pour leurs frais.
Ils ne trouvèrent, en effet, que des sacs de
riz de îco kilos- chacun qui leur parurent
difficiles à emporter. N'empêche que voiîn,
un nouveau cambriolage et qu'il serait

temps de mettre la main sur cm gaillards

qui semblent prendre une trop glande an»
dace.

Oatevlll8
EUVT-CIVIL. Publications de martaqt:

Charles Tanguy, mallre-ruiUler à l'atelier rentra

de la Flotte à Cherbourg:, à EQue-urdrevllle, rue

de la Paix. 1-9G et Yvonne IMtoert, ouvrière aux

écritures à l'arsenal, à Cherijoury. rue de France,

7; Louis Leguay, charpentier en fer à l'arsenal, à

Octev:lle, hameau de la Planque Pt Renêe Otfsrle,
s. p.. A Octe-vlUe, hameau de la Planque.

La Haye-du PuiU
MATINEE RECREATIVE. Dimanche 18

janvier, à la Il. 30, a eu lieu, salle des fêtes.
sous la présidence de M. Poirier, maire la
matinée récréative offerte par l'école mater-
nelle, l'école communale de filles et ses
anciennes élèves. Le programme a été des
mieux réussis devant une salle archi-comble.
Ou a surtout remarqué les costumes riches
et bien choisis. particulièrement ceux des
papillons et les deux crinolines.' Dans la.
« Foire de Séville les actrices portaient
aussi des toilettes de circonstance. La quètn
fut faite par Mlle Couillard, institutrice ho-
noraire, accompagnée par M. Bazin, conseil-
ler, municipal, délégué cantonal.

Nos remerciements à tous, maîtresses,
élèves et organisateurs, sans oublier Mme
Chmielewski, qui s'est distinguée au piano.

Bréhal
AUTO ACCROCHEE PAR UNE PIOCHEU-

SE. Le 15 janvier, vers 15 heures 40. NI.
Lccanuet, directeur particulier d'assurances

Bréhal, revenait de Granville en automo-
hile et tenait sa droite. Voyant venir vers
lui le touleau à vapeur qui trainait une pio-
chettse, laquelle débordait de beaucoup lett
roues du rouleau, M. Lecanuet s'arrêta. Le
rouleau, continuant sa marche, la piocheuse
accrocha la voiture, lui faisant des dégâts
évalués à 411 fr.

Les gendarmes de Bréhal prévenus ont
ouvert une enquête pour établir les respon-
sabilités..

Sourdeval
LISTE ELECTORALE POUR Le ta-

bleau de rectification de la liste électorale
est affiché à la mairie de Sourdeval où les

électeurs intéressés peuvent en prendre con-
naissance.

JUVIONY-LE-TERTRE

ARRESTATIOND'UNESCROC

Dimanche, dans l'après-midi, un individu

paraissant âgé d'une soixantaine d'années.
se présentait au presbytère de Juvigny-le-
Tertre et après avoir demandé M. le Curé-

doven, priait ce dernier de vouloir bien lui
faïre une lettre (car il disait ne pas savoir

écrire), pour réclamer a un sieur Bernardt

Jules, propriétaire près de la gare de Château-

bourg (llle-et-Vilaine), de l'argent et des ef-

fets, car sa valise lui avait été dérobée a. la

gare de Mortain-Le Neufbourg. M. le Car*

acquiesça ie la demande qui lui fut faite.

puis après avoir écrit la lettre, la remit a

l'étranger qui, à ce moment, implora une

petite somme pour lui permettre d'attendre

l'argent qu'il demandait.
Flairant là un escroc, M. le Curé lui remit

une somme de 15 francs et sa lettre, puis,
suivant des yeux notre homme, il s'aperçut

que celui-ci prenait une direction opposée au

bureau de poste. La gendarmerie fut infor-

mée et bientôt l'étranger était retrouvé au

débit Alain où il venait de boire un verre de

vin.
Interrogé. cet honune nia énergiquement

s'être présenté pour demander un secours au

presbytère, mais conduit devant M. le Curé,
il fut formellement reconnu par celui-ci.

Conduit à la brigade de gendarmerie et

fouillé, l'étranger fut trouvé en possession de

la lettre écrite par NI. le Curé de Juvigny-le-
Tertre. Avec cette lettre s'en trouvait une

autre écrite dans les mêmes termes et adres»

sée à l'usine Poirier, rue de Poissonnerie,

Interrogé sur la provenance de cette deuxiè-

me lettre, l'homme dit qu'elle avait été écrite

par le curé d'une commune des environs de

Mortain

Voyant qu'il ne pouvait nier plus long-

temps, l'escroc se décida à passer des aveux

et déclara que les personnes i qui il avait

fait adresser des lettres étaient des person-

nages imaginaires. C'est un nommé Divesses

Joseph, âgé de fiô ans, n6 a, Plounêvez-du-

Faou (Finistère), terrassier, sans domicile

fixe. (Mis en état d'arrestation, cet individu

a été conduit iLMortain pour être écroué à

prison de cette ville.

Sainte-Mère-EgliM
CONCOURS CANTONAL Ut. TAUREAUX.–

Voici le palmarès Première catégorie Tan-

roaux ayant des dents de remplacement i

prix 15u francs, M. Marie à Brucheville
100 fr., NI. Duvernois, à Turqueville.

Deueième catégorie Taureaux ayant tou-

tes leurs dents de lait prix 300 fr., M. S.

Sanison. à Séhcville fr.. M. Marie. ;i

Ste-Marie-du-Mont 3o 20i) fr.. M. Fantrat. h
Beuzeville-la-Biisiille 40 100 fr., M. Leha-

douev. à Ste-Mnrte-dn-.Mont. Mentions 1™

M. Picquenot, à St-Germain-de-Varreville
2' M. Duchemin, Beuzeville-au-Plain M.

Deladune, à St-Martin-de-Varreville.

Emondftvill*
TROUVE MORT. On a trouvé sur le che-

min dit la « Mare-aux-Jeudis », le cadavre

d'un ouvrier carrier des fours à chaux d'E-

mondeville, nommé Henri Boulland, àgé de

4C ans et originaire de Carentan.
Le docteur Le Vallois n conclu à une mort

naturelle et le permis d'inhumer a été déli-
v ré.

LespremiersouvriersdeFrance

LeciseleurHenriMiault
Le jury :upérieur de l'Exposition Nationale

du Travail vient de décerner au sculpteur-
ciseleur angevin, Henri Miault, lé diplôme
de premier ouvrier de France avec félicita-
tions spéciales, en qualité d'artisan créateur

de modèles.
Nous adressons à M. Henri Vliault nos sia»

cères et chaleureuses félicitations pour cet%

di.ttac.tlon il
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M.
MAGINOT A

ANGERS

il'Anflerset environsfontsavoiraux mem-
lu-csd'Angers,ainsi qu'à ceuxdes Fédéra-
i ionsr.ffilii'Cbou amies (Chalonncs,Sau-
îiiin*.TifivO,Montjenn,Saint-Mathurinet
<1i;iiu|)toté>qu'uneassembléegénéraleex-
Uiiordinnireaura lieu le dimanche jan-
vier,et9 h. 30très précises,salledes fêtes
Il.' lu mairied'Angers,sous la présidence
effectivede M.Mafrinot,présidentde la Fé-
loiaiionnationaledes Associationsfrançai-
sesde mutilés.

Aucoursde cetteréunion,M.Maginotre-
mettra la Fédérationd'Angerset à I'Asscm
dation de Tiercéleursdrapeauxrespectifs.
Il entretiendranoscamaradesdesrevendica-
tions actuellesdes victimesde la cuerre,
li'-u-dira l'œuvreardueduComitéd'Entente
«lesgrandesAssociationset cequenouspou-

unsespérer.
A l'issuede cetteassembléerénérale,un

vin d'honneurgracieusementoffertpar M.
1.iilinanrlBoiiKore,député de Maine-et-
l.iiin-.sera serviauxpersonnalitéset mem-
lire:;.présents.

Amidi.un bouquetri.irsouscription,pré-
sidéparM.Mnginot.réunira,sa]]eMassenet.
ruePavary.lespersonnesquiaurontenvoyé
leuradhésion.Leprixdu banquetestfixéà
1Gfr.parti'-te.

I.fs adhésionset le montantdu prix du
Iiaii.iuptdoiventparvenirnu plustord le
SI janvier,dernierdélai.

T.nsouscriptionaubnnqupt.endehorsdes
membresde nos associations,est ouverte
nti>çia lous les membresdesassociations
amieset d'anciensmilitaires.

LES HOTESDU PRE-PIGEON.Sont
cirouésà la prison AugusteChaton.-i-1ans,
l'iicconiinoileurde vaisselleet Louis1\Ion-
tault, ans,chiffonnier,tousdeuxarrêtés
pour cambriolage .lulien-Joseph-Théopliile
.larob,manœuvre,rue Laréveillère,trouvé
porteurd'uncouteauil crand'arrêt.

Ontété conduitsdevantM.le Procureur
dela Ri-publiquePierreHuliin,Jtians, fo-
làin. rue Montb.'irie, (iuincainp,arrêté
pourles délitsd'ivressemanifeste,coupset
blessures,brisde clôture,commisdans iin
caféprèsdu Ralliement.
LAMORTPASSE. M.LouisSimon.6:1

••lus,représentantde commerceà Bordeaux,
tue Ornano.n° 9, a été trouvémort,lundi
versmidi.à l'HôtelCentraloù il étaitdes-
cendu.

M.le DocteurPelliera constatéle décès
'luiestdû à uneembolie.

ITncdaineMariaLandelle,âgéede
ans. deineiuontruede la Croix-Blanche.:i.
passaitrue des Houlliéres,quandsoudain
elles'affaissaet succomba.La mortest at-
tribuéeil.unecongestioncéaébrale.
La policeprévenue,a fait transporterle

corpsà t'amphithéâtrede l'Ecolede Méde-
cine.

NOCESD'OR On a célébrélundi.à
10Il, :]0,en l'égliseSiiii.t-Thérése,les noces
d'orde M.et Mme'l'héodoruChauvin,âges
respectivementde7:!a 7Jans.
M.ThéodoreChauvinnaquitil Rennesle

quittaUxBretagne;i l'âgede
ailset demiet rentraà l'usinedel'Ecce

Homoou il resta55années.
MmeChauvin,née Marie-LouiseHierche,

est une Angevine.Elleest égalementune
ancienneouvrièredesusinesBcssuuncau.
Lesdeuxépouxtotalisent1\1annéesde

présencedanslemêmeétablissement.
Lesdeuxépouxontfaitleurpremièrecom-

munion:i Sainte-Thérèseil habitentle
quartier̂ aint-Lazaredepuis.r>()ans ils sont

testes V,ansdansle luOmeIngénient.Voilù.
desrecordspeufacilesà battre!

EnfinM.Chauvinest titiilnircde la me-
duilled'honneurdu travail.

Aucoursdela cérémoniereligieuse.M.le
chanoineGoupila prononcéunedélicateallo-
cution.

A l'issuede cettecérémonie,un banquet,
présidépar M.Th.Charpentier,a réuni il.
i Hôtelde la Boule-d'Orles épouxChauvin,
leursparentset amis.

l'n toast portépar M. Charpentieraux
«mariés1et degaieschansonsonttermine
('CI!joliefête.

avis or-; dépôt ni;s tableaux rec-
tificatifs. Le maire informe les élec-
tei'is que les tableaux rectificatifs de la liste
électorale pour ]!)2f). dressés par les commis-
sions administratives, sont déposés a la Mai-
rie bure.ni électoral"! et seront communiqués
,! K,ul requérant électeur jusqu'au -4 février,
île 9 u. VI heures et de 11 à. 1S heures.

Le 4 février, ils pourront être consultés jus-
nu'à. minuit. Pendant ce délai les demandes

li'iiiSTiption ou de radiation seront remises

an même bureau pour être jugées confor-
• incluent à In loi.

ETAT-CIVIL

Daniel .Dupont, rue de Tloulières.

Yvr.nno Tess\ rue Sauniuroise. 103.
lifrr?. André Thoiiniin. époux Menard. îi

.'us, rr.o. l'oJiuter. -7; .Je;in lîcllier, veut Cor'nll:

Icaii. 4"i ,ins. b ulevarrt Henri-Armault.>4; Fpan-

r'ils1.' Tllouveney. épouse. Lehrcau. 6) ans, rue

Rollot. vouve (ïodel, ans. Trê-

Maria Aulouln. célibataire, M ans, Hospice.

iii- riiuir ce soir mercredi, dans les salons

que donnera M. Bernard FranclJ.
sur l'Orient, et. les souvenirs de Pierre loti.

ATI THEATRE MUNICIPAL. Le. Mariant'

scêiift niiinicipale vendredi prochain. La

troupe.

Champigné
LES CI1IFA'-?MALFAISANTS. Nui Uniment

ses ii uioi'l i;l u/le quahicinr n élé blessée

pnr des chiens, don! les pro-
|nii't..|res sont activement recherchés.

M. ilouviiT subit, un préjudice d'environ

HOTELIERSRESTAURATEUR!

SI vous ûiHIrez miïmrntfr votre rtlcntMc. tsltfs

T.iratlri votre pxiliilrité sous notre titre Où
descendre

AVIS A NOS ABONNES
POURNE l'AYKK OVEO.y> DHl-'HAIS DF. MAN-

)i\T «"Xifevrpu vprsiint le montant dp l'abonnc-
ntnta a J'ûurst-Kr.lnlr ciuMl soit versé 9 notre
compte chiques postaux 118 Rennes.

DISTRICT DE BASSE-NORMANDIE

Réunion du 20 janvier

La séance est ouverte CD h. 3D, sous la prési-
dence de M. Lfibaneux. Le iprocès-ve-rfial île la
dernière réunion c: adopté après lectuic Il est

lirocédô ensuite à Piioinolojation des matches sui-
vants

4 Janvier i!>K U. S. Tlnclirbray liai II. S.
Trunel'-o (par rorralt. L'U. S. Trunolse, conformé-
ment au paragra;>hp des

«l'un rorfalt. de l'article XXXIV îles rfgrlcinonts
si)orlirs du lia L.'K.A.X et sur la demande de

1T. S. TiiK-linbray. est invitée 11 rembourser Il cette

dernière 1° frais de chemin de fer Tlnchebray Il

Arg-entcn et reioi'.r il Montsecret, :1' iclas~e

111) fr., Arfrentau il Trun et retour voiture GO tr..
retour Monlseeret il Tinolifbray voiture 30 fr.

•2° frais «l'hAliM. U rppas à .V fr. Ci) fr., alors

que le rèylemoni prévoit 10 fr. par repas 3° in-
demnité de 109 fr. prévue, soit au total 360 fr.

18 Janvier li. P. Argrentan bat l". s.

Trunoiie. "«ar lu a i).
A. S. Ohumi'.iots Argentan bat Stade l'ertois, par

Sut. 1.

Aucune rfecrvo n'étant faite contre ces deux

matches, tts sont honiolojrui''s.

1;. S. Tlnclieîiiay djai ('. A. Alenron par forfait

sur. le terrain. Aunijif indemnité n'en demandée,
une enipinp ayant eu lieu ci'.lre les deux clubs.

l.'n ia|>;)i'I à l'ordre est Intlifé à l'i'. S. Tra-
no!-e (|iil *)onr le inatcli du 1 <'ouraut à déclaré

forfait à rr. S. Tinchrijray le 31 décembre dei-
nlpr et a omis d'en «iri*t'.r le scus-rtlstrl,ct, fon-

fonr.énienl au -paragraphe A de l'article XXXIII

des rf-Klemenls sporlif-s de la I..1-A.N.
Déslg-nation îles arbitres pour le I" février

M. Ilaiùol; à l.a Kerté^M-acé, S. K. et li. P. A.

AI. Alarlnn; ft Alep.çon C. S. A. et U. S. Trunolse
M. Pol--(in.

l.'onlre du Jour éMP.i épuisé, la séance c*t levée

ASSEMBLÉE DE LA L.F.A.N.

ont ;i adresser d'nnsence le îviuvoir de leur so-

ciftté pour permettre au président du Comité du

clubs ,i l;issenil>lée prénérale extraonlimirc de la
l.lKiie de Tojtlinll-asfociation de Nnrmaniiic qui se
tiendi.'i Uini.iucliR iiroelinin j Rouen.

Il est Indisponsililc <me les sociétés de Basse-

Nniiiirnidie n:lresscnt ce rtocument afin que l'ns-
senil)léc générale puisse atteindre le uuoium lé-
sal.

MATCHES qFFICIELS

CHAMPIONNAT DE LA MAH!NE

A Cherbourg

Samerli îj Janvier, à 13 heures, i" DSpôt contre
Bataillon de cotes.

A Il Il. ii?fen-c fixe contre Sous-Marins. t

CHAMPIONNAT DU 4° CORPS D'ARMEE

124° Rég. d'Inf. bat Rég. d'Art.

par 2 buts 1

iJIap.1l dernier, s'est Joué, sur le terrain du Stade

I.avallo-if, devant une grande aITluence de mili-
taires, la deini-Ilnale, du Championnat du j" Corps.

le 303-' Réx. d'Artillerie, du Mans.

Les Artilleurs ont couvert le score en première

mi-temps, Le 15'i' a égalisé a la rcjirlsc. II a

fallu uiii! p)ulungalion pour que ce dcnijca- s'ais-
l'avansaire, ,-prés avoir la^Kcnient riotulué

durant tnuio la Tnrtle. Son dernier but d'ailleurs

a été des iplus heureux. Un Joueur lavallnis ayant
fait une main flafiranlr, un arrière du 303e arrête
le Iiallnu de la main. I. 'arbitre, (|iil n'a vu quo
cette dernière faute, accorde un coup franc au
lilr. La défense inanciMIn rate le ballon. Les

avants lavallois qui ont suivi rentrent facilement
le but.

Malffi'é des pressions répétées devant les buta

du 3113', il a fallu que la chance s'en mfile p:iur
donner la victoire au U>1'.

Remarqués au 1- nns:er, liardoux et Bcrtlie-

lot au 303e les deux arriéres et le goal. 1

CHAMPIONNAT DU CORPS D'ARMÉE

110° Rég, d'Inf. est champion

JJu.l. si Janvier. Vnicl le résultat de la. flnalc
du rhainpionnit militaire du I" corps d'armée

régiment liinfauteiie bat 3' régiment du gOnie
par 10 buts à 0.

*

CHAMPIONNAT DE NORMANDIE CENTRALE

A Lisieux

Dimanche prorliain, £'i Jamier, le Stade des
Acacias scia le théâtre de la renconire du C. A.

I.c-xcvleu (li et du < es. Uonlleurais (I). comptant
1

MATCHES AMICAUX

Au Club Sportif Coutançais
Dimanche dernier, le club Sporllt Coutançais a

fait disputer sur son terrain, «leux mirtches ami-

caw le premier opposait l'équipe :i* de ce club

iL la héserve. Il se termina, par la victoire de la

S" équipe qui se traduit Ivir un score «le ;s ;i 0
il est vrai que les réservistes ne Jouèrent la plus

grande partie du niiitcb qu'a huit, ce qui explique
en partie leur défaite.

Puis l'équipe première et les Vétérans se rem
contrèrent très amicalement. Les deux équipes se

présentèrent a ver quelques reiiipiaccint.s. ce ijul

nVnil'ècha d'ailleurs pas la partie d'être très luf'-

ressante. En première
éti.ilt remplacé par Kefuveillc, et chez les « vieilles

gloires Bosquet remplaça Chastes. La partie
débuta très vite par quelques attaques .le l'équiiic.

preniière. mais Pottler,' toujours aussi brillant, dé-

(tagea sans peine sm camp mehaicB et mcnie l>lu-
sieurs descentes parte centre, et l'ailier Lenott.

montrèrent tes vieilles Rloires dangereuses pour

les jeunes, Mais bientôt les Yétêinns. rhalyré tout

leur courage, durent concéder un corner, puis un

second, et après un cafouillage devant les buis de

Potiffny, Boitard ouvrit la niaïqlic pour les Jeunes

et. la lin de la première mi-temps arriva sur ce

résultat.
Dans la seconde partie du jeu c'est w.r trois fols

que les jeunes trompèrent la vigilance 'des vieux.

une fois par Boitnrd et <!ciix fois par Juhel, tandis

que les vétérans sauvaient l'honneur par Lèche

rallier, et la portie se termina pat le score de
i buts à 1 en foveur des Jeunes.

Chez tes anciens le meilleur homme tut t'émana

P:»ttler qui fut également le meilleur Joueur sur

le terrain avoi: lui II tant citer Aristide l'iipiot,

qui fut cnuraRCiix à l'extrc-me.
Chez les jeunes, tous sont i féHiller partirullft-

rement la llprne d'attaque qui s"«in«-llorn a c.hoaii-»

sortie D'après la partie (le dimanche, les supnr»-

ters du club peuvent taire oontlauce a leurs eu»1-

filer:; pour le match qu'ils disputeront dltnancû»

à Vire.

Le dimanche sport» à Salnt-LO-

Le proxramme du dimanche sporttt à.Salnt-Lô

sera des plus intéressants

Sur le terrain de
la route de Villedieu. en le-

ver de rideau l'équipe V du Stade Saint-Lots sera

aux i.Ti^s-avec une oqujpe lixnlc. A 2 1). 30,

match de chninplnrinat entre les équipes réserves

du Sport Athlétique Flérlen et '<Ttf Stade ftilnt-

Lois. A l'Issue de co match, rencontrc iimlcale

entre le 1" colonial et l'éijulpo 1" du CÏUU Athlétl-

quo rontots..
y

i A
ChateairtMMttor

Les deut éauiDM de l'Ancienne. reconstituées,

matcheroht dimanche prochain, sur leur1 terrata

de la prairie 6'aint-Ffacre, l'équipe contre

Houssuy-Sport. coup d'envoi à 1C heures, et l'équi-
pe contre le l-ollèsrc UniversJW ire, ensuite. t

A Sillé-le-Gulllaume

Dimanche *ï> 'janvier. l'U. S. du SUJôtle-Guillau-
nio i«ccvra sur son terrain, deux bonnas équipes
i-éeionaies.

A :a heures. l'TT. S. du Mans (3) matchera l'U.
A iï a. 45. le Stade Lavailois t.) matchera l'U.

S. -Sillé m.
Deux belles uarUes qui seront suivies avec in-

térCt .par tes amateurs de foot,ball.
A Siili. sont convoqués «<iulpe Deniau

(c.r'>.), Harne. De.sl.iodes, Rouget Louis, Fou il lu,
Vivien. Giffard. Guyartf, MOFtineau Vadé, Lan-
srlais.

équiDe Foucault Paul. Pinson. Hii)-uet. Hus-
set. Lottm. Leroy. Joubert, E. Rouget, Thibault,
Foucault dtcnc. Gentil. 1

Le C. S. Alençon à Tlnchebray

Dans un match disputb Tlnchohray, entre
une équipe du CSA. et l'i'.S.T.. le résultat a éti
nul. chaque équipe marquant deux buts. 1

MATCHES OFFICIELS

C. S. Alençon bat Luisant

Dimaniih" dernier, en championnat, a Chartrcs,
le CjS. Alencoii a battu Luisant AUiliKic-Clirb

Dnr lu points à 0.

Belle partie <le l'équipe csaïste. qui ne coin-

prenait (lue- 7 équipiers premiers. Poulain fut le
meilleur homme sur te terrain, b l

Morlenl. Frapard. Françoise.
Crrlenrfrier officiel. Le Conseil accorde quel-

ques dates et constitue pour l'instant le calendrier
vvoir plus loiin.

tMlHKtion:: F. F. A. l,a 'Fédération va les
réclamer anx club» directement. Prière de règler
avant li' 31 janvier.

,Le va le réclamer
aux clubs. l'rière de j-èirler avant le janvier.

Scolaires. Lc président e.vpoie aux membres
présent; ta question « oculaires A nouveau le

port scolaire va avoir ses ('(preuves de cross-

que sera dls-uité I« ïi courant, ù Caen.
Calendrier 'l'hiver actuel. ij Janvier, cliam-

I>lnuii3t Scolaire (Caenj: 1,, révrier. championnat
luterclu.bs (.UsIimix) S février..National sculalro,
il Paris; m février, -kunijilonnai
w:acii); £'2 février, intercliil): « Stella » i.cher-
bour?i; I" mars. Ts'atioual interclubs (-M'ilsons
I.arniei: 8 mars, ciuUjeufrc fil. lléraoïilt (ïhury-
Harrourli; f. mar=, Tour de Lisieux. 2y mars.
Tour lie Falaise; 12 avril. Oliallenge lléribel fcaeni.

Daskett. -Le Conseil décide 1° de déléguer
au championnat lie France le Groupe Sportif Cher-
bourgeois, champion de 19-J-J 2" de demander,
lors Il,, la mise sur piosl !lu championnat bas-
nci'jnand. aux clubs s'onjrajroam. s'ils désirent
t'oir dans l'av-Milr le championnat disputé aux
mois de janvier-février du asi.x mois d'avril-mai
de c'Jaque année.

Avant de lover la réunion, le président tient
k fél-icller notre am: '.Tt->h.ij;iro (|iil vient de
voir pour ses ani!éi-s;de prupanailde

sportive Celui-ci est. fjli-
cité par les membres présents et reniercl!" bien
ses collègues ,les assurant »le tout son
lévoiionient 1

CHAMPIONNAT DE BASSE-NORMANDIE
Le 10r février à Lisieux

Cette épreuve oiiiiiielle sera cuurue à Lisieux
sur 10 et sera organisée jiar le Club
Athlétique Lexiivicn.

Les ciiga^emeiitl sont reçus par *il. If. l'restn-

volne, .13. rue, de MontaiKU. jusqu'au
janvier (mlfli) dernier dclai. 1)roits d'engagement.
5 francs par équirc do 1 fr. pnr individuel.

La Lii^uc due B>:sse Normandie rappelle aux
cluDs et individuels que les deux premières éqili-
pes étales individuels classés dans les dix pre-
miers, pourront seuls partlcip.-r à l'interrégional
qui aura lieu à le ir> février.

PRIX LECERF

En vue de parfaire leur forme pour les Clnin-

ploiinats. les crossmen du C. C. L. disputeront
dimanche, à Lisieux. une épreuve sur 7 kil. :.0O
dotée de prix par le Café Fraiii/iis. place Ttiiers.

Les siHjiisiiien lexoviens tiendront à apporter

leurs eiicoiiraçciiiKiits- à l'éqiiiiie locale qui mérl.

te, cette année encore, tous les soutiens.

CYCLISME

AU C.S.C. ALENÇON

«exultât dn i-ross cycliste pédestre *i C.S.C.
Alençon

t. vaunwrd en '6'; i. Lçln-eton, en 3. B<>u-

rlllon. en 'i. (iaisfiiard, en 4S'; 5.

CHAMPIONNAT DEPARTEMENTAL

DE CROSS CYCLO-PEDESTRE

A CHERBOURG

Le cjianiDionn.il départemental de cross cyclo-
Dé<iestre >e discutera dimanche prochain.

I/nrcrinisiir.on en a été confiée au « Club Ve-io-

Coureurs licenciés du département ou membres
individne-ls île l'i'.V.F.

Itiiiéi'iiiic Chornours. les linottes. Moulin Lu-

cas, t'ont Cosn:;rd. le Nardouët. la Loge, le Champ
der (Hse:iu\. les RnuRos-Terres, Carnière, llont-

mn.rire.» Montasiie du Roule, arrivée Uosquct <X\i
Roule il« kifométres».

Dossards, il u heures. « Calé '.les Sports .

Départ, i 9 h. 30 contrôles secrets le long du
farceurs.

Entraîneurs Interdits.
5 nrix. IL, nrix. ;io francs.

Engagements. 3 francs.

Clôture le janvier, il lieuses. Enprag«n;onts
recus chez "1. Orard, 14, rue Présitfent-Loubet. 1

LES STATISTIQUES DU TROT EN 1924

M. Olry "'ne.lcrer arrive en tète des proprié-

taires (-affilants en avec 6IO.57J francs; Il

est suivi par M. Coran-Milliard dont les gains go

montent à 4'i8.:i72 francs-, M..1. Cabrol,

francs et M. L. Msson, 1U3.10D franrs. L'étalon

Intermède est premier sur la liste des étalons,

ave2 1.M8.91G francs-, \emrntl, Omar et Mcmnon

viennent ensuite avec francs, ri'2.189 fr.

et francr- l'ricl V tient la tête des trot-

teurs Baguants avec 1S0.O">9 francs; le trois ans

sj classe second avec 1S0.M7 fr.;

Vaj0Hl. Wasù et" Stabat vlennontt ensuite avec

U3.9JCI fr.. C6..Ï0D fr. et gî.KO francs.

OOURSES A VINCENNES

Partant* probable»

Prix de Saint-Server. Vertueux. Verluisant,

Valrouge, voltigeur m, valmjj III, Verdier. Vau-

tour I. V.ltru, Verveine, Villa, Viseusc, Valseuse.
Vlcille-Monaaliie.

l'rlx de Parthenay. Va-nn-pled*. Volo)>.e, Vio-
lette fil. Vire-Théo, Vtrtc-Feuille, Vulentlne. Vntan

V, Volonté. Ville-Croissant. Vetilse VIII. Veloudiiie.
VeniaooJ.- Vlllers-Marrnenj. Vauvtlle, Verveine. III.
Venelle II. Veinard. Iliirletta, Vntuqijeur-Marlut.
Valseuse fil, Vatlva, Virile, yauqucliii.

Prix de Dinan, Tamise. Tricoteuse, Janvier,
Sarcelle, Saint-George*. Goss-cTosca, Sérieuse,
Trouvant, sammy, Tantale. Trèlnit. Tntcadcro.

Prlx «rEraprny. Tarte. Ilond'.ncsaii'. Sent, Ora-
leur. Sllm. Sans-Souci, Tannuri. Thrinls, 11011(il.
Quo-Vn/iis, Tourterelle-Blanche, IH'-onfort. Srnnoi-
.«< Sans dite, serpolet. Prisca. Question, Tolérante,
Soninn. Qitthus X, Turlurcttc Il, Hochambeau.
llnell. Tambour.

Prix de Tielfort. Vn Soir, Udtnc, Imbria, Vlch

Vstlca, iplarty. tri 11, Uranle. ritra-rnlve.rs, rléa.
Irsule. Vncllite. ctrerlit. l'pcrna, Vrodonal. Ursu-
lifie.

Prix du Rerry. Vnilrneourt. Voeroi, Vtrhnotf.
Viqie. fil. Vent Vtdl Vlçi. Volnay. Volupté Il. visa
Vinictiis. Il. Venjani'k Vlimi 11.

Prix de Nevers. l'ratirsl V, Tommij-Wllkes,
l'.ilcstcr.. Tronrn. Thlonville Il. Thoulmts, dusse.

Turin, Tercet/, Tourloiirou.

Nos pronostics

Première courte l'if ry. Valseuse.

Deuxième course Vamllle, Vativa.

Trotsfème course: Troendrro, Tricoteuse.

Quatrième course

Cinquième course • Vn Soir, Vranle.

Sixième course Vadcncourt, Volupté.
Septième course llysse, Teddu-WilUrs.

COURSES A NICE

Prix des Palmieis. Steeple-i'.iase. A récla-

mer. fi.O» francs. :i.V 3 mè.tres. 1" La Iran

(Caron) il de Bellejrarde: Fleiir-Merreilleuse

Jllaès), i M. de Hivati i. N. pi. Caresse-tV Avril

(Swann). Œil-de-Roi (Delfnn-ulel), Kalmac (Hervé).
lire-Cross (Pont), r.ortt-Palinerf (arrêté) (Oottlieli).

Prix des Anémones. Course de haies. S.f*)

francs. ?.«:•! mètres. il, Matmorr (de Saint-lIi-

rel). à M. le vicomte de Rivaui; 2' Ariigt (I^>i-

seau). M. le baron de Nexon. N. pl. Bertiiie

FLOTTE

J.e torpilleur SwigncGabol-
ric est sorti de l'arsenal de

Cherbourg le 21.
Le solis marin Amphilr.tc est rentré dans l'ar-

senal de Cherbourg le -t.

Les avisos .-lisiie. Ailette, et les sous-marins Audnj
elEulir ont fait route pour .Morlaix le 21.

Les cuirassés Provence, Courbet et les torpilleurs
d'esiadrn ont appareillé de Toulon vers le golfe
Juantc-:0.

Le transport Itlit'uie. a appareillé le 21 au matin
de la Nouvelle-Orléans.

L'aviso Attlcbaran a appareillé de Warship vers

Les avisos Aisne et. Miette, les torpilleurs licite-

Lézardrietix vers .Morlaix le 't.

TABLEAU D'AVANCEMENT

DU PERSONNEL CIVIL DU GARDIENNAGE

DU 20 ARRONDISSEMENT

Le vice-amiral, iiiuimaiulant en chef. préfet ma-

ritime d'i 'J' arionilissenient, porte a la connsjs-
sance îles différents services le tableau d'nvan-

cement du personnel civil du ïarJienna^e. arrêté
par le O>n;eil des directeur» le 6 janvier I9ÇS

Pour la 1" classe MM. SéRa(çn (Intendance).
Prûvillo (Contrôle), Hjs-ier (Constructions nnva-

les)..
Puur la classe MM. Néirizac (Travaux -mari-

times). Cation (Service de Santé). Uuéré IEtat-.Mi-
Jor). Le < :•:» 11 (Artillerie Navale). Potin (Construc-
tions Navales). Mével (Service de Santé). Corre
(Artillerie Navale).

Pour la .• classe MM. Le Bot (Constructions
Nivales). Menez (Constructions Navales). Nicolas

(Préfpcture Maritime). Person (Service de Santé),
.lézétiuel (Majorité eénér.ile). Le Roux (Archives).
Kerlorh (Ti-ibujiaiix maritimes). Botborel (Inten-
dance). Martin (Observatoire). Monot (Intendance).

Rapnel <Iu taiilciu d'avancement non épuisé de
l'année I9-i

Pour la ;;• classe MM. Le Colas (Contrôle). Le
Gall (Bureau des Pensions).

Le vlce-auiiral. commandant en' rfliéf. préfet ma-

Les r-arrilnns de bureaux auxillr.ires dont les

noms suivent, inscrits .tu tableau d'avancement
pour l!i*t, sont avances en
du -i janvier ir.iï

A la 1" dusse .\C\L .lc»n Colin ÏTravaux hy-
drauliques)..l.-M. Le Goff (Artillerie na-vale).

A la V classe MM..1. Abiulret (Inteiidtinre). A.
Jestin (Artillerie navale). L. Biiénolê (Constructions
navales).

vales). Y. (Tra-
vaux hydrauliques). J.M. Berthoulou.x (Cunstt'uc-
tions navales).

ritime du >• arrondissement maritime. décide:

Lex-soldat Félix Milin. inscrit sur la 3: liste
'«• classement, désigné piir servir à Hrest par
décret du 7 janvier 1S25. est nommé çardien de
buroau auxiliaire de classe et remplacera h la
lireirtion des Constructions navales le ganlien
Grall. licencié le 11 février ISjfi.

Il devra prendre ses fonctions <!ans les vinprt
lî.iirs de la r>c«!>tion de la lettre de nomination.

transmise par lui au département.
Le gardien de bureau auxiliaire Gabriel Grall.

en service aux Constructions Navales, le plus !isù
de ceux maintenus en fonctions .iii-Uelà de U li-
mite d'ace de f<i ans. sera licencie pour compter
du il février 102T..

I.i nrésente décision sera notifiée a l'intéressé
par M. le Directeur des Constructions Navales.

*

INGE.VCEURS HYDROGRAPHES. rongés.
Aucun congé sans solde et hors cadres ne sera ac-
cordé aux officiers du corps des ingénieurs hydro.
graphes pendant le t'r semestre

Tableau, d'avancement des ingénieurs hi/itroara-
phes. Pour le grade d'ingénieur en chef de
< M. réllssier. insénlcur principal; pour le gra-
de d'ingénieur principal, OL Marti, ing. de Ir" cI.

CORPS DES OFFICIERS DU CONnriSSVKIAT.

Tableaux d'avancement et 'le concourt pour la Lé-
gion d'honneur. A) Avancement. Pour

grade de commissaire er chef de t" cl. les com-

missaires en chel de • cl. (inscription antérieure)

Duprey, Le MSnsok» Inscriptions nouvelles Po»-

liot. Douillard.
Pour le !{rade de commissaire en clief de cl.

les commissaires principaux (Inscris. tlons antérieu-

res) Huet. In Croix inscriptions nouvelles

Conon, lluau, Héron.

1 our le grade de coniinsfalrc principal les

commissaires de t'wcl. Uiiscrlptlons antérieures)

Millet. Le Molgne. Borins Home. C.igln inscrip-

tions' nouvelles Celanlro Alessandri, Ilcdei-er.

n) Légion d'honneur. Pour le gre/Jc d'ofncicr

(Inscription antérieure) Navello, commissaire dn

1" cl. inscriptions nouvelles Pape commis

salre. on chef de 2* cl.: Hé/jln. commis. prliw:

r.oulliac de, Rachehrunc, commis. en chef de 2' cl.;

Loit, commis, princ.; Fernou et liourgain. com-

mis. en chef de 2' et.

Pour le Rrade de chevalier Galau. Claudet.

Pmihèze, Poli, Pcrlsson, commis," de r» cl.; Sauny.

commis, de i-y cl.; Dulac. commis, de t.' cl.

LISTE DE DESIGNATION DU PERSONNEL IN

FIRMIER POUR LES BATIMENTS ET SERVICES

F.N CAMPAGNE U'v la date du I*' janvier :oî51.

rr> maîtres n'a ant- Jamais fait campagne Duto-

zia, 15 Juin Iiascoêt, juin Guengant.

2 mars 1003.
'Maîtres n'ayant Jamais fait campagne Le Bris,

li août 10O8; Moufarde, io i\m. îOcO; Coëtmeur, 2

avril 10;«; Derrlen, 11 cet. 1910; Minier, -n nov. 1910

Secouds maîtres n'ayant Jamais fait campagne

Herrou. a mars W05; Marrée, mal lflO.v. Lodln,

13 novembre Larrous, 9 déc. Allanou. 21

mars Marsvai, !Il avrjl Mao. 31 mai 1906;

(Pont), Borbala. (Bagr.iard), Edlniti (Lavigne). S'.dr
doc.este (lM!i?rtl. ta l'un (buluc).

Prix du Var. Steor>le-i-Jiase handicap. tî.OCf
francs. 3.iO(i mètres. GaudUsart (Gottlieb),
;i M. Kelckian; 2* Paradoxe il à à il.
Kalin. N. p. Tendresse (Hervé), Etoile-Bleu»
(Robert). Rivaae /Lavisrce).

Prix tPEs "qiis de fanl. Course de haies han»

•llcap. 1.1.. co francs. nutres. Arans Il
(Gottlieb). à M. Sevadjian; La Gobettc (Barré)
:ï le vicomte de Rlvaud. N. -jl: • Srrvanci
(Hervé), l-l'irés (de Saint-MIrel). famord il (P. Mi.

chel). Amir Akmetl dliès), Itutchulla (Contaisot).

Pari-mutuel

1" c. La C tau g. là !4
P.
P.

c. Ilatmore G. io

Ariege P. 6

3' c. (jaudissart G. 7

paradoxe

La Gobette P. le

AUXMARINSBRETONS
"Vous Informons les marins bretons qu'ils peu-

vent se procurer l Ouest-Eclair de la rejfion bre.
tonne chez nos dépositaire* îles ports suivants
A Dunkerque chez M. Martin. place Jean-
Bart M. Carpentier. 3. place du Palais-de-Jnstici".
A Dieppe chez M. Couder. Z. place du Puits-
Salé..4 Havre chez M. Nemitz. place Garni

tietta et dans les bureaux due tahac. Aux Sables~
d'Olonne chez M. Limousin, libraire. La Ro-
chelle chez M. Grezes. 51, rue Saint-Tvon

I M. Courtaud. quai Valln M. Genty, 9, quat
Valln M. Borlaz. il. rite du Temple..l Arcachon

chez M. Chesneau. H. boulevard de la Plase,
A Teuton chez NI. Olive. place '"Armes

NI. Bonnaud. 4. rue Adolphe-Guiol..1 Bizerte

chez M. Sonnrues. avenue d'Algérie ¡race la Poste)s
M Palfray. 61. quai Uorigmy, Fécamp Mme Prt-

gent. au « Kônavo quai du Bassin. Boulogne-

Divenos. 6 déc. lflnO; Condé. 1-2 dée. 1£<16; CecealdLj
31 mars L'JOT.

A LA RETRAITE. ClURDOt;!»;. 2t janvier.

Le vice-.imiral de Marguerye a signé l'ordre dit

jour suivant
Le caoitaine Ue vaisseau Terrier, commandani

le fn,nt de mer de Cherbourg. est ntteint par la

limite d âge et quitte la marine le janvier 1W5,

Dans tous les listes qu'il a occupés, soit à

n>er, vnt sur des contre -torpilleurs eu «les cuiras»

ses. snr le Yatagan un la Lorraine, soit u teir^
dans 1 Etat-Major ou la Majorité générile. ou,

enfin, comme commandant de tlottile ou du fronf

de mer. il a su servir en conquérant l'estime et H

syiiiinthie affectueuse de toit-, ceux ipit l'eatoiv»

raient.
Le vice-amiral commandant en chef préfet m;u

ritimc. est heureux d'en donner le ié;no isuage et

se fait l'interprète du regret général causé ixir 1.

dépirt de cet officier supérieur délite et joint se»

vomix personnels a tous ceux (Iui acconipurirnt l«l

rninniiindant Terrier au mnrnent oit il quitte le ser-

vice actif.
l.e riee amiral préfet maritime, de Makolkete. •

DKSIwNATIONS D'OFFICIERS MAUfNIF.RS.

Fagiui 1' m. inf.. hôi'it.i! marllinip -le Urest.

k-Jac f m. inf hApit-'il maritiii'e. Uonbefort;

(luizoïi. tecoiid ni. iiif.. hôpital maritime. Brest;

lit. timonier, centre administratif de la

marine. Marseille (mission hydrographique d«

l'étang de Berrc) devra être reniu le l* ferrie»

lïï-2.1.

LE KECK1JTI.-MENT DES MARINS DF. D. P.

I a Préfecture Maritime de I.nrient communirlue t

LoRP-vr. janvier. La Direction du port d«

Toulon peut recevoir actuellement ries marins da

Direction île Port et mécaniciens.

..Les candidats pourront se faire inscrire à tlt

Direction du Purt du Lo rient

1 DEPARTS PROSABLE3

5 Gi'ncrnle. Tran-

I satlantitiiir. Du Havre -24

B jinvier. Fiance. '« février. lie.

Grnstr; Il février, I.n Savoie, p. New-lorK;

A février, l'olognr. p. i;ilyni.i ll'olognei; 9 fé-

vrier. Ile. l.a Salir, p. La llavim: et Houston;

•i! jinvier. Arkunstts. p. C ilon et San Francisco.

lie Hoivieaux tl 't'Viier. ttoiissitlon. p. Hait-

fax et New-York; rt lévrier, l'cllrrin île La Tou-

che, p. !.•> Antilles et Colon; il janvier. Cnni-

1'1'1/1', Il. Haïti et Puerto Kiio; ::o Janvier, Volubi-

lis et 10 février. Haut, -le. Cisahlanca; -ii Jan-

virr, liruxellrs, p. Cuba. le Mexique et la Nouvel-

le-Orléans.

De Saint-Niizaire l'J février. Pérou, p. les An-

tilles et Colon; 3 février, Lnfayetlc, p. Cuba

et le Mexique.

Cdiniiiiijiue Française de Snviijation rt Vapeur.

IX: Marseille ?3 janvier. patritt: Il janvier.

Driuuinia et février, tumadu. p. New-York; 30

janvier, llcturano, p. Dakar et Cotonoii.

Compi:i.nnK Fralsulnel. Di^ Marseille 28 Jan-

vier, Oiicnii: et 7 lévrier. Huggar. -p. Dakar et ("o-

tonoii: février. Louix Fruissiuet. p. Constan-

tinoplc et Varna.

Messageries murUimc*. De Marseille 25 jan-

vier, .linlr* Chenicr, p. Alexandrie; J8 janvier,
General Metiing-t-, 3 février. Sphinx et 'J février,

CardU'irrv. p. et Beyrouth: février,

Pierre Loti, 10. 1e Pirér et Constantln"ple-, -J*

février. Aiiuliiir et Il février, Angers. p. Saison,

C.hine et Japon; février, lompiegne. ri. Saigon,

Tourani- <t lla'iplmng: février. Chamboril. Il.

Mailng-'iscar et La Réunion.

Du l!avrn I" 'evrier. Kl Kantara. p. les Antil-

les. Colon. 4<ilbao. l'epcete. Suva et ^loumoi.

De La l'Mlico IS fi-vrirr, fhrf M,ranfien

Mnilliiil. (1. lloiiiliay. Sugou et Harphong.

Chargeurs llcunh. Du H:ivre C> janvier,

lie RorOaux février. l»i/rnl lll'jauli ttt

Genouillg. Il. Boni». et Bueno>-Aire«; 7 tê-

vrier. Mtissilia. p. llio et Buenos-Ainw •- .> fé-

vrier. Tchad, l'. liaJvnr. Cotonou et JfitruH.
De l.i p-ilf.-c F.nbee. il. inkar. 1R10 et Bu^

lins-Aires

De Marseille lq février. Amiral .Mellij, p. Sai-

gon. Touranp et Il:\11111011;
Compagnie llarriimr f'entiisvlaire. r>e Mar-

seille 10 février, Ville d'Arias, :p. Djibouti. Ma-

dagas-.ir. La Réunion et Maurice.

Vapeni. }).• Marseille :!« Janvier, et

10 février. 4 (si»/, il. Itio et Bueuos-Aires.

Cuuadian Pacifie ncean S. S. ('ir. De Cher-

nourg janvier. Hutpros of Srott'irnt. p. New»

York: févuer. Marbiiru. p. S^nt-John.

Peninsulat mut Oriental t ie. De Marseille

23 janvier. Malafu. 1'. Colombo et l'Australie; 33

janvier, nevaithti p. BomlKiy; 6 février. Mantua,

p. Chine et .Iaiion.
lie I.omJres et Janvier. Kligher, j. l'Alger et

l'Australie: 7 février..Vj/im;«. Il. Malte et Cal-

XeirZculiind SUipping. Db Southampton t

Janvler. lien uera. U. Colon et Nouvelle-

Zélande.
VntlC'l Stnles Ltnrs. De Cherbourg Jan-

vier. George Washington et février, /'résident

llarding. (1. New-York.

Cosmoprililau Line. De Bordeaux 23 Jan-

vier. Sarcoric. p. New-York et Philadelphie.

Du Havre :w janvier, Liberty, p. New-York et

Baltimore. 7 février, Waulteuan, p. New-York et

Philadelphie.
Whtle Star Line. De Cherbourg 4 février.

Olympie et février. Plllsburg, p. New-York.

i'nltC'l Amcrlcnn Line. De Boulogne 31 Jan-

vier. Dculschland et 15 février, Cleveland, p,

New-York.

Xederlantl Lire.' 3t

ncm&raii<f! et li février, Jotian de Wltt. p. JM*

et Sumatra,

Booth Une De Liverpool 1 u février, Pari-

cras, p. para et Mftnaos.



1 22 Janvier 1925 y
flluc Funnel Une. De Llvorpool 21 lévrler,

Ascanlus. p. Le Ca,)> et l'Australie.

Mississippi Valley Kuropêan Une. Du Ha-
vre 9i janvier, Carplaka. et 4 février, Cotdbrook,
p. La Nouvelle-Orléans.

Texas Star Une. Du Havre 25 Janvier
West Moreland et 15 février, Livlngslone, p. Oal-
veston.

Blbby Une. De Marseille 24 Janvier. Ox-
/ordshire et 7 février, Lancashire, j>. Colombo et
l'Australie.

Compagnie Maritime du Congo De La Palli-
ce vers le 27 janvier, Thysvllle et u février,
Anversvlllc, p. Dakar et Matadl.

Compagnie Royalc Néerlandaise de Navigation.
De Boulogne 2% janvier, Sluyvessant et 7

février. Van Rccnsrlaer p. les Antilles et Colon.
Rolland America Lines. De Boulogne 4 fé-

vrier, Veendam; •» février, Niewr Amstendam.
p. New-York; ai janvier, Spuardam et fé-

vrier, Maasdam, p. i:uba et le Mexique.
Orient Une. De Toulon 13 février, Oronsay,

p. Colombo et l'Australie.
Rotterdamschc Lloyd. De Marseille 3 fé-

vrier, Patria et 17 février, Tambora, p. Java et
Sumatra.

Royat Mail Steam Packet. De Cherbourg
30 janvier, Ohio. p. Halifax et New-York;
janvier, Avon: 6 février, Alrnanzora et 9 février,
Darro, p. Rio et Huenos-Aires.

Pacific Linc. De La ll'alllce Janvier,

Itroya et 7 février, Orlana, p. Cuba et Valpa-
raiso.

Nelson Line. De Boulogne 29 janvier, High-
land Glcn et 12 février, HigMand Loch, p. Rio et
Buenos-Alres.

Union Castlc Une De Southampton 30 jan-

vier, Armadalc Castlc; G février, Kcnilivorth,

castle et 13 février, Windsor Cas/le, p. Le Cap et

Xatal.

Nippon Yussen Xaisha. De Marseille 25 jan-

vier, Rashima Maru et 8 février, Uahonc Muni,

p. Chine et Japuii.

Lloyd Koual Hollandais. De Cherbourg 5

février. Gclria et 19 février, llandria p. Rio et

Uuunos-Alres.

Dollur Linc. De Marseille 28 janvier, Pré-

sldcnt Monroé et 11 février, Président Harrlson,

l>. Boston.

CI/nard Linc. De Cherbourg janvier,
Andania et ô février. Anlnnia, p. Halifax et New-

York 28 janvier. Bcicngar.a, ;p. New-York.

PAQUEBOTS ATTENDUS

DANS LES PORTS FRANÇAIS

Au Havre: Janvier, Pcllerin de. Latouchc; 28

janvier, Crijscn venant <io Colon; Janvier, De

La Salle. venant de Houston.

A Marseille Janvier, Monfgolia, venant

d'Australie; janvier, Amiral l'onty, venant

d'Indochine; 2i janvier, Khiva-, 31 janvier, llalco-

zaM Maru venant du Japon; janvier. Plnclo,

venant de Bucnos-Alrcs; janvier, Narktntda ve-

vant de Bombay: 31 janvier., Slamat venant do

Java.

A Bordeaux 'J3 Janvier, Baoulé-, 24 Janvier,

HOggitr venant de Cotonou; 31 janvier, Chicapo,
venant de New-York; 2S janvier. Niger venant de

Cotonou.

A ?lé janvier,

vier. Autoiilii; 2:, janvler, Président Boosevel^
m janvier, venant do New-Yorkç jan-

vier, Andes ot 31 Janvier. Flandrla. venant de

Iluenos-Airas.

A Hoiilogne janvier, Veendam. venant de

New-Yurk.

A Saint-N'nzalre C<5 janvier, Lafayctle venant

de Vera-Cruz.

La lune se lève à 7 h. 35 et se couche à 16 h.

NOUVELLES DIVERSES

Examens des candidats au brevet
de patron de pêche

Bar décision du directeur de l'Inscription mari-

time à SalnUScrvau. en drte <!u 17 janvier 1A

Commission chargée de l'examen des candidats au

hroret do patron de pèche, est composée comme

'lit: MM. Cornet, professeur d'hydrographie, pré-

Mdent Mantel, administrateur de 1" classe de

l'Inscription maritime Eugène lîaillebled. caui-
'aine au loiiff-cours Joseph Loport, capitaine de

la Marine marchande, membres.

Cette Commission se réunira le mardi:;? jan-

vier, heures du matin,, à. l'Ecole nationale <i»

navigation maritime de Saint-Malo. L'horaire des

épreuves est ainsi fixé. i.
Mardi janvier de D-A- il heures, rapport de i

14 à 17 heures, calculs.
Mercredi 28 janvier de tO A heures, carte

14 heures, suite des épreuves Pratiques.

Jeudi janvier épreuves orales.

In surveillance des épreuves sera assurée par

le ,lhef du quartier de Saint Malo.

EVENEMENTS DE ME1.

Un steamer français s'échoue

terdam au Lloyd. que le cargo français t:opttaine-

Prieur, venant de Saint-Nazaire. s'est échoué à

l'entrée du port.

CONTRE LA

Salon de la Machine Agricole
La sélection ^éné.iio.ïïiqiie est largement

représentée à la Foire aux Semences, puisque
les -Etabli3sements TOURNEUR Frères, de
COULOMMIERS (Seine-et-Marne), y font une

exposition remarquable.
Les plants de leur champ d'observation

et de multiplication font, bien comprendre la
minutie île relie méthode scientifique de sé-
lprlirm de plant» de grande culture.

obtenues rlépassent. de beaucoup ceux donnés

par les semences ordinaires.
Remaniiez le catalogue illustré et très docu-

mente de ces Etablissements, il vous sera

envoyé franco.

Feuilleton de VOucst-l'.clair

du janvier 6

NicÔLEMARIEË

Par Mathilde AI4LNIC

III

Fière, elle aussi, craignant l'esprit critique
et mesuré de Rémy, si vite prêt à la taxer

d'exagération et d'emhallement, elle est de-
venue diMlnute d'ello-mônie, bridant de son

mieux sa nature spontanée, et rofn'injuit ses
faculté tl'rnlliousiiisinc et lie sensibilité.

On n'ose se permettre les expansions ten-

dres Que si l'on est assuré d'obtenir l'unis-
son avec son duettiste. Car la moindre disso-
nance de sa part produirait un désarroi

affreux, au lieu de l'harmonie désirée. Et
en dépit de soi on garde ensuite l'inquiétude
de renouveler la fâcheuse discordance.

Rémy croit Nicole assagie elle n'est que
comprimée. Et elle souffre de cette géhenne
mentale.

Maman 1 viens voir la mignonne mon-

tagne, crie Colinette, de l'autre bout du com-

partiment.
Trois petis visages, collés aux glaces,

épient les moindres aspects du panorama
fuyant, que la vieille Héloïse est impuis-
sante à commenter.

Mme Le Sénéchal s'arrache à ses médita-
tions sur la psychologie amoureuse nour
rejoindre ses enfants, et jouir de leur frais
babU et des surprises de la route..

Dis, maman 1 qu'on en descend, un

Les dégâts matériel sont peu Importants.

NAVIRES DIVERS

SIGNALES PAR T. S. F.. EN COURSEE ROUTE.
AUX POSTES. DE Ouessant, 20, La Proridr.ncr,
Député-Pierre-Goujon, Hoidic, Vulci'n Glaciert
Commandant-Mages, St-Ambroise, Venidmc, Fiiiii-
né, Cambralslen, France, Pellerlndc Il T.iixunc,
Odet.

PAQUEBOTS

ET VAPEURS LONGS-COURRIERS

ARRIVES. A Dakar, 17. Casamance, de Ham-

bourg Pointe-Noire, 18. Plaia. ail. de Mar-

seille à Bucnos-Alres; à New-York, 19, La Sa-

vote, du Ha-vre; A Talcahuano. t9, Hudson, du

Havre; à Cotonou, 14. Amiral-Villarcl-dt-Joyeusc
du Havre à Valparalso, 19, SalnUJoseph, ail.
du Havre à Talcahuano; il Colombo. Llcute-

nant-Sainl-Louberlble, ail. de Yokohama h Dun-

korque; à i Kobé, 19. Amboise, all. de Marseille il

Yokohama: à Sydney. 19. Duplcix, de Nouméa;
C'éphée, ail. de Runkerque il Brisbane: a Midd-

lesbrough, 19, Capitaine-Lcmasne, de La Goulette;
à Dakar, Cordoba, de Marseille; it Rio-

de Janeiro, 18, Miduana, ail. de Buenos-Aires a

Bordeaux; à Ténériffe, 1S. Arladne, ail. de Da-

kar il Bordeaux; il Marseille, 20, Angers, de

Yokohama; Midic-U. de Dakar.

PASSES. A Sagrès, 19, Ohtonnntes, d'Alger;
iltUdla. ail. de Rouen i Oran; 2 Pérlm, 19, Ami-

ral-Pierre, ait. de Marseille il Maurice; CI-

braltar, i!0, Baucis, ail. de Newport à Marseille;
Metnam. ail. de Haïphong à Dunkerque.

PARTIS. De New-Orléans. Myrlam. p.
Rouen; de Santos, i8, Amiral-Troude p. Buenos-

Ayres; 'le CardlfT, 20, Sldl-Mabrouch, p. Mostaga-
nem: de TénérifTe, Niagara, ail. du Havre à

Houston; de Suez, 17, St-Jèrûme, all. de Marseil-
le à Abadan; de Colombo, 19, Pattl-Lecat, ail.
de Yokohama il Marseille; de Matadl. Euro-

pe, p. Bordeaux: de Port-Saïd, 17, Amlral-Ponty,
all. de Haïphong à Dunkerque; de Madère,
Providence, ail. de New-York il Marseille: de
La Rorhclln, •>. feulait, p. Buenos-AIres; île Ca-

sablanca. Yoliibit, p. Bordeaux; Analolle, p.
LUarsellle; de Cotonou. 17. Foria. p. Duala:
du Havre. 19. Conimniulant-Magii». p. l'indo-Chlnc;
Fort-de-Douaiimont, p. Plata l'file de Uaitla, p.
Rouen.

VAPEURS CABOTEURS

ARRIVES. A Marseille, Drao, de Sarfi;

Espagne. d'Oran; Bonaparte, de Bastia; 20. Niè-

vre, d'Oian; Maigan, de Dunkerque; à Casa-

blanca, Lieulcnant-Lcmonnicr, de La Pallice:

il Urcst, Vnlcain, d'Oiail; a Rouen, 20,

Moorwood. de Hull; Mnyscott, de Port-Talbot: Cal-

i-nrio, de Swansea; Corglcn, de Methyl; Ilelm-

wood, de Sunderland; Eldon, de Bottcrdam; Gal-

liiuit, d'Anvers; Munln, de Stockholm: l.'utarlti, de
Swanrea; à Salnt-Nazalre, 'M, SHCgcrack. le

Newoastlc: Slmonsltle, de Saint-àervan; Nan-

tes, îo, l.iovHlc, du Havre; Snlitt-Mnrc, de Cardllï;
l'ortricux. ,le Rotterdam: Bordeaux, de Port-Tal-

bet: Aslrée. de Port-Talbot: Saint-Servait. de Li-

verpool; Tailleter, de Diinkcroue; IL Lorient. 20.
Islcis. de Nantes; au Palais. 22, Motrix. 'de

Nordtnham; Bouryncuf, de Nantes; La Hive, de
Caen.

A Cherbourg, 91, Efflcd-Gray, de Fécamp.

PARTIS. De Nantes. SO. Cnrbct. p. l'Aligérie;
Yaucllu. p. Erets; de Rouen, NI, Boletta. p.
Honk: The. Vuclicss, n. Lomlres; Gonsterlande. p.

Ulytli: Mui/Hcolt, y. Tyne: Eldon, p. Rotterdam;

hssonite, u. Swansea: Kcntwond, p. Tyne: Tees-

nurn, p. Soaliain: Thérèse, p. Swansea; Agathe, p.
Southiimpton: Gallium, p. Carn: Bnrgslen. p. Ty-
ne; (le liiest. 50. Llllebonne. p. Mumbles: noya-

Ile, p. Landcrneau; Jacqves-SrhHiffino, ji. Oran;
de rasabl-anco. C\ Cassard, il ordre: nelra, p.Ma-
Ing.i: des Sables d'OInnne, 'ÏO. llaa, p. Port-

Talbot: de Marseille. 18. Maine, p. Bone; 19,
Il. p. Propriano: Lainarstulctix. n. Tunis;.Vn-

rrrhiit-fttinrniid, p. Rùne: de La Rochelle. 20,
Stpltora-Worms, rp. Bordeaux: Dorlve, x>. Sfax;
du l'alnis, 19. Georgcs-dc-Jolly, ip. Lorient: de
firanvilie. 19. Bailler, p. Cardiff: du Havre. 19,
Cherbourg, p. Cherbourg; Sc/>!(-Brfac,p.Southamp.
ton.

De CTierhourg, CI. Vlrlca, p. Southampton.

VOILIERS CABOTEURS

ARRIVES. A Tréguier, 1S, Herman. de Car-

(iiff; i Brest. 20, Sphinx, d'Audlemc; Marie-

Thérèse. d'Audierne; à Nantes, 20. Saint-Nico-

las, de Noirmoutier: à Lorient, 20. Frère-et.

PARTIS, De S.iint-Nazaire, Jean, p. Nisn-
•te»: Edouard-Franc. p. Nantes: de Brest.

(icr.lana, p. Linrlerncao: Dauphin, ip. Port-Laimiy;
Oucrsaiit; p. Audiernc; -'de Tvéeuier, La Paix,

Pleubian; du Palais, 19,.V.I.-S\ p. les

Sables.

PECHE HAUTUR1ERE

ARRIVKS. A Lorient. 2D. Salomt, 9.IVV) dora-

des. 1.•:<!(> merlus, 0.01V) kilos: Mfrle-Loiitsc. 8.ooa

nrt, 2.ar.o merlus et an.oco kilos; Stella Il. 12.C00

A La Rochelle. 20, .4i/»/s, 1.3S0 merlus, fi.4ao (la-

rades, son 111..il' gro«. ICO pi. de petits; Général-

AWert, ;i.l'.o merlus, dorades, pi. de gros,

pi. de pctits.

PETITE PECHE

Aidiernk, 1S janvier. Chalut 3 bateaux sont

rentrés avec des pltes et carrelets, snles, chiens

<le nier et petites raies vendus par lots de >so

et -S0,) fr.

Filets et palangres. 2 bateaux ont rapporté
de •< à ,TO grosses raies et postaux; r> baudroies

et 2 sonneurs vendus par lots et 180 fr.: 3 ba-

tea-ux sont rentrés avec chacun dc kilos de

congres vendus fr. 60 le kilo.

Merlans 5 canots sont rentrés avec de

kilos de merlans vendus 3.50 le kilo.

Crustacés canots ont rapporté îs kilos de

crabes et homards vendus respectivement o fr. fio

et t6 fr. le kilo: i langoustiers sont rentrés avec

par hateau kilos do langoustes vendues 17 fr.
le kilo.

Divers il canots sont rentes avec des tacots.

vieilles, liens, raies et coquettes vendus par lots

variant de 2o fr.

roNCARNtu:. Pêche du 19 janvier. Drague
·2 bateaux ont eu des raies, soles, tacots, langous-
tines vendus le tout aux mareyeurs pour des som-

mes variant de 330 a 5(10 fr.

Langoustines i bateaux sont rentrés avec

quelques lots de langoustines vendues le tout

aux mareyeurs il raison de 21 2 25 fr. le lot.

fameux morceau de la carte de France s'eba-
hit Rémy II, ravi de cette leçon de géogra-
phie en action.

On va même tout au bout de la Fiance,

plus loin encore, puisqu'on passe ia f'on-
tière assure Colinette, capable et suffisante,

pour l'édification des compagnons de voy-
age.

Et Bobbie, inquiet, observe avec une viiipie
compassion « Le train va-t-y oas se ]n>srr,
dis, maman ?
Mais non! sans fatigue apparente. i? cou-

reur de fer et d'acier, à l'haleine de feu.

poursuit son allure vertigineuse, eùt-

on dit. de gagner les régions siiv.r.cs dt; sa-
leil.

Les hords de la Méditerrannée atteints,
Marseille dépassé, il ralentit sa marche, sta-
tionnG en arrêts fréquents, comme pour ad-

mirer à loisir les grandioses horizons d'un

coté, les Alpes aux crêtes neigeuses encer-
clant les vastes plaines fleuries. les riches

vergers d'oliviers et d'orangers de l'autre.
la mer étincelante. dont l'immensité bleue

s'anime de voiles errantes et de panaches de
fumée.

Des port,s d'ancien renom, pleins de ba-

teaux pressés qui font une forêt de mats et
de cheminées, de belles cités modernes,
mirent leurs élégances dans les flots noncha-

lants, Des haies de mimosas et de roses à

portée de la main des villas somptueuses,
voilées d'un manteau do fleurs. Les enfants
crient de plaisir. Et Nicole, émue par ces
charmes,' respirant avec délices ces effluves

de printemps, sent une espérance dilater son

ame, en associant l'absent A sa jouissance.
Il lui semble que leur amour va refleurir en

Merlans l bfteau et vendu quelques merlans,
le tout a- un revendeur, à raison de 77 fr. le. cent.

Crevettes aux filets 8 bateaux sont rentes.avec
des pèches variant de 1 àT kilos, vendues h raison
de 10 fr. le kilo.

Divers 1 pécheur a vendu quelques lieus. lo
tout aux revendeurs, pour la somme de 110 fr.

Coquilles Saint-Jacques 2 bateaux ont vendu
quelques coquilles Saint-Jacques. le tout aux re-
vendeurs, pour des sommes variant de 45 il 50 fr.

DOuarnenez. péche du 19 janvier. Raie
5 bateaux sont rentrés avec des raies, des ik>s-
teaux, des maraches, des congres, des chats de
mer pour une valeur de a 875 fr.

Merlans 14 canots sont rentrés avec une
moyenne do a merlans de toutes tailles qu'ils
ont vendus il iiiijoii de A .')3 fr. le cent. suivant
grosseur. Quelques-uns ont aussi péché des tacots

pour une valeur de 40 à M fr.
Chalut Douze bateaux péchant au chalut en

baie ont rapporté des petites soles, des petites
raies, des carrelets, des petits turbots, pour une
valeur de 60 a 110 fr.

Chiens de mer li canots sont rentrés avec 10
à chiens de mer de diverses tailles qu'ils ont
vendus à raison de à 34 fr. la pièce.

Crevettes lo canots péchant au chatut ou au
casier ont péché de 4 à 6 kilos de crevettes qu'ils
ont vendues a raison de 16 à 2'2 fr. le kilo.

LE Palais. Pêche du 19 janvier. Les co-

quilles bateaux sortis et rentrés, 1?; coquilles
par bateau, ).'0 il vendues toutes a la crié,

prix moyen du mille, 300 fr.; quelques bateaux
ont eu une moyenne de

AUX PATRONS PECHEURS. Le sous-Secré-
taire d'Etat de la Marine marchande porte la
connaissance des armateurs et marins pècheurs
que les dispositions transitoires contenues dans
les articles 16 et 17 ci-après dudit décret, doivent
donner a l'armement toutes les facilités nécessai-
res dans les cas suivants

Premier cas. L'article 1C. dernier paragraphe,
dispose que les marins non brevetés qui Justine
ront avoir été, pendant six mois au moins, anté-
rieurement au luisent décret, inscrits sur lo rôle

d'équlpaiio en qualité de commirndant d'un nia-
vire u voiles pratiquant la pèche dans la deuxième

zone, pourraient continuer ;t commander Ics na-
vires exerçait la poche dans la dite zone.

Deuxième cas. L'article 17 porte que prn-
dant une période de. cinq ans, le Ministre chargé
de la Marine marchande peut, sur proposition mo-
tivée du service de l'Inscription Maritime et après
avis de l'Inspecteur de la navigation, autoriser
les marins titulaires du certificat de capacité a
commandeur les bateaux iL voiles ou à moteur
auxiliaire de moins de 100 tonneaux de Juge
brute pratiquant la pécho dans la deuxième zo-
ne ».

Tous les pécheurs rentrant dans le premier i\ts

peuvent donc continuer à exercer le commande-
ment des bateaux à voiles. Quant a ceux qui ne
réunissent pas les six mois de commandement

exigés, ils pourraient certainement obtenir, très

aisément, le certl(icat de capacité prévu dans le
deuxième cas. qui est délivré après une épreuve

purement pratique à laquelle Ils satisferaient sans

peine.

LES CADEAUX
DE L' « OUEST-EQUIR»

A SES LECTEURS
En présence de NI* Dupont, huissier à Ren-

nes, rue Lafayelle, la Direction de l'Ouest-
F.clair a procédé à la répartition des cadeaux
suivants:

K° d'Inscription
Bênéflclalreî au répertoire

(a titre d'iudlcal'.on)

250 francs eu espèces Mme Su-
zanne Foucher, 9 bis, rue Gazault,

110.331
Une montre nickel pour homme,

15 rubis, fr. M. Louis Martin,
scieur, Bienluet, Peilla« (Morbihan)..

Une montre nickel pour homme,
rubis, fr. M. Jule:, Poiraud, ma-

rin, bat.-no&le, Fromentine (Vendre). 4.717
Un coffret de liqueurs «• -Coin-

treau fiO fr. M. -Pierre Causant,
cultivateur. Port-Latinay (Finistère),. 79.S0

Un cuffret de liqueurs Coin-
treau ». r>(>fr. M. J. (iarnier, lCer
Saint-Eloi, Le Poncel, Saint-Servan-
sur-Mer 113.086

Un coffret de liqueurs Coin-
treau », .ri0 fr. M. Guillaume Vitas,
marin, l'Arcouëst, par Ploubazlanec

I (Cotes-du-Nord) 4.897
Un coffret de liqueurs Coin-

I treau », 50 fr. Ni.René Geitil, me-
nuisier, 1, rue de BellovillP, Rennes..

Une caisse due i bouteilles Turpin
Monopole », 40 fr. M. Jamé, fon-
(leur, au Calvaire, rue Saint-Martin,

arpent), fr. M. Georges Garry,
négociant. Port-Brillet (Mayenne) M.G80

Un everschnrp Cico (sylo mine en
arpent), fr. M. I-kimond David,
pharmacien, quai de la Fosse,
tantes Si.66

Un éverscharp Cieo ^slylo mine en
anrent), 33 fr. M. Jules Clauteau,
villa « Les Sirènes avenue Désiré,
Ste-Adr, Le Havre

Un éverscharp Cico (stylo mine en
nrpent), 33 fr. M. Paul Lanrtriec,»2«
maitre canonnier. 20, chemin des Mou-
lins. quartier Toulon (Saint-Roch) 125.322

Un colis de deux flaions parfums
« Arys 26 fr. M. Poussin, 89, ave-
nue 'de Ponilieu, Le Mans 132.06S

Un colis de detix TTarons parfums
Arys 26 fr. Mme Elis" Nicolas,

institutrice à Trépourez (Finislccre)– 137.000
Un colis de deux flacons parfums

« Arys x, °6 fr. M. Emilc Lemaux,
ouvrier à St-Nicolas-de-Redon (L.-I.).. 13;.946

son premier et tendre éclat, sous le ciel lim-

pide.
rv

Aji sommet d'un éperon rocheux dominant

la splendeur souriante de la mer, des sil-

houettes moyenâgeuses de remparts à cré-

neaux, de tourelles, coiffées de poivrières

aiguës sur les montagnes avoisinantes, une

curieuse agglomération de toitures et de pi-
gnons, s'étayant les uns aux autres pour
escalader les pentes un port où dorment des

yachts Monaco, la Conduminc, Monte-Carlo!

On touche au terme, une caresse de parfums
au visage 1

Lo train s'arrête, Et devant l'issue du long

wagon, des gens se précipitent, appellent

joyeusement, lèvent les bras, tendent les

mains
Ma petite Nicole 1
Ma bonne Cécile

derrière Cécile, toujours blonde et jolie,
ses traits mignons un peu empâtés par une

trentaine potelée, Cécile essoufflée et ra-

dieuse, d'autres personnages non moins ra-

dieux et essoufflés M. Mauréan, Mme Mau-

réan et un jeune homme, maigre, imberbe,

blond roux, d'une distinction britannique,

que Nicole sait être le demi-frère d'Albert

Duplossjs.
Avec l'aide empressée de tout ce monde si

chaudement accueillant, Colinette, Rémy Il,

Bobbie, les valises, les sacs, les parapluies et

Héloïse se trouvent transportés au complet
sur le sol ferme. Et les trois mioches et la

petite mère passent et repassenl de l'un à

l'autre, étouffés dans des accolades sans

fin,

Enfln, nous la tenons, notre Niquette

I Un colis de deux flacons parfums
Arys », 26 fr. M. Edmond Levage.

commis de marine. Inscriptiorr Mari-
time, Fécamp (S.-Inf.)

Un colis de chicorée Ste-Aiine, 25 fr.:
:\1.' Vital Leray, garde particulier, Ba-

zouge des Alleux, par blartigné
(Mayenne) 133:303

Un colis de chicorée Ste-Anne, 25 fr.:
M. Jean Dufour, charron, Saint-Jean-

des-Champs (Manche)
Un-colis d? chicorée'. Ste-Anne, 25 fr.:

NI. F.ugèiie Blmuchet, mineur, Juigné-

Un colis de chi'coré#_Ste-Anne, 25 fr.:
M. Jules Montée, journalier à Belz
(Morbihan) 3.163

Ur. rasoir de sûreté « (Juliette »
M. Jules Perrin, serrurier; Montre-
vault iM.-et-L.)

Un rasoir de sûreté « Gillette »
M. François Perhirin, marin-pêcheur,
l'Aber-Wrach, Landé.td (Finistère).. 49.073

Un rasoir de sûreté « Gillette »
M. Guillaume Aubin, l'Enfer, en La
Motte (C.-du-N.) 30.H3

Un rasoir de sûreté « Gillette »
.NI.Maxime Jannet. facteur, Saint-Sau-
veiir-Lendelin Minche)

Un stylo mine M. Eugène Patillon,
mécanicien, rue de Pornic, St-Pére-
en-Retz (Loire-Infér.) 93 018

Un stylo mine M. Léon Mathieu, à
la Bégassière, Montgennont (I.-et-V.).

Un siylo mine M. Amédée Gnyard,
charpentier, Meslay-du-Maino (May.).

Une boite de savons « Teindelys »
Mme Lucienne Le Buzulier, mena-
gère, Tressignaux fC.-du-N.), Lanvol-
lou

Une boite de savons « Teimieiys »
M. Pierre Patérour, secrétaire de
Maine, Kerfeunteun, en Quimper.}5 5n

Lne boite/de -avons « Teindelys »
,NI. Francisque Lemoine, écolier,
Saint;Glen (C.-du-N.) ni.60G

Les cadeaux seront envoyés par le soin des
fournisseurs, dans le mois courant. Il n'est
accepté ni achat, ni vente, ni échange, et il
est inutile d'entrer en négociations avec
\0wsl-r. clair à cet cffcl.

Recommandation Importante. Vérifier
soigneusement les coîis à leur arrivée avant
d'en donner décharge au livreur.

Les dépositaires, sous-dépositaires et ven-
deurs, entre les mains desquels les lecteurs
ci-dessus ont signé un engagement, sont priés
de nous écrire immédiatement pour nous dire
si ces lecteurs achètent bien VOuest-Vclair
chaque jour.

OBSÈQUES
RENNES. Vous êtes prié d'assister au con-

voi et messe d'enterrement de

Monsieur Francis GRIMAULT

décédé c;j-.ez h* parents. Rennes. Faculté des
Lettres, place Hoche, dans sa <:&' année muni des
.Sacrements de l'Eglise, qui auront lieu Io ven-
dredi janvier, a 10 heures du nwtln, en l'égli-
se de Notre-Dame.

On se réunira i la maison mortuaire, à 9 h. 45.
r.'Inhirmatinn aura lieu au cimetière, du Nord.
De 'la part de Mme Orlniault, et veuve; M. et

lime (."runault. son père et sa mèro Mlles Ar-
niamlino et Joséphine Grimault, ses rours; ses
oncles et tantes, cousins et cousines et de toute
la famille.

I,e présent avis tient lieu de faire part.

RENNES, Vous, êtes prit' d'assistet au con-
voi et 'à la m'os-c d'enterrement do

Madame Veuve MARCILLE

.ce Yvonne CHOUAN

itscédéo en sa demeure, à Rennes. rue de Cha-

teaudun. <.l;(ns .-a 83" année, qui auront Heu le
vendredi janvier, à 8 heures, à l'église Xotri?-
U.uih'.

L'Inhumation anra lieu au cimctiùre de l'Est.
I)o la naît Il,, M. le docteur et Mm« Kuîièio Le.

f'retoii <H tours enfants; JI. le docteur et Jim»
Ertsar Lebreton et leurs enfants M. Alr>hf>nfo
'liotard! et s(-s cnlauts; M. et Mme Louis Janiet;
M. et M1110 Jok'iiIi Etendard. ses neveux, nièces et
beaux-enfants et de toute la famille.

Le présent avis tient lieu de faire part.

SOTTEVILLEPAIMPONT. Vous êtes prié
il assister aux me.vîe et inhumation qui auront
lieu lo janvier, il heures du ma-
tin. on de Paiinnont. pour le îvpos et te
salut Sterne) de l'Aine de

Monsieur Hubert-Joseph LEFEUVRE

croix de. Guerre

«léiêdé accidentellement en gare des Ifs, le 19 jan-
vier, à l'aRe d« *J ans.

On se réunira à la maison mortuaire, chez M.
Rosé, au P?Jais. Cannée, en Palmpont M.-et-V.

De Prolmidi*.
De la part de Mme Lefeuvre. née Anne-Marte

Rosé, son Mlle A. I.efeu^TC. sa fille, et
des familles L<'feuvro et Rosé.

Itc iiré>mt avis tient lieu de faire part.

ALENÇON Mme Alfred Lhemiier. M. et

Mine ..Ni. et Davoust eut la douleur
di> faire part de la perle cruelle iiu'ils viennent

d'éprouver en lit personne do

Monsieur Alfred Désiré LHERMIER

Itecerrur des Finances Honoraire

leur époux, frère et beau-frère, décédé, le io jan-
vier à à Ateiic.cn. L'inhumaion aura lieu i

St-Léonard-d'Alençon, le janvier, à 1 heures-

s'exclame Mine Mauroaii, attendrie comme

une grnnd'mero, pendant que les trois petiots
se suspendent en grappe à ses jupes.

Est-elle assez drôle dans remploi de

mère de famille jubile M. Mauréan, extasié

devant son ex-pupille. Une perdrix et ses

perdreaux trottant dans un sillon.

Neuf ans de ménage Qui le croirait

Toujours son air gamin et des cheveux aussi

rebelles que son caractère ajoute Cécile,

ramenant en riant, sous la toque de voyage,

quelques bouclettes indisciplinées.
Charles Duplcssis, les bras encombrés de

colis plus que personne, contemple la scène,

l'écart, d'un air de sympathie discrète.

Mais il est question d'une dépêche lancer

vers le capitaine Le Sénéchal pour lui ap-

prendre l'heureux débarquement. Et muni

des instructions nécessaires, Duplessis dé-

clenche avec zèle ses longues jambes pour
courir à la poste.

Charlie, prenez l'ascenseur s'écrfb Cé-

cile. Et ne vous hâtez' pas la montée pour
vous échauffer mal propos

Le bras enlacé iL celui de son amie pour
gagner l'omnibus, elle explique, entre haut
et bas, ses recommandations maternelles

Ce Charly est devenu notre grand baby,
à nous Le père d'Albert, mort depuis deux

ans, comme tu le sais, s'était remarié assez

tard avec une jeune Anglaise, charmante,

qui fut emportée peu d'années après, par
une pleurésie. Très bien doué pour les arts,
Charlie s'est voué à la peinture. Mais de

complexion délicate, comme sa mère, il a

pris, cet hiver, a Paris. un mauvais refroi-
diasement dont nous le soignons. Il est déli-
cieusement affectueux et sensible. Tu t'en'

NANTES-CQNCARNEAU- Vont êtes prié
Q'nsslster aux obsèques de

Madame Gustave BONDUELLE MARTINCAU

pieusement décédée à Vantes. chez ses enfanta, le
•M ianvler t!W>. dans sa 71T année. qui auront lieu

Conearneaii. le vendredi janvier. à 14 lusure».
Le Deuil so réunira rue Lapérousse.
Cet avis tient lieu de faite part.

CESSON-SAINT-BRrEUC- vous êtes prié
d'assister au cunvoi et la messe d'enterrement
de

Monsieur Jean-Marie BOUOEARD « -V

décédé le janvier, dans sa tante, muni de;
Sacrements de l'Ej;llse, en son domicile. ru«
I';ml-I<crt, «jiil auront lieu le vendredi 33 janvier.
\ hcnre.. eu l'Eglise du Cesson.

1)u la part Il,' Mme liuugeard, sa Veuve, et de
toute la famille.

PLERGUER- Vous êtes prié d'assister aa
convoi et a la messe d'enterrement de

Monsieur Joseph TRËMORIM

Jleprctentant de Commerce

décédé dans sa 3V année, qui auront lieu le ven-
dredi -£i Janvier., à 10 heures, en l'église de Pler.
guer.

De la part de eut 'fine Trémorln. ses père et
mère: lime et M. Louis Gautier, sa sœur et son
beau frère: de JBf. Louis, André et Lucien Gautier.
ses nerveux et nièces, et de toute la famille.

Le présent avis tient lieu de faire-part.

GUIMGAMP- Vous êtes prié d'assister va
convoi et :i la messe d'enterrement, qui auront
lien le vendredi -n Janvier, à heures, en la ba-

m1u[uc X.-D. il1 non Secours pour le repos de
l'âme et le salut iternel de

Monsieur Arsène RUELLAN
Jugc honoraire

Membre du Conseil Paroissiat

ilêcKiiû dans sa sr année, muni des Sacrements

On se ivunirn 3 la maison mortuaire, 1 9 h.
ne li part rle Mme Ruellan. sa Veuve; M. et

Mine Armani leur* Enfants et Petits-

En!ants; Mme Louis Cann"va et ses Enfants; M.
et Mme Charles Lvcoq. et leur Fils; Commandant
et Mme Pêtin. rt leur Fille; Mme Jean Ruellan et

sa Tille; Mlle Marthe Uuellam. ses Enfants. Petits-

Enfants. et arrière Petits-Enfants; Mme Ruellan.
en religion, mèro Marie-Thérèse, sa sœur; Mm*

Paul Ruellan: Mme Bonne Guépln. en religion.
mèro Marie du Sacré-Cœur: Mme Alphonse Gu*.

trin, ses iBelIes-:>anirs. et de toute la fantille.

Le nrtV.vit avis tient lieu de faire-part.

OUTTVTPER. M. et Mme V. Le Roy. Mlles An-

drrp e!. Marie-Aune Le Roy, iMme Vve Marc et ses

enf.ints. Mme Vve r.randperret et ses entants. M.
et Mme F. P.ranipiet et leurs enfants. M Charles

Branquet. niiuîùiner militaire; les familles Bran-

fluet. Rolland. Le Du et toute la famille. très tou-
chi-s des nombreuses marques de sympathie qu'ils
ont reçues ;2 la suite «Ui deuil cruel qui vient de

les frapper en la personne de

Monsieur Pierre LE ROY

Ancien Commerçant '•

leur père, hoan-père. grand-père, frère, beau-frtre.
et p. iront, prient les personnes qui les leur
"iit téumisMiiVs de trouver Ici l'expression de leur
hien vivo reconnaissance. K

QtTÎMPEH vous êtes prié d'assister au eau-
vr>i funèhro rie

Madame Veuve LOZACH

Née Marauerlte LE FLAO

décédée en son domicile. 7. rue Le-J>éan. à

Armel. le -it janvier, dans sa Jf7* .innée. La céré-

monie TelisSeuse sera célébrée aujourd'hui jan-
vier, •-• li. ir> i.'c l'après-mirtil. en l'église Cathé-
drale .st-foreiitln de Qulmiier.

Le cortège partira de la matson mortuakr* M
2 heures.

L'Jiihumatlon se fera an cimetière St-Louds.
De la part des famille- Lozach. Coutommier.

Kerfer. l/s Gall. et de tant.. la famille.
Il ne ser.i nas »:iv»yé d<- lettres d'Invitation, !•

pr.^nt avis en tenant lieu.

PARIS SAINTE -ANNE SUR- VILAINE-
Vous êtes Trié il<; vouloir Wen assister au convoi

e't' :ï la •nV"»«o it'CMorrrnierrt rit

Monsieur Léon THOMAS

décédé le -M ianvier. dans sa ;r>' année, muni dM
Sairomenis il- l'Eelise. qui auront Heu la sameT
ill -M courant, dans l'église de Sainte- Anne-sur-
Vilaine.

Lc résent avis tlmt lieu de faire part.

REMERCIEMENTS

RENNFS M^. liertrand. chef de gpiupe anS
rliPirilns d<- for <» l'Etat. si>n fil» et toute la ta.

mille remercient bien sincèrement toutes l«s per-

l'occasion du décès c!e

Madame BERTRAND

ACIGNfi- A. Iloultte Mlle Madeleine

Ilouitto. ot toute la famille, remercient bien tin-

cèrement toutes 1rs personnes <t"i leur ont tèmnU

Madame HOUITTE

TjAMBAT.T.E. M. et Mm Claude Vaiva. leur»

enfants ot" toute la famille remercient hien sincè-

rement les personnes qui leur ont témoigné de la

sympathie à l'occasion du décès de

Louis VAIVA

.TOSST'ÎjTN. Nille Henriette les f».

mlllos <'hov.iiior. F"ulllnscV, Tourret. Lebreton et

lotir ont (le ta sympathie dans la perte

rnicllc un fiif-s vl«n'i"nt d'eprouver en la per-

sonne 'îo

Madame Veuve Pierre ALLAIN

née Ambroisine Mnric-FraneoCse CHEVALIER

feras vite un ami. car tu imagines facilement

combien il nousa entendus parler de toi 1

Avec un'' volubilité joyeuse. Mme Duplessis

prends possession de Sun iiinie de jeunesse
et lui fait 1rs lirmacurs lie Monte-Carlo, pen-
dant que la voiture suit le long boulevard

qui, entre les deux majestés lie la mer et de

la niontjunie, offre aux yeux amuses de

l'arrivante, lo bariolage fastueux des palaces,
des villas, des nuignsins fashionables. Et

quel triomphe pour Cécile quand, aux li-

mites du qmrtier luxueux Pt mouvementé,
un coin de nature pittoresque arrache une
exclamation admirutive à Nicole

La descente de l'Arvioto explique Mini

DupH'ssis. un torri'tît. un ravin, un éboulis
du rochers, et, du côté de la mer. des ver-

gers, des maisonnettes de jardiniers, une

l'iagu pour les jeux (tes enfants, même un

champ d'acatiihes Oui, ma chère Tu n'a-
vais peut-ètre jamais aperçu d'acanthes

autre part que sur les chapiteaux de co-
lonnes. Tu en verras par-dessus la palissade
de ton jardin. Est-ce assez dans tes gotlts,
tout ce bucolique Et voici ta chaumine,
aux volets verts la « Villa Emeraude

A deux pas du pompeux Palais de
l'Aube où nous occupons un appartement t

complète M. Mauréan. De nos fenêtres, nous

pourrons communiquer. Et au premier si-

gnal, tous à ton service 1 v
M Suivre )

LOCAUX D'HABITATION. LOCAUX rOMMKlt.

rl.4 1'.X. INDUSTRIELS ET PROFESSIONNELS.
LOCAUX MEUBLES. Lotq dos juillet et août

!0£M, par RenéOI'rcet Petit. avocat. Prix nof
bureaux- 3 francs; recommandé, contre manda,
3 Ir. 60.
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Le
Temps qu'il fait

Aujourd'hui 22 janvier Saint Vincent

Le soleil se lève à 7 h. et se couche à h. 30

La lune se lère à là h. 37 et se couche & 5 h. 18

P*RK, ftl janvier. Situation générait d 7 heu-

rt*. La dépression d'Islande est légèrement creu-

sée, &mlll., et celle des Açores est ifinontAo vers

le Nord, « mlll. en Irlande, -<i mlll. en kcossc

et en Bretagne; –7 en Gascogne; plus faillie en

tcandlnavle et en Baltique; léfrèrl hausse eh Ita-

lie, +& mlll. A Paris. Maximum 7S6 en Polo-

Une. 'Minimum ON en Islande.

Les veuts sont faillies, de Sud-Est, en Manche.

C'est le bon sang

que donnent les

PILULES P1NK

qui rend le corps

de vos enfants

souple et dispos.

Feuilleton de 1 Ouest-Eclair
du janvier 1925 38

UNFILSDUPEUPLEParlaBaronneORCZY
[Adapté par J>ufs d'Arvers.)

DEUXIÈME PARTIE

V

Le Châtelain ruiné

Suivant la traditionnelle coutume en usage
les lundis de Pâques, tous les jeunes gens du

«Alliage, armés de pompes, de seaux et de
tuyaux d'arrosage, inondaient nu passngp

Toutes les jolies filles qui traversaient în
route. Et celles-ci, d'autant plus fières qu'elles
étaient plus mou'llécs car c'était une
preuve qu'elles étaient recherchées et couni-
liées feignaient de narguer leurs persé-
cuteurs.

Andras s'attarda quelques minutes a re-
garder le jeu, heureux de channer d'atmos-

phère après sa désafiréable conférence avec
Roseinstein, mais il n'y prit aucune part.

Les années précédentes, il se faisait remar-

que.r par sa dextérité à inonder les lolies pro-
meneuses et à leur voler un baiser ensuite.
Mais il n'avait plus le cœur aux réjouissan-
ces de ses anciens amis. Il étnit absorbé tout
entier psr son rêve, perdu dans sa vision

plus brillante et plus lointaine encore que
celle de Fato Mormone.

VI

Un fils du peuple

Plus il approchait de Bideskut, plus Andras

BOURSE DE PARIS

regentralneen sMnced'aujourd'huiuneIrrégu-
larltégénérale descourset seulescertnl-
nesvaleursdépendaitdel'arbitragesemontrent
atizfermessousl'InfluencedelaU-gcretensiondes
changes
D'autrepart,labaisseducuivreexercequelque

répercussionsurla tenuedescoursduRioqui
termineà contre hierDemémo,Boléo
d'Inscrità 57<contre:m-,Penaroya.desoncôté.
surlereculduprix(tuplombà Londres,estforce
d'ahandonnerlecoursrondde poursefixer
enclôtureà 17%contre1828.Il cst,itnntercepen-
dantlahellerésistancedelaTntiftanykaquin'a-
bandonnequequelquespointsAnusl'mblancede
lourdeurgénérale.
LesvaleursdePhosphatessesontmnntréesn1-

•Utantesrépétanta peuprésleurscoursprécé-
dents.Parcontre.le groupeSud-Africainebéné-
licied'unlioncourant«ledemnnrlosdelaplncode
Londresetavancedecefaitdequelquesfractions.
AUcompartimentdes pétroles,la Financière

Jnalntlentsa précédenterepriseet tesPétroles
Premieraccusentuneavancedequelquespoints.
Enderrièreheure,1er,dispositionsdumarché

nesemodifientpassensiblementet la coteappa.
raitaussilrréfftillère.

BanqueRenéloyer.

Marché des change:

suède 500 »
Belgique 9370

sepagne 262 60 Prague
Vienne

Hollande Roumanie 970

LA BANQUE RENÉ LOYER

délivre en tout temps des

BONS DU TRESOR 6 1923

qu'elle vend Invariablement 5w francs plus Inté-
Pets eourus depuis le dernle.' coupon et qu'elle
rembourse Invariablement sans aucun »r<Viv|» d
la minute même où voila le désires au prix d'achat
•upmente des Intérêts courm.

Lt prtx de cession et de remboursement est au
Jour.'hui de

I>. 503.50 pour les Boni 19C3. 1" «mission
tt de Fr. gos. » s»

le n'y a aucun trait ni d l'achat nt la vtnti.

en Bret.isne et sur l'Océan; *(*lmes, en Méditer-
ranée.

Les inaxlina de la veille ont été de 5 à Paris,
Chartres; ô à Toulouse, IMetz, Lyon; 7 h Bordeaux.

Brest; 0 A Strasbourg; 13 a. Montpellier; 16 à Mar-

seille, Perpignan: 10 à Nice: a Argentan, Nancy;
il à Jon; 1 à Limoges. Bourges: –1 à Clermont.

Les mlnlmii de la veille ont été de -1 à .paris,
Dijon, Perpignan; -2 à Chartres, Orléans. Argen-
tan, Marseille: –3 à Toulouse; J Strasbourg,
Limoges; –5 à Lyon: -7 Epinai; +1 à Cherbourg;
+2 i Bordeaux: +s à Brest: +7 à Nice.

Pluies des SS heures, à 7 heures néant.
Ce nratin, beau tenipn général, nonlbreux brouil-

lanls ou brumes, saut beau clair au Sud-Est, nua-
ceux au Nord, Nord-tEst et à l'Est; partiellement en
Mancho et en Bretagne,

h. 03

3 h. 48

3 h. 37

ah.

3 h.

3 Il.16

2 h. 58
Brest

1 h. N 5n

Penmarc'h

dh. 19

Quiberon
Vannes 3 h. fA

3 h. 58

2

DflilIC de la
Défense Nationale

Bm excQérés de I Inrçpôt général sur

le rêvent) et de tous les autres

LE PLUS COMMODE DES PLACEMENTS A COURT TERME,
LE PLUS AVANTAGEUX ET LE MIEUX GARANTI CONTRE

TOUS LES RISQUES

RENTES VIAGERES ««»an.|

au contrôle oe l-Stat FO N D É E E N 1829 Rona*lgn«martta i Parla, 9, Plmoo Vendant*, un Provlnom dans tomtom los Agmitoam de la Oompagmla.

se sentait nerveux et embarrassé. Il se trou-
vait. entre deux hommes soutenant chacun
une thèse contraire et, chez l'un comme chez
l'autre, il avait cru entendre l'accent de la
sincérité.

Quand* il aperçut les murs du vieux châ-
teau, il n'avait pris encore aucune résolution

quant a1 la conduite qu'il devait tenir.

Bideskuty le guettait anxieusement de sa

fenêtre, et avait donné des ordres pour qu'il
fut immédiatement conduit auprès de lui.

Tout. le matin, il s'était montré préoccupé,
ne tenant pas en place et incapable de s'oc-

cuper de quoi que ce soit.

La comtesse Irma lui avait vainement de-

mandé quel trouble l'agitait à ce point; il
n'était pas dans ses !dées d'admettre sa
femme et sa fille à.partlciper à ses soucis de
chef de famille. Il était d'nccord en cela avec
les coutumes établies en Hongrie, où la fem-
me est rarement l'amie de son mari, bien

qu'il la tlenne en grande estime: mais cette

est'nie assez haute pour permettre qu'elle
s'associe i ses joies et it ses gloires ne l'est

point assez pour permettre qu'elle participe
à ses souffrances.

Quand le noble châtelain, empressé et cor-
dial cette fois. tendit sa main à Andras, ce-
lui-ci eut une hésitation plus percept'ble en-

core que celle qu'il avait eue la veille. Les

Insinuations de Roseinsteln avaient fait ln-

sensiblement leur chemin dans son esprit.

Mais Bideskuty avait la mine si défaite et

paraissait si anxieux, qu'il ne sentit plus en

son cœur qu'une sympathie pitoyable, et

comme il vit dans ses yeux, bleus comme

ceux d'Ilonka, nno expression inaccoutumée

de douceur qui rappelait ceux de la jeune
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UNE CRÈME

QUI
SENT BON

OTE LES POILS

La mode et l'hygiène exigent de plus en plus
la suppression dea polis et duvets superflus,
qui déparent tant une femme, l'our les enlever
sur la nuque. le visage ou le corps, on no

dangereux et activant la repousse, ou le dépila-
toire malodorant ou compliqué à préparer
ils sont maintenant remplaces par une nouvelle
découverte, le 'J'aky. Vous prenez un peu de
cette crème parfumée, telle qu'elle sort du tube
vous l'appliquez quelques instants passez un
peu d'eau et votre peau est devenue lisse, douce
et blanche nucune préparation nécessaire
aucune irritation tl craindre. Le poil ne repousse
plus que très lentement, faible, très fin et Unit
par mourir tout à fait. L'usage du Taky est si
facile qu'à n'importe quel moment ou endroit
vous pouvez vous débarrasser en 5 minutes de
vos poils superflus. Satisfaction garantie ou
achat remboursé. La crème parfumée Taky,
est en vente dans tous les bons Magasins.

NOTA. Si voire fournisseur en manquait, nous
pouvons uoua en envoyer, sana aucune indication
api>arente,contre manda! de 7fr.50 aux Laboratoires
Charles Roger, 90. rue d'Aguesseau, Service q Il
et Boulogne-sur -Seine. Attention!Mëfirz-vous\.is
contrefaçons, souvent de provenance étrangère, donc
plus chères. Exigez bien le Taky (BrevetéS.G.D.G.)
la récente découvertefrançais».

fille, il sentit fondre ses soupçons comme

neige sur la plaine aux premiers baisers du
soleil d'avril.

Apportez-vous de bonnes nouvelles, Ké-

mény ? demanda Bideskuty, les yeux fixés
sur ceux de l'arrivant.

Je ne sais pas exactement encore si je
peux les qualifier bonnes ou mauvaises.

Expliquez-vous nettement, par grâce,
implora Bideskuty, trop nerveux pour faire
la part de son orgueil. Suis-je irrévocable-
ment rttiné ?

Nous n'en sommes pas la. grâce àt Dieu
dit Andras vivement. Les choses ne sont pas
désespérées, et il dépend de vous qu'elles ne
le deviennent pas.

Roseinsteln ?.
Là est la difficulté, Monseigneur, dit

Andras, cherchant à être très bon et choi-
sissant ses mots pour ne pas froisser son
irritable interlocuteur. Roseinstoin dit. h

peu près le contraire de ce que vous dites
vous-même.

Bideskuty se précipita vers le jeune pay-
san" comme le taureau aguiché par les ban-
derilles du toréador.

Vous n'osez pas dire, je suppose ?.
Je n'ose rien qui puisse vous offenser,

Monseigneur, coupa André, respectueuse-
ment. J'essaie de vous rendre compte de ma
mission en vous répétant sincèrement ce qui
m'a été dit. Je n'ai pas l'éducation d'un sei-

gneur, et mon Instruction se horne il. ce que
m'a appris le Père Ambrosius. Je n'ai pas la

prétention de savoir analyser les sentiments
intimes de ceux qui me parlent. Je prends
pour vrai ce qu'on m'affirme être la vérité.
Or, vous m'avez dit les choses d'une façon,
Roseinstein me les a dites différemment.

Une tasse de Thé chaud

prise entre 4 et S heure*

procure deux heures de plus
de travail vigoureux sans
aucune tentation defatigue.

LE

MEULE!THE

A NOS CORRESPONDANTS

Nous rappelons que les plis HORS-SAC dol.
vent être affranchis A 0.10 enveloppe non
oaclmtée et ne renfermer que de la oopie à
Insérer.

En vingt minutes,
sans sel ni vinaigre,

vous teignez tous les tissus

teinture la fV>^OILlRCi
30nuancesdélicieusesw/f"0*-
dans toutesdr05uertes.mepceries.eplcenes.etc VERSAILLES

Et vous osez me dire en face que la

parole d'un usurier juif vaut celle d'un gen-
tilhonune hougrois 1

Je ne dis rien de pareil, Monseigneur,
mais j'ai peur que devant les tribunaux de

Gyongyôs les papiers que vous avez signés
pèsent plus lourd que votre parole.

Mais puisquo je vous dis, entêté mulet,
que je n'ai pas lu ces satanés papiers

Je me le rappelle parfaitement, Monsei-

gneur et il est inutile de revenir sur ce sujet,
tandis quo je crois nécessaire au contraire de
vous répéter la version de Roseinstein.

Pourquoi écouterai-je ce tissu de men-

songes ? Et pourquoi ne vient-il pas me les
dire lui-môme ailii que je puisse au moins
faire fustiger son corps, jusqu'à, ce que sa
maudite âme retourne en enfer

Il ne vient pas parce qu'il est lâche,

Monseigneur, mais vous devez écouter ce

qu'il m'a dit. parce que par malheur il tient
l'honneur due votre nom dans ses mains.

L'honneur de mon nom î Etes-vous fou,
Kémén,y ? En quoi l'honneur de.

Monseigneur, je parle au ¡Joint de vue

légal seulement, dit Andras doucement. De-
vant un tribunal, châtelain et bourgeois,
grands seigneurs et ouvriers sont égaux, et

magistrats et législateurs s'efforcent d'être

justes envers tous. Or, j'ai dans ma poche
trois papiers signés de vous et consentant
tout ce qu'a vonlu Roseiustein. Tous les tri-
bunaux du monde vous condamneront à faire
honneur a votre signature.

Je ne pense pas la renier 1.
En ce cas, Monseigneur, dit Andras ave:

un peu d'embarras, Kisfallu, Tarda et :s
terres de Bideskut deviendraient ma pro-
rriété absolue, puisque je vous ai donné

SI Tous avez des cors ou durillons doulou-

reux, ou si vous souffrez de pieds sensibles

qui s'entent et s'échauffent facilement par la

un simple bain de pieds chaud dans lequel
vous aurez dissous une petito poignée de 8151-

traies, vous ressentirez un soulagement Im-
médiat de vos pires douleurs et ce simple

traitement ne manquera pas do guérir
vos divers maul de pieds. De tels bains

remettent et entretiennent les pieds en
parfait état, sinon le préparateur s'en-

gage formellement a tous rembourser

le prix d'achat Il la première demande.
Dans Toutes Pharmacies

ilunprix modique

florins, qui en représentent largement
il: prix.

J'aurais voulu attendre aussi longtemps
qu'il vous serait nécessaire, ajouta-t-il vive-
ment, ému par l'expression lmmiliée et dou-
loureuse du visage de son interlocuteur,
mais dans les circonstances actuelles et vu
la façon dont se présentent les choses, je
risquerais ma fortune inutilement. puisque

d'après les dires de Hoseinstein il vous
a prêté de l'argent en dehors de moi.

C'est faux Je n'ai jamais reçu un soi
du lui en dehors du dernier emprunt.

Je n'en doute pas, Monseigneur, mai*
vous avez signé un reçu de ces emprunts.
que vous n'avez pas faits.

Cette fuis, Bideskuty comprenait son aven-

plément et sa folle imprudence, il se laissé
tomber, effondré, dans son fauteuil et ne*
dant quelques secondes resta silencieux.

Vous m'avez dit en entrant que le* no»
vellps que vous apportiez étaient h la fois

bonnes et mauvaises, dit-il enfin avec un

amer sourire, je mo demande ce que vous

entendiez par là ? Je ne m'attendais il. riei
de pire. et rien ne pourrait être pire

Pardonnez-moi, Monseigneur, j'ai- com-

mencé par le pire, je vais me permettre dt

vous proposer le remède tel que je le com-

prends.
Quel remède ?. Vous en voyez un ?T

La nature éminemment élastique du Hon-

grois se retrouvait toute dans ce redressi'-

ment moral et physique qui flt Bideskuty s»

relever dn siège où il s'effondrait pour venir

se placer en face de son mandataire, sous

des traits ravivés d'une lueur d'espoir.

fA suivre).

VALEURS REGIONALES

Nous sommes acheteurs de 8

20 actions Fours à Chaux Je Lorman-
diôre

15 Et.iblissemenis Ravilly au mieux
500 Banque Loyer et Fleury

lit). de frs. 805

100 Briqueterirs et Produits Ci-
ramiqut's de Touraine

Forces Motrices l'EIIé au mieux
lOo actions Teinturerie de Bretagne.
100 nbligat. Briqueterie de Mauregard.. 70

Nous sommes vendeurs de

action Battue «In pnt. lib. 585

200 Solo Artidciella Française. 25
Travaux Publics Nantais.

12 Slé Bretonne de filature et de
•l'cin turc rie de laines au mieui

Il Armoricaine d'Industrie HQ-
telière *W

14 Féculeries Brelounes il Melg-
ven (Finistère) au mieux

20 Cycles Etoile de l'Ouest
Ardoisières de Henazé prix à déb.

20 Armateurs et Piîchours réunie 480

V priv. Kt_lili.<wments \ormanJ
Jeune Vannes) «n ml'MJ».

Presse de Bretagne "U

Imprimeries Oberthur au mieux
20 Sud-Finistère Electrlque.

Tramways d'Ille-el-Vilatne..
2 obligal Ruralr d'Illc-et-Vil. au mieux

20 Rennaise Industrielle du
Meuble 500

100 Etab. Douaud et Ln Calvô 420
1 G.GO Presse de Brota-

j?ne au mieux

10 c% Gle néjrlonnlc de Distri-
bution d'Electricité 225

Banque René LOYER..

La BANQUE Rend LOYER ne traite aucune
affaire commerciale, n'escompte aucun etfe
ne lait aucun prêt et n accepte aucun dépôt
de fonds.

tn vous adressant elle, vous ftes ttsurl
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LES JEUNES FILLES

ET LEURS EDUCATRICES

n-g etites Amies, je vous confie que

beaucoup de gens, y compris
M quelquefois Annie, ne sont

IH r– pas toujours très contents des

jeunes filles. Passe pour les

jwRir– TT-TCTff grincheux ou grincheuses.

direz-vous, mais pour Annie,

qui nous aime tant, venir nous faire pareille

déclaration quelle mouche la pique ? »

Aucune, ce n'est pas la saison. D'ailleurs, si

je dis cela, ce ne peut être de vous que je
ne vois pas, mais de vos sœurs que je ren-

contre assez souvent de ci, de là. Et puis,
cela n'ôte rien à mon affection qui s'élargit

toujours, au lieu de diminuer, grâce il vos

jolies lettres et à vos Ames vibrantes. Mais je
n'ai jamais compris, à l'inverse des poètes et
de nombre d'amoureux, que l'amour, quel-

que nom qu'il eût, s'en nllât un bandeau sur

les yeux et vécût d'illusions il peut aussi

et il a mieux, s'il vise toujours au bien des
êtres qui s'aiment.

Donc, sans être déjà Mathusalem et sans

aucun préjugé pour trouver que tout était
mieux de mon temps il me faut cependant
mettre le doigt sur la plaie et constater

qu'entre la jeune fille d'il v a vingt ans et

même moins, et la jeune fille d'aujourd'hui,
il y a une énorme différence. Et la consta-

tation, je le regrette pour vous, de l'avis

général, n'est pas en votre faveur. Non que
la jeune fille actuelle soit au fond moins pro-

pre et moins nette. Plus avertie, sortant seule,

d'allure franche et dégagée, familière et indé-

pendante, elle sait dans l'ensemble'se poser et
se préserver; pour ma part, je me porte ga-
rant de l'honnêteté de beaucoup plus, de

leur délicatesse d'âme du sérieux de leur

pensée.

Cependant, en général attention à ce

général l'apparence heurte et inquiète
quelque peu chez nos jeunes fllles. Les meil-
leures sont touchées sur un point ou un

autre non par la grâce, même. féminine,
mais par l'ambiance qui est légère. J'en

voyais une il y a trois semaines qu'on peut
laisser circuler les yeux fermés très délicate
et bien élevée; elle ne s'aperçoit pas que le

ton et les paroles vis-à-vis de ses parents

manquent tout de suite de déférence aux

yeux. non, à l'ouïe de l'observateur. Une

autre plus Agée, admirable dans la vie, droite
et nette, pour sa commodité, s'en va, les

cheveux la garçonne »; elle a beau dire

que cela n'implique aucun mal, je le crois

volontiers, mais je dis et je répète que
cette coiffure plus qu'écourtée ne donne

ni la jeune fille, ni à la jeune femme

une allure comme il faut ». Quand
la mode retire ce sens du convenable,
amoindrit le charme féminin, dissimule une

pudeur qui peut être sous un air quelque peu

hardi, que voulez-vous, cette mode n'est pas
de bon ton, mais significative d'une menta-

lité qui n'a rien de transcendante. Une troi-

sième 25 ans que je voyais pour la

première fois, jolie, de vie réputée, très droite

aussi, est venue m'accueillir souriante et

gracieuse. Mais, grande, forte, la robe aux

genoux, les bras et le cou nus, secouant des

cheveux à « la Ninon » qiïi venaient lui

battre les joues, elle m'a fait l'effet d'une

fillette de quinze ans, dégingandée et subite-

ment vieillie. Et je ne parle que pour mé-

moire de la liberté du langage et des ca-

maraderies. Tout cela fait penser à quelque
chose de désaxé, à une harmonie rompue, à

ce que Pie XI a caractérisé d'un mot très

juste, la « dissipation féminine •, à ce que
l'on peut qualifier aussi d'absence totale de

tact, de correction et de vrai charme. Choses

qui prouvent que votre éducation a besoin

d'être complétée.

Et ici je m'adresse à vos éducatrices

quelles qu'elles soient. Ce n'est pas tout de

lâcher une jeune fille dans la vie avec des

brevets ou un baccalauréat ce n'est pas
tout eucore de l'avoir élevée en une serre de

choix, chaude et douce ce n'est même pas
tout de l'avoir formée à une piété excellente

qui pose des bases générales de vie. Il faut

Qu'elle sorte du cours ou riu couvent, avec

un christianisme vivant, agissant, réalisa-

tenr, qui étreigne la vie, sa vie c à elle »

telle que vont la lui faire l'ambiance, les

circonstances, le milieu familial et social.

Je n'entends pas froisser ce que j'aime et

respecte pour y avoir vécu et y être restée

Afdèle. Mais je suis complètement de l'avis

d'un de nos plu* grands prélats qui m'écri-
vait l'autre jour Nos éducatrices cnt à

renouveler leurs méthodes d'action et à de-

venir des centres pour la femme moderne ».

Alors que dans la famille, le sens éducatif

baisse, il appartient a toutes celles Cjul s'en

sont constituées gardiennes, laïques eu reli-

gieuses, mais ayant le sentiment cl:rétien

(sans lequel ù mon nvis, il n'y a pas d'éduca-

tlon au plein sens du mot), il leur appartient

dis-je, et de toute évidence, de maintenir,

élargir et adapter aux nécessités at'uelles,

ce sens éducatif.Elles ont à préparer et à

suivre la jeune fllle, à lui parler du n!y*të-
rieux demain qui la fascine et à la giider
avec envergure quand ce demain ie réalise.

Résolument l'éducatrice de doit abor-

der ces questions. Si partout elle :-o p'Unt

que l'écolière est plus difficile que ;t;di8 et

tend à
échapper

a son influence, c'est peut-
être parce qu elle-même se refuse a affronter

ces nécessités. 1,a sécurité de jadis rst finie.

Je voudrais que partout on saisisse nos filles

il. partir de leurs seize ans et que, snr.s tou-

cher à ce qui revient de droit à leurs ma-

mans seules, on leur fasse des leçons et

conférences qui les mettent en face de Ii ur

vie morale, familiale et sociile, c-^Hp e,i:i les

guette ou les entoure il la sortie, si rifiériinte

dn celie qu'elles vivent ou ont v.-cu dans

l'exquise et tiède atmosphère de la pension.

Et là qu'un leur dise Il y a, vous attendant,

la mode, la danse, les lectures, le théâtre, le

cinéma, les sports. le flirt et la camaraderie,

le monde, l'appétit (le Jouir, le laisser-aller,

le laisser-faire, etc. oilà ce que c'est et voici

les limites jusqu'où vous pouvez aller sans

compromissions ni diminution de vous-

mêmes au delà, c'est l'émiettement, la dis-

persion, la désagrégation qui dej.'i est un

sans parler du mal lui-même. 11 y

a la famille voici votre rôle de jeune fille.,

vos devoirs. les droits de vos parents, votre

part d'indépendance légitime plus tard,

sans doute, ce sera le mariage avec des joies,

et plus de devoirs encore. Vbtre préparation

actuelle y aide vos études, à élargir par des

lectures, vous feront mieux comprendre

votre mari et surveiller vos enfants. Mais il

aura, de chaque instant l'éducation de

peux-ci, le foyer à maintenir, la maison à

SPORTS D'HIVER

De plus en plus, on prend l'habitude de
filer vers la montagne, ne serait-ce qu'une
quinzaine, et d'y renouveler ses poumons à
l'air vif, tout on pratiquant, du matin au

soir, le ski ou la luge. En tous cas, en cette

période de morte-saison,
les costumes de sport in-
téressent au moins notre

curiosité.

Bien entendu, ils sont

de laine ou de lainage à
la fois épais et moelleux.

Si l'on a déjà un cos-

tume de tricot, en y

ajoutant une chaude

éclmrpe du ton et un

bonnet ou toque de

même genre, on sera

très vite équipé il bon

compte. Je note en plus

cependant les hautes bot-

tines de souple ou gros
cuir fauve, selon le but,
sans oublier les revers

qui les terminent. Les

jupes doivent avoir un

pli' creux devant ou sur

les côtés, afin de favori-
ser les enjambées quand
on remonte la pente. 11
est des robes boutonnées
de haut en bas qui lais-
sent libres les dernières

boutonnières, s'ouvrant

ainsi sur une culotte de

sport. La laine grattée

domine les tricots unis
se mêlent aux tricots

Jacquard le citron, l'o-

range, le blanc mélangé
de tons vifs, sont en
vogue. Très appréciés,
encore plus peut-être.
sont l'union du beige et

du marron, et le poil de chamean, si pra-
tique comme tissu et teinte. Le Kasha souple
et chaud permet aussi de jolis costumes
qui «e retrouveront aux vacances d'été. Le

paletot ou le trois-quarts restent indiqués.

est de laine

grattée blan-

che ou de poil
de chameau.

Très stricte,

montante et

fermée, la ves-

te garde bien

du froid. La

robe
a le pli

devant. Le

bonnet et les

chaussures

montantes

complètent

l'ensemble.

Sur une jupe
blanche, on

pourrait aussi

porter paletot
vert vif plus

long, avec

écharpe, en

remplaçant la

bande reversi-

ble par une

bande brodée

sur fond blanc,
assortie à l'é-

charpe. Très

Jolie sera la

robe droite ci-

tron, avec

long paletot
de laine chi-

née citron et

noir, doublé citron.

D'un autre ordre est notre modèle II, sable
et h.vane, ou beige et marron. Ici la jupe
rejette le pli sur le côté. Le sweater, tout

simple, très prenant, est incruste de bandes

marron. Un long et large manteau trois-

quarts, uni, porte la même incrustation au

bout de la longue éeharpe. Un petit chapeau
très enfonçant et de mê.ne ton achève le tout

qui peut être de tricot, mais est ici, avec plus

d'élégance, en kashp.

D'autres modèles ont la
jupe

de laine plis-
sée sous paletot étroit, 1. essentiel, c'est le

moelleux et le chaud, indispensables avec la

neige.

Annie.

ENTRE NOUS, Pour faire repousser.
épaissir, cils et sourcils, en donnant aux yeux
la plus vive expression, employez la Sève
«ourcllière de la PARFUMERIE NINON, 31, rue
du 4-Septembre, PARIS. La PAte et le Savon
des Prélats lissent et satinent la main admi-
rahlement. Ils se trouvent A la PARFUMERIE

EXOTIQUE, 3s, Rue du 4-Septembre.

BONS MOTS

Deux promeneurs
« On m'écrit de Paris, dit le premier, que

le crédit de mon coulissier est bien malade
il attrait du plomb dans l'aile. »

« Eh bien, répond le second, çà l'empê-
chera, de voler

Illusion. Un four d'été
A sa femme. In mari s'épongeant le feront

Ah mais non. tu sais. si tu grognes
constamment après la chaleur, la prochaine
fois que nous devrons faire une nariie de

plaisir, je ne t'emmènerai plus

tenir, vous il. garder pour garder tout. Il

y a la Société la femme y a et aura (Ir plus
en plus une part active, directe. de telle et.
telle manière elle doit s'y donner en ceci.

s'y prêter en cela, lui refuser en tel cas.
Et voici enfin ce que doit être votre christia-
nisme dominant tout, imprégnant tout, sou-

riant, large, sùr, vécu et vivant.
Et comme vos âmes, petites amies, restent

délicates et aimantes, je crois que si l'on
vous parlait ainsi franchement, si l'on vous
mettait bien en main le bagage qu'il vous
faut, la mallette adaptée li votre voyage
actuel, on assisterait à une renaissance édu-
cative merveilleuse et à une harmonieuse
floraison de la jeune fille. Il suffit pour cela
d'uno mise au point des Instruments quand
on constate, il faut agir. En vérité, nos
éducatrices ont à renouveler leurs méthodes
d'action et il devenir des centres pour la
femme moderne

AMIE..

L'ALBUM

A propos d'ailes. L'aile, symbole de la rapi-
dite, se prête à la représentation de la substance
Incorporelle (Ame, ange, esprit). Ainsi le cent était
représenté par une bête soufflant de l'air et agi-
tant une paire d'ailes. Loir était un jeune
homme, tenant sous ses pieds et dans tes mains
les quatre vents ailés des quatre points cardinaux;
A ses épaules. deux ailes d'aigle lui permettaient
de passer vite du calme A la tempéte. La Re-
nommée garde encore les ailes des temps anti-
ques la Victoire et Mercure aussi. An Moyen
Age, l'Esprit de la jeunesse que rien n'arrête, a
les ailes vertes de l'espérance aux pieds, et une
robe bleue (roman des trois pèlerinages Blbl.

Sainte-Geneviève). Les anges, par suite, ont eu
de bonne heure des ailes de toutes formes et de
toutes longueurs; les chérubins et séraphins dans
l'Art, en ont trois paires. L'ange qui, sur un seul
corps, réunit les quatre attributs évangéliques,
a ainsi six longues ailes et pose les pieds sur des
roues ailées (tétramorphe) mos. byz. XIII' au
M Athos). L'oiseau a figuré le Saint-Esprit, soutfle
divin, mouvement rapide dans l'Ame, l'Intelligen-
ce, et l'Eglise; c'est la colombe douce, aJmante et

pure, qut descendit du ciel au Baptême du Christ.

LE LIVRE

A. D. SWTIUAN0B8 L'Amour chrétien, 7 fr.
L'écrlvaln fécond et profond qu'est M. Sertillan-

ges, donne un nouveau volume qui sera très ap-
précié. On connatt la valeur de ce moraliste. On
trouvera donc dans l'Amour chrétien de très belles
pages, très humaines, sur l'amour « une douceur

qui amasse en soi toutes les cruautés do la na-

ture, .une prudence Qui tou-

che ,i la folie, une puissance
qui est mère des pires faibles-

ses, une générosité dont

l'égoïsme est sans loi. c'est
un voyant et c'est un aveugle.
l'amour passion est une source

mélée, dont l'écoulement donne
lieu iL toutes les beautés et à

toutes les hontes Mais ce
n'est pas cet amour que l'au-
teur veut que nous subissions;
Il nous décrit l'amour vouloir

dans la sphère de l'esprit.
où s'établit la vie raisonnable. » Mieux encore,
Il nous montre que l'amour doit être « selon
Dieu Bref, très beau livre, écrit avec chaleur,
en une langue harmonieuse, débordant de poésie
et de comparaissons ingénieuses, où tout ce que
peut être l'amour, et tout ce qu'il doit être. est
discuté et mis au point. Si bien qua le sujet, le
livre lu, paraît épuisé.

AncoT DU RotoI'rs La Bienheureuse Thérèse de
V Enfant-Jésus, 4 Ir. Su.iet assez difficile fi. trai-
ter. tant l'opinion universelle du monde catholi-
que s'est :passionnée pour cette jeune religieuse et
se montre exigeante pour ses biographes. M. des
Retours. qui a déjà donné des études de psycho-
logie rellgieuse très appréciées, a réussl à donner
une biographie A la fois objective, comme le veut
l'esprit qui préside cette collection « les Saints

où ont paru de vrais rnefs d'oeuvre historiques,
tels la Sainte-Mélanie de G. Goyau. et édiflante,
comme le souhaitent les fervents de la petite
sœur Thérèse ». Pour mieux suivre la Bienheu-
reuse et la mieux situer, d'autres renseignements
forcent être désirables que ceux qu'il lui conve-
nait de nous donner elle-même. » Ce livre plaira
donc. et il ceux qui aiment la méthode historique,
la clarté et la rapidité du récit ordonné selon
les sources, et à ceux qui se complaisent à relire

l'Histoire d'une âme cette suave autobiogra-
phie. L'une et l'autre se complètent et s'éclairent
mutuellement.

M. Reykès-Momuur Sainte Geneviève, t fr. 50.
Cela se lit comme une merveilleuse légende.

M. Reynès-Monlaur a su, en effet, unir étroite-
ment ce que nous savons de la belle légende do
la patronne de Paris et re que nos vlellles chro-
niques et nos historiens de la Gaule nous donnent
des origines du royaume franc. Il fallait le faire

avec foi, avec émotion, avec art, en ressuscitant
le milieu Nanterre et Lutèce les hommes les
Parisiens enfermés alnrs dans la petite lie les
grandes figures d'évêques gallo-romains saint
Germain et saint Loup les barbares le sauva-

ge et farouche Attila. L'historien « d'Angélique
Arnauld et de la « duchesse de Montmorency »
c'est retrouvée pour suivre Geneviève pas à pns,
enfants, puis gardienne due la cité, avec une docu-
mentation sûre et en un récit dont la grâce et la
force enchantent: toute une mise en action de la
fresque célèbre de Puvis de Chavannes.

LES RECETTES

Pâte brisée. Faire fondre dans une timbale de
lait tiède et 125 gr. de beurre. Y ajouter une
cuillerée A café de sel, et quand le beurre est
fondu, une livre de farine. M._

Tourner vivement avec une

fourchette, ajouter de la crè-
me et de la farine, si la pâte
est trop molle, mais jamais
d'e.iu. Quand elle est bien

prise en boule, la laisser re-

froidir, et la travailler.
L'étendre ensuite sur une pla-
que de tolf et mettre au four.

Coucke haclten (Crftno a la

bière). De la farine, de la bière et de l'eau,
pour la délayer, un jaune d'oeuf, le blanc battu
en neige, tetlo est la recette pour falre cette pAte
il crènes, qui doit avoir la consistance d'une sauce
blanche légère.

La crêpe est frite au beurre dans la poèle, nuis

tamisée de sucre en poudre vanillé. Il faut bien
choisir son moment pour jeter sa -pâte et l'étendre
dans la poèle qui doit être beurrée abondamment.

A SAVOIR

Syndicats de Couture à Rennes

Cect pour répondre aux demandes de plusieurs

lectrices.
Il existe Il Rennes deux Syndicats féminins de

eouture
te

Grilton et l'Aiguille (15, rue de la

Monnaie).

Le premier (celui du Griffon) a un bureau de

.placement et forme dea ouvrières dans son atelier

syndical; le second (ceint de l'Aiguille) outre les

cours Astier on la coupe tient une place dans l'en-

seignement, donne à ses ouvrières deux fois par

an pendant la période de la morte saison (janvier

et -août) des*3eçons de coupe qui sont faites par

des professeurs diplômés. La maison de famille

du syndicat avec son restaurant, est un bureau de

placement tout indiqué, une trentaine d'ateliers

de couture se rattachant au syndicat.

Ces deux organisations sociales féminines, lors

de la «
Semaine Sociale ft la fin de Juillet der-

nier, cnt attiré l'attention des dirltreantos de syn-

dicats nui se trouvaient alors à Rennes. Toutes

en ont laué le fonctionnement.

Le syndicat étant une force, une solidarité, un

centre et un appui. je ne saurais trop conFeiller

à mes jeunes amies de la couture en notre région

de s'y affilier.

En tous cas, je suis heureuse de leur montrer

que, tout près d'elles, il y a des avantages et des

ressources précieuses qu'elles ignorent peut-être

et auxquels elles peuvent en toute confiance

recourir.

TRAVAUX Du LAINB

Toute femme élégante et économe désirant exé-

cuter a l'eu de frais ses robes et blouses, recevra

nos albums lllustrés N' Travaux de laine,

Frs 5..V» N" 2, Blouses, Frs 3.50 N' 3, Vêtement»

tricotes, Frs N' 4, Vêtements de sport, Frs

N' S Point de croix. Frs 4..V); N' 6. Tapis, Frs i.50;

N' 7, Tapis Smyrne, Frs 10. Les sept, Frs

centre mandat adressé à OIAFAR. 16, boulevard

Montmartre, Paris (9'), et n'utiliser» que les lalnes

du BON PASTEUR et de SAINT-CPIN P. F, il. Ce

sont les plus ânes et les plus économiques,

ETUDE GRAPHOLOGIQUE (VIII)

Pointe et aocente

:;ous ferons sur les accents les mêmes re-
marques que sur la barre de t avec cette dif-
férence que cette dernière révèle les mani-
festations volontaires, tandis que les points
des i caractérisent les manifestations intel-
lectuelles et sentimentales. Ne dit-on pas
d'une personne qui précise parfaitement sa
pensée qu'elle met les points sur les i ? Le
dicton populaire a cela de remarquablement
vrai, c'est que le seul fait de mettre les points
indique de la part du scripteur l'attention
dans tous les détails, la minutie, l'ordre in-
tellectuel.

Bien mettre les points sur les i c'est affir-
mer sn pensée. L'absence du point signifie
logiquement le contraire. Les natures brouil-
lonnes, étourdies, sont en effet ennemies de
la précision.

Selon que le point est plus ou moins épais.
plus ou moins voltigeant, nous lui donnons
une signification différente. Plus un cerveau

approfondit, plus les idées sont fermes et
plus le point est appuyé. Le contraire in-
dique la difficulté à s'appesantir sur les dé-
tails.

Le point appuyé et placé bas décèle les ins-
tincts positifs de l'homme qui examine les
choses furieusement pâteux, il dit l'absence
d'idéalisme, les idées communes et le goût
des plaisirs sensuels. Par contre, si ce point
est placé haut, nous avons l'indice de l'idéa-
lisme, de la rêverie et de la délicatesse des
sentiments. Placé à une hauteur exagéré* il
exprime particulièrement la pensée qui s'é-
lève comme pour atteindre un idéal. C'est
en effet le signe du mysticisme.

Toutefois, Je i"! répète, ayons soins d'obser-
ver l'ensenble «> '•'écriture. Car tout -e liiji;
nous disions sur ce point de l'i doit-corres-
pondre avec l'écriture dans laquelle il se
trouve et n'oublions pas que les meillenrs
indices n'ont (*e \leur que lorsqu'ils n->\t
garantis par la volonté.

Le point de l'i placé en arrière comme tout
trait mis à gauche, indique le retard dans
l'exécution et exprime souvent la timidité.
S'il est placé haut et en avant, il •<rmfie
étourderie, irréflexion fait en forme d'ac-
cent grave, vivacité en forme d'accent aigu.
il révèle l'imagination vive, quelque fois la
moquerie ou le sens critique.

Nous observerons de la même manière les
accents. Tout trait exagéré étant indice d'i-
magination, on conçoit facilement que le
point d'exclamation allongé indique la vi-
vacité, l'ardeur, surtout l'enthousiasme
quand plusieurs de ces accents se suivent.

L'accent circonflexe est particulièrement
intéresant à observer car il affecte (1rs for-
mes plus ou moins originales, véritable re-
flet de l'imagination où se révèlent les idées
imprécises lorsqu'il voltige bien au-dessus
de la lettre, ou l'originalité, lorsqu'il s'éloi-
gne de la forme normale.

C'est ainsi qu'il annonce l'amour du mer-
veilleux quand il est fait en forme de chauve-
souris, c'est-à-dire lorsque la deuxième par-
tie de l'accent circonflexe rend v.ne direc-
tion ascendente. Chose curieuse, c'est aussi
parfois dans ces petits détails que se recon-
naissent l'idée obsédante, les manies ou la
petite fêlure du sujet.

Il y a aussi l'accent retourné, auquel nous
devons attribuer l'indice révélateur de l'in-
quiétude d'esprit.

Comme on le voit, les points et les accents,
selons qu'ils sont plus ou moins appuyés,
signifient faiblesse ou énergie, délicatesse ou
matérialité. Ils donnent, en un mot, le dégré
d'idéal Vmede l'individu, comme la barre de
t donne son degré de force volontaire.

LA RETOUCHE PHOTOGRAPHIQUE (II)

Par suite d'une distraction, les trois ar-
ticles concernant c.e sujet ne se sont pas
suivit. Je pric les lectrices de bien vouloir se
rcporter a.u prernier article donnée par Aimel
le 10 juillet 1924. Files y rattacheront celui-ci
et le dernier qui parattra dans quinze jours.

L'agrandissement préparé comme nous
avons précédemment expliqué (v. ni juillet
1&24). veuillez le déposer à plat sur une table
recouverte de journaux suffisamment éten-
dus pour dépasser largement sa dimension.

Sur le bas de la photo, jetez la %leur
d'une ou deux cuillerées à bouche de ptnidre
do vierre ponce dont vous aurez acheté un
petit sac chez un droguiste.

Puis. avec la paume de votre ntiin dioite
et la base du pouce, bien lavés pour éviter
toute tache de transpiration graisseuse, exé-
cutez un mouvement de spirale ascendante
en appuyant sur la poudre que >ons en' rai-
nez ainsi en rotation de bas en haut. Rame-
nez la poudre en bas et recommencez de
même à côté, de façon que la photo ait subi
ce frottement sur toute sa surface.

Ceci a pour but

De donner du grain au urtpler.

D'éclaircir et d'acl.ever le gê-
néral.

Débarrassez-vous de cette coudre et ifpre-
nez-en d'autre. Mélangez. >viron iei,itio
de sauce à dessiner (en tube, ma-que Conié)

puis procédez comme récédemiiiMU, tou-

ours en remontant mais cmiIlt-ioiK hu bas
du buste, et à droite et à g mené, fiisqio sur
les épaules, de façon a Tormur vu U-.rA nua-

geux, dégradé, autour du personn.ige.
Dressez l'agrandissement rt. par iiiie chi-

quenaude adroite, faites retomber rt::ctd£nt
de cette poudre inutile. Avec u i Diair^su ou
un flocon d'ouate, estompez M.<=tords des

nuages pour les perdre nans le fond l\nc.

3. Aidée d'une estompe étendez également
de la sauce noire pnre, :?ns Mélange de

ponce, sur les parties très nr«res vêtements,
chevelures, etc. de façon à les unifier Pt il
boucher les petits blancs qui gêneraient l'en-
semble. S'il le faut vous reviendrez avec de
la gomme ou de la mie de pain pour enle-
ver une lumière sur une mèche de cheveux,
un bouton.

La petite photo ayant servi à tirer l'agran-
dissement sera alors votre guide pour re-
trouver le dessin du visage, les détails, et

pour parfaire le tout en utilisant toujours,
soit la sauce noire, soit le crayon.

Ménagez vos grands clairs, reliez-les aux
foncés par des demi-teintes et des inodelés
faites en sorte d'obtenir un ensemble bien

équilibré, juste de valeurs, sur lequel, l'œil
se reposera satisfait.

SI vous avez commandé votre agrandisse-
ment en ton sépia, vous vous servirez pour

Lotus blanc. Que j'aurai* aime ces fleurs et

regrette que vous n'en axe: glissé une. dans votre

lettre Je ne m'élenda pas sur tos deux amours

Aillèrent* la Brclaqne, et Vlndo-CMne. C'est qut

rous savez vous ?unir ri ia nature. petite chré-

tienne ou. petite romantique. nappelez-vout le

mot d'Annie t'n pnt).iai)e cst un état d'tmt o.

je voits ai envoyé un mot directement.

Fleur de la solitude. EIM n'a qu'un 1 ou vve

aile la solitude: Il faut planer 1res haut pour tut

riè donner deul. Très bien dalmer son « coin

dr. terre et de le trouver ..il joli Encore, mieux

d'entendre la voix île. la nature, jusqu'à l'insecte

même, puis de. monter ensuite d nten. Rappelez-

vous le vert de Victor « Et un

seau chante, écoutez parlrr Dieu Ceux qui sa-

vent réaliser cela. sont dts heureux. La mort

fait trcs mal, mats il faut tenir son coeur très

haut: c'est lu seule et spire cori.ioftMon, croun-moi.

de par expérience. Vous ne -le rien, mats rt-

mettrc quelque présent modeste pour l'église, s'il

a besoin, pour lui, s'il est pauvre, ou quelque or-

(lent pour ses œuvre* si vous ir pouvez, ce itr<*

bien. Ceta ne fait rien qui entre le premier; et

vous avez le temv*. il est plus déférent de l'atten-

tire. C'est plus poli de dire merci en partant.

On peut et on doit surtout aimer par le cortr.

J/ais attention, il y a des cas où il ne faut aimer

que par Vdme, ai je puis dire. Mettez de la

douceur avec qui vous me dite*, cela fera mieux

pour la ramener que les plaintes ou les leçons.

Quant d la ronsolrttfnn, elle est toujours limitée

che. le* humains: il faut la chercher et en Dieu,
et en soi. Alors on souffre moins et le, caractère,

loin de s'altérer, reste plus constant. Crot/ez-mot.
et merci.

l'etfte mairie s'aqlte trop. A'e rout inqulétet

pas. Il arrive souvrnt q»e plus on travaille, moins

bien on fait, car on retire la spontanéité. Il y a.

il vie semble, d La fin. une modification- envoi/tz-

Il.01 la première version et j'arrangerai to*U. J'ai-

mais mieux sa finale, il me semble. Dore enxmtez-

la et restez en paix. fiez-rous mot. Vous pou-

vez pour d'autres, mats je ne peux rien promettra;

c'est dit tieiln faire passer, ces choses. Enfin
rous mirez d'abor,t ceci: on verra ensuite. Courage
et confiance: soignez-vous d'abord.

Marylrne pose des questions au,: embarrat-

santes. IL est difficile d'avoir le renseignement

que roua demandez. Le granit oui recouvre, les

rrstes héroïque* est le plus beau de France ».

*•/« nous suffit, sans approfondir de quelle pro-
rinee il esf.

Lilas blanc. Vn antiseptique est un liquide
ou un corps dont on se, sert pour prévenir ou en-

r'iijcr les accidents infecti'nr amenés par les

plaies. La grande guerre a développé d'une, façon
considérable l'étude et l'emploi dts antiseptiques,
rt l'on a obtenu des résultats merveilleux, par
exemple. dans Lts cas de gangrène gazeuse qui,

linéiques années plus tfit. eussent entraîné une

mort inévitable. Patrrre petit Lilas blanc. vous

'le.' dans la situation d'Hennlone, mais vous valts
mieux qu'elle, et. a'est pour quoi le rotu plaint
Herniimie uimait fairrhus épris d'An'lromaque. Pt
elle était nimèc d'Oreste qu'elle n'aimait pas.
Ainsi est la vie. cruelle aux ccrurs. Waij roua tte»

inine. et le temps cicatrise tout, l'our L'in.ttant,
il faut etiminer celvi. que vous n'aimez pas, la tim-

lile honnêteté et votre tranquillité le demandante
Mais l'autre ? Il faut attendre, fl'il n'érrit pas,
l'élu tic reut pas dire, qu'il a oublié: s'il est volafie,
il peut redevenir sérieux. Donc attendre, gardes
votre et. croyez-moi, confiez votre peine,
vos rêves, vos espoirs d rotre mère.

Femina. Voire tante a raison: t'at habité neuf
an.t celte gracieuse ville: i'v ai des souvenirs et

des ar.iis: il y fait Don vivre, U cadre historique
et naturel est unique, les gens y sont charmants et

ourerts. Oui. votre amie mystérieuse écrit dans

le. Noël des articles d'art signés C. J.: vous ajmt
bon ijudl en Usant cette jolie revue. Verci dr.

rutre grande confiance le l'accepte avec recon-
naissance.

Petite dactylo. Je rrots l'homme. plus ou-

blieux que la femme et celle-ci, d'une façon gé-
,,¿¡-air.. « plus sincère Elle prend l'amour plus
du sérieux; ta nature l'a faitc tour aimer d'une

façon plus désintéressée, puisqu'elle est

être mère: aussi elle aime l'homme toujours un

peu maternellement. C'est hl sa grande supério-
rité. Cependant, l'homme rst capable, na aussi.
d'amour profond et désintéressé, surtout s'il sait
si- garder. Musset l'a dit, Le cœur de l'homtn»

vierge est un rase profond.

D. S. Vous ne me donnez aucun point de

repère, aucune précision. Il m'est donc Impossible
tic vous donner re renseignement. Ecrirez au Dt-

de l'O.-E. {service de publicité) en itrt

il d peu près l'époque où cet appel a été fait
dans le journal. Merci pour votre sumpathte.

A. Noël. Merci pour vos vœux. Vous avez AU

recevoir un mot de moi. Vous pouvez me faire
d'autres envois.

Une abonnée. Je demanderai à « Vlnflrmlt-
re. » de traiter du Ténia » dans un prochain
numéro.

Une abonnée de Salnt-Servan. Pour le cuir

repoussé, écrire d I.aurens. éditeur. 6. rue de

Tour non, Paris-Vl'. Il me semble qu'il doit avoir

genre d'albums.

Manuelle mystère. Tous le* llrres dont il est

question dans L'Ouest-Eclair, soit dans les page.
du jeudi. soit fions la Publicité, soit tn feuille-

tons, sont en rrnte d la Librairie du journal qui
le* procure par retour du courrier. L'art

d'élre charmante Il est aussi et vous sera envoyi

l'Or retour du courrier, franco à 6 fr. Ecrttet

donc d M. le Directeur de la Bibliothèque de

iOuesl-Eclair, pour ce livre et p<Jwr tous ceux que

1 ¡'OU., m ennuierez. Pour l'écriture. voir le cours

dans notre Page, et. si roux le désirez, écrivez à

Mlle Jcslien*. 4. rue du faubourg Satnt-Béller.
Hennfs. Mais ont, « osez m'ecrire. rems et

min: amie: je serai heureuse de vous lire et de

ions repondre. Merci pour la confiance que vous
me témoignez.

KspiT.int en Dieu. le ne puis faire cette de-

mande à l'Ouest-Eclair. qui ne le sait sans doute

plus que moi. f:'est à vous d'écrire directement 4
la maison dont rous parlez un journal ne peut
savoir si toutes les annonces qu'on lui confie vien-

nent de gens sérieux. Il sortirait de son rôle, et

prendrait une tache surhumaine. Courage.

t'ne moule d'Erquy et des Sables d'Or. Fom»

arc; là vu surnom qui parait tout à fait mal

porté. car vous me paraissez aussi délicate de sen-
timent élue- pleine de vitalité. >i fêtais, comme

vous le dites, une fée. le mt hdterais de rous rf-

compenser dt la qualité ta seule du modu».

que en question .• l'attachement que vous montrn

pour votre belle côte bretonne et pour notre 0-E.,
ainsi que pour la Page et la prose cbarmnnte

d'.4iin/< Que von* êtes indulgente Je suis bien

ohliaie, après tant de compliment*, de m'exècuter.
Voici donc la recetle demandée Ne pas confondre
brillant avec usure. Le port réitéré d'un vêtement
donne qnelquetot* des places inhantes. Décatir
alors le drap dans la partie malade en le présen-
tant au-dessus dt ta vapeur d'eau bouillante. Ou

encore, placer l'étoffe entre deux linges mÔHtlUs;
l'il laisser séjourner longtemps pour que Vbumi-
dilé la pénètre complètement, t'ne fols sèche, il

ne reste plus de trace dts parties luisantes.

Mme V. NI. Encore merci pour votre, amabi.

lité le vais faire la transposition d'adresses, la

premier envoi ayant été retardé. Mes vives féli-
citations d votre jeune fille pour les romans qu'elle
m'enverra, n'est-ce pas. dès put parus, et nottr son

entrée aux gens de lettres » dont la suie moi-
mime. Tous mes encouragements pour les livret
et rat chants.

la retouche de poudre et crayons du même
ton même d'aquarelle, si vous préférez ce
mode de travail, au pinceau.
'De même vous pouvez donner à de petites

photos banales un genre de dessin d'art par
quelques coups de crayon ou de placeav,
adroitement placés.

AIME.
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OfficiersMinistériels
Etude du .M" GOMMIER, huissier Evron.

VENTE AUX ENCHERES

de matériel et objets divers. Le dimanche

96 janvier a a heure, aux Fours i-

Chaux de Noyers, commune d'Evron. Re-

quête de M. Curinier, syndic de la fail-

ltte de M. Lapessé.
Il sera vendu charpente en fer, voie

necaurlUe de 0.6O-3B, plates formes en

fer, vole tuyaux en fer, appareil
démonté pour fabrication de chaux hy-

draulique, voiture, etc.

Etude de M» LABOUR, notaire à Saint-

Nazaire. rue du Croisic.

VENTE PAR ADJUDICATION

en trots lots avec faculté de réunion de

ces lots après ad Indications partielles
DE I.A

FERME DU GRAND PRÉ

Sise à l'Immaculée, commune de Saint-

Natatre, appartenant à l'Hôpital Hospice
de IPaimbccuf.

LE MARDI 10 FEVRIER à 95 hen-

res, en l'Etude de M» LABOUR, notaire à

Salnt-Nazalre, 25. rue du Croisic.
Premier lot.

I. Un corps de ferme comprenant
hâtiments d'exploitation, aires, issues et

Jardins, terre et pré le tout d'un seul te-

nant cadastré section R numéros 844 P.

845, 846, 8W, 850, borné au Nord

par les chemins ordinaires NI 29 et gran-
de communication N' 47; atT ïud, par le de

l'Ile d'en Bas-, à l'Est, par le chemin vici-

nal ordinaire N* 4; à l'Ouest, par divers

propriétaire.
Il.- Dans 1'(le d'Alias une parcelle ca-

IMMEUBLESA VENDREOUA LOUER

ft'adr.JACQUETUrvllla(Calvados).
A VFWDRFpourcausedépartBELHOTELwi»iii#iiu meubléounonmeublé,avec
jardin,garage,serres,confortmod.,libresuite.
facilitésdepaiem.S'adr.AgenceHavas,NANTES.
A LOUERa.Saint-Serva.n,rueprincipale,BEAU

MAGASINagencépourChapellerie,Confections,
Chemiserie,!Bonneterie,2piècesarrière,eau,gaz,electrtclté.S'.i<lrpssprLharidnn,né.goc,Oranvillc.
A LOUERBEL IMMEUBLE situédans

del'Ora».propreil.toutgenredecrommercegros,
détall,Industrie,garage,petiteusine,etc.
Beauxloqementspourfamilleetpersonnel.
Vastesmagasinspouvantsetransformerenate-

liers. Plantfruitieretjardinàvolonté.
S'adresserM.J. LEPIUNCE-DUMAINE.Chanu

(Orne). 58839-D

saacetélftplionp.Ifr-rirpn. n..Al'Ouest-Eclair.
BeauMAftA'ÇINaveclogomentcéderdans

itiMunvJiiirentreSt-Mato.5ansdebail.
Prix 1R000francs.1/oye-r1.500francs.S'adres.:
M OHA1JVEL.14,ruePorcon,SAINT-MALO.1&SG9

CESSIONSDE FONDSDE COMMERCE

SITUATIONLIBERALE
dans vin* et spiritueux, demi-gros et détail, mag.

de vente. Aff. inciftp. J'rix fr. Vendeur me.

an courant. Mannoury, 17. r. de Toulouse, St-Malo

A A/FNTIRP Fonds
de commerce de Chaussures

et Caloohee. Maison Morel rue

de .l'Egilsr.. à Sonrflpval-Ia-Barre (Manche). seem-D

A OEDER à PARIS

Dt»s bon quartier face usine aff. 400 fr. par jour,

loyer 800 fr., bail 12 ans, bien logé, cède p' cause

maladie, avec 8.000 f. Voir M. BONNEFONT. 43, bd

SalntrMartin. Pari» (r-ar.), pr. place République.

J'ai acquéreur de FONDS de COMMERCE

et industrie rftxion Ouest. Ecrire, je passerai.

BARTHKI.KMY. rA. r. du Faub. St-Martin. Paris.

A VKNIUli: d Trovnllle dans rue très commerçante

BON BUREAU DE TABAC AVEC BUVETTE

Tabac. 300.000. Bimbloterle. 10.000. Buvette.

Prix avantageux. Bon bail et loyer Insignifiant.

S'adr. ACCARI). 5, rue Voctor-Hugo. TROUVTLLE.

uHtHn
fr. comptant ou garanties.

Ecrire E(y>.
à l'Ouest-Eclair. RENKES.

i CBDKil de suite, après fortune faite,

Ti% FONDS
DE CHARCUTERIE

dans ville très commerçante. Long bail. Facilité

de paiement. Stresser bureau Journal. 58784-fl)

VINS
et SPIRITUEUX à céder ap. décès jolie ville

Orne. Beau logement. Prix à débattre. Facil.
de palem. si parant. Cabinet J. Parrain, il. Fiers.

Boulangerie Ville Nord Manche, tenue 17 ans p.
° vendeur. 100 qtx p' mois. Tr. beau logem. Prix

(f>&X>. Occasion. CABINEn* J. PARRAIN, à FLERS.

APPPlFR
PAS-DE-PORTE et matériel moderne

rharruterie S'adr. Charcuterie de

Rochebonne. PARAMÉ q.-ct-VU.). i6.r>

l'onr cuv se saute, a céder de suite

partoment Mayenne. S'adr. h l'O.-E. 58601-D

fonds-de Commerce

AORIS9IZ «VOVS

Agence VIEILLARD CAE1S

Clabinetde-NI*J.B1DARD,anciengreffierdepaix.
Jitpert,3,rueduJeu-dePauma.Laval.

A CÉDER
T. Bon toriâs de Carrosserie voitures et auto-

fnoblUs, charronnrrte. machines et Instrtiments

agricoles. bien situé a Laval. Vastes locaux. Bail

long et avantageux. Prix débattre. Affaire très

intéressante.

il. iiOtcl parfaitement achalandé, belle cllen-

le-le. Beau rliiffrc «l'affaJres. Peu de frais généraux.

Prix et conditions à débattre.

III. Bazar, centre ville Manche, aff. l" ordre.

IV. cnié-nestanranl, ville maritime de la

I.oire-Inf/rieurP. Confort moderne. Très bon rap-

port. Prix iirxlén^.

V. Exploitations granitiques en llleet-Vilalne.

on louerait au Lemin.

Cause m»la<lip OEKE BONNE BOULANOERX can-

ton Morliilian. qtx p. mots hiver, en

<{£. Prix K.ono. M.éc.r P., a l'Ouest-Eclalr. r

POUR CEDER OU VENDRE

COMMERCES, INDUSTRIES, IMMEUBLES

CABINET BARBIER

(AGENCE LACRANGE DE PARIS)

:s. Hue df- la Chalotais, RENNE8

Etudr. sur pl.i(T (Ifs affaire, dans l'Ouest.

APPFÏFR
Cald-Restaurant, eh. meublées, Ren-

utUtn lies, .'au, gnr, électricité. loyer plus

«le deux fois couvert par sous-lncat. Prix S8.000 fr.

Occasion. \'rov^(r Krrire F. V.. a l'Ouest-Eclair,'

MAREYEUR,
Expédition. Très bon tonds a céder.

S'adresser aa Journal.

EPICERIE DE CHOIX

JUeetU* 13&.000 fr. Pour traiter K.000 fr, compt.

AGENCE COPIER OBAMVILLB

dastrée N' 853 section R et bornée au

Nord, à l'Est et à l'Ouest par divers pro-

priétaires et au Snd par chemin grande
communication numéro 47.

Superficie totale 6 hectares 81 ares

74 centiares.

MISE A PRIK 34.000 FRANCS

Deuxième lot

Dans le Pins perdus un groupe de par-
celles en pré-marais et terres labourables,
cadastrées section Q numéros 2, 3. 62, 63,
64, 65, bornée au Nord par l'aqueduc du

réservoir d'eau du Bois Jolland, au Sud
et à l'Est par un ruisseau, à l'Ouest par
le chemin de grande communication n* 47
et Robert.

Superficie totale 6 hectares 31 ares
71 centiares.

MISE A PRIX FRANCS
Troisième lot.

En Marsac, LE PRE HEMERY. une

prairie de forme irrégulière d'un seul
tenant cadastrée section A, n' P.

Superficie totale 4 hectares 1 are

36 centiares.

MISE A PRIX FRANCS

Pour tous renseignements s'adresser à
Me LABOUlt. notaire chargé de la vente,

dépositaire du cahier des charges et des

plans.

Etude de M» CHASSEBŒUF, notaire
à Pacé.

A VENDRE
Ville de Hennés, nie de l'Horloge.

APPARTEMENT de 6 pièces, cave et gre-
nier. Libre le 24 juin prochain.

S'adresser au notaire.

ACTUELLEMENT
ni IIIO nTUTn I PCI

APERÇU DES PRINCIPAUX ARTICLES I
SHIRTING p' lingerie, bonne qualité. Lnrg. i TULLE brodé belle qualité, en cm. de

81 cm. Article réclame. Le mètre. 2.95 DE1NTE>,VEK.aosa!"Je> imitation parfaite largo Très en faveur.

SHIRTING lingerie. Qualité supérieure. Pour du véritable, teintes ocre et ivoire, arti- pour la réclame, le mètre. 12.96 et 11.95

la réclame. La coupe 10 m. 33.90, 31.90 cle très en faveur pour la lingerie. La Dentelle assortie sur 0 m. 'J5 environ.

SHIRTING renforcé. Bonne quaI.. sans apprêt.
Séries sacrifiées pendant la réclame. 2 fr. 75 et

Rccomni. pour trousseau et linge d'usage.
Hauteur 0-il 0.08 0.0a 0.0|d

La coupe de 10 m. 44.90, 42.90, 38.90. 36.90
Le mètre 2.90 1.95 1.45 1.10 0.85

DENTELLE filer imitation, dessin orne-

réclame La coupe de 10 m. 43.95, 41.95 DENTELLES et entredeux Valenclennes, assor- Hauteur 0.20 0.14 0.10

PERCALE d'Alsace. Qualité extra pour très timent considérable de modèles fins pour
Le mètre 1.75 1.25 0.85

bello lingerie. Le mètre. 6.75, 6.25, 5.25
lingerie En récl., le mètre.. de 1.45 0.15 Entredeux assortis, mêmes hauteurs, |

LINON soyeux, très belle qualité blanc et BAVOIRS nansouk'b. jderio fine, garnis jolie mêmes prix.
toutes nuances claires. Iargeur 80 cm. Très Valenciennes.
employé en jolie lingerie. En réclame. 6.25, 6.25, 4.50, 3.90, 2.90

ENTREDEUX filet cordonnet écru maille

Qualité supérieure, en blanc seulement. EMPIECEMENT mi-confect. pour chemise,
commandé pour L'ameublement

En rêc\JU£Le mètre 550 dentelles genre rranornip «lacrLflc m le mètre de Ifc. à

FINETTE blanche, très bonne qualité pour réclame. L?SècemJnt 1.45
ùNTREOEUX filet fil 1ln. Ccut mailles ai cm,

lingerie et layette. Largeur 80 cm. BONNETS L'empiècement .45 brodé main.
Très belle

T^ÊàLe mètre 4.90 quai, ornés Jolie Valenclennes et ruban-
lité extra. En récl., le Je h"^ï 29. q l*î

TISSU Eponge lingerie pour serviettes, pet- Se font en rosé et en mauve. Deux séries ENTREDEUX ?et mèche, brodé écru
3

mo-
gnoirs, etc. En réclame sacrifiées en réclame. "lèce..

dèles différents .Ornement Rosé

WtAU OR EPON coton pour robes d'intérieur Sacrifléen récL N" 5 2 1
et lingerie. Grand choix de coloris. mètre ENTRJWEUX fjlet jnèche, brpdé copieur, bel!»
Pour la réclame. la mètre 1.60 La pièce de 10 m. 8.25 5.25 3.75 qualité, nuances mode. pour l'ameublement

TOIL'E DE SOIE. Largeur 80 cm. Tissu lava- moderne. Se fait en 4 dessins Ornement

TOILE DE JAVA, très en faveur En le mètre 20.95 16.95 8.90
et blouses Qualité exceptionn. Blanc et courrier Envoi franco à partir de franc». Frange assortie à chaque série.

RUBAN satin double face. Qualité extra. ENTREDEUX filet italien véritable pour lin-
JOUR échelle pour lingerie sur percale Existe en blanc et tous coloris, gerie fine. Bel assortiment.

souple, 2 séries sacrifiées. En réclame. En réclame, N" 5 3 2 t En réclame de 12.95 a 3.90
La pièce de 4 mètres. 1.25 et 0.80 Le mètre 1.70 1.25 0.85 0.60 DENTELLES et Entredeux Cluny, fait main.

La pièce de 10 m. 15.90 11.90 8.25 Plusieurs séries spécialement employées il'
ENTREDEUX broderie anglaise et plumetis, ouvrages En nVl le m. de iL 0,35

assortiment considérable de modèles de 2 RUBAN
taffetas couleur, pure soie. Belle qua-

GLANof fil blanc pour ouvrages et pour
15 cm. de haut. Tous les prix de 7.90 a 0.75

lité pour ouvrages et amenhlement. Grand
GLANDS fil blanc pour en paquet de 12. pour

BANDES broderie sur nansouk fin pour linge-
assortiment de coloris. Vendu pendant la ré-

am ^c

de haut. Vendues pondant la réclame
mclrB *•»» i»» i*> o?o 050

je paquet 1.25 0.95 0.60 0.50 0.35
de 1.95 à 0.45 JOLIES FRANGES cordonnet pour ameubli- )

BAS Loule d'Or. Fil laminé mailles demi- ment. Sn font en blanc et en écru Choix
MOUCHOIRS blancs en toile de coton do fortes, liseré violet, très bonne qualité, considérable de modèles. Dans toutes les

Cholet. Vignettes blanches. Sacrifiés en couture, recommandé. Noir, gris et beige tailles. En rècl., le mètre. 22.95 iL 0.95
réclame. La douzaine 9.90 assortis. La paire DENTELLES Oaponne, ornées de glands.

blanc. t n TULLE filet pour ameublement, très belle Très employées pour l'ameublement. Grands
MOUCHOIRS blanc. Toile de Cholet. Qua- qualité. Gdo maille et maille moyenne, choix de modèles en toutes hauteurs.

lité extra, recommande. En réclame, la Se fait en blanc et érn, Larg, 180 cm. En réclame. le métro. ,ie 9.50 à 1.10
douzaine 39. n,36."•

.z?'95
et Z595 Pendant la réclame, le mètre 5.50 TOILE ancienne rocommandèo Pour ouvrages.

MOUCHOIRS de couleur. fond blanc, rayure Même quai.. en petits maille. Le in. 6,50 Qualité mixte, blanc. Largeur 120 cm.

ris variés. Belle qualité TULLE filet main, spécial pour ameublement, Pur fil très belle. "qualité, blanc et écru
En réel., la douzaine.. rt«^' 15.95 et 13.95 article d'usage, blanc écru. Larg. 250 cm. 140 cm. 15.90 120 cm.

MOUCHOIRS hlancs. Toile de Cambrai pur fil. En ^lame le mètre. 20.90, 10.90 CTAMINE nour rideaux, dessus <1p lit etc.
Ourlets. Initiale brodée main 0.50 carrés. Très emnlnvé en amouhl Unie 6.95 et
Pendant la réel., par paquet do 6.. 26.95 TULLE grec pour ameublement, 3 qualités Fantaisie 170 cm. Le mètre. 10.90

MOUCHOIRS blancs en batiste, belle qualité. spécialement établies pour la réclame.
Larg. v,i,nrI v_ helle qualit¢ v>>n<in pendant

Ourlets Jours. Initiale brodée main. 180 cm. Blanc seulcm. Le m. 5.90, 4.90, 3.50 la réclama Le paquet de 3.50

En f?i ilffs paquet de6. brodée mains.
ameublement. Largeur cm. FRANGE perles de bols. Toutes teintes

En réclame, par boite de 18.95 et 14.95
En réclame. le mètre 5.25 unies et mélangées. Sacriflé en réclame.

Qualité sipér.. tniio fil de Cambrai. 26.95 TULLE de Gènes, hello qualité. Largeur
MOUCHOIRS blancs. Batiste bcllp. qualité. cm. Existe en blanc et écru. SERVIETTES Hygiéniques en tissu éponge, 1

ourlets jours. Quafro séries spécialement En réclame, le mètre 7.90 bonne qualité, grande taille. Par paquet
établies pour la réclame. Le paquet de

ETAMINE carreaux normands qualité supé-
de 6. Le paquet 8.50

MOUCHOIRS fond blanc, vignettes couleurs. bleu et blanc, vert ?&£"££ CO^H^phnë;

En réclame. le paquet. 4.95 et 3.90'
le

Le paquet de grammes
CARTE Ménagère contenant 6 douz.

JOUR fil très employé pour lingerie, arti- TULLE vitrage brodé. Largeur 57 cm. En 6 douz. 3.50. La carte d'une grosse.

cle solide recommandé. Sacrifié pendant
Existe en blanc seulement. DESSUS de Cheminée et Dessus lie commode

la réclame Par pièce de 7 mètres. 0.95 Le mètre hors cours en toile ancienne blanche dessinée.

Modèles variés. Pour la réclame 5.50

DENTELLES et entredeux fil, articles du TULLE vitrage fond filet orné d'entredeux. LAINE fantaisie chinée spéciale pour tricot.

Puy, grand choix de modèles. En réclame, Se fait en blanc et écru, largeur 60 cm. Grand choix de nuances.

le mètre de à 0.20 En réclame, le mètro do 5.90 2.20 La pelote de 50 grammes
3-5Q ^j

J^0jJJJ!J#

DEMANDEZ LE PRIX-COURANT
SPÉCIAL.

AgenceGODIEtiGranville
ACEDER

CAFÉ-LIMONADIER

Affaire de tout repos. Long bail, avec meublés

Confort moderne. Situation excelittonnellc.

Gros rapj>ort.
Hôtels Cafés Epiceries de choix

Hôtels. Cafés, Epicerie* de choix, Pâtisseries

Salons coiffeur, Cafés-Epiceries, Boulangeries

et tout commerce»

A
céder Coiffeur Hom. et DameF. Prix fr.

av. facilités. Ecrire H. B., à l'O.-Eclair. «971-C

TRES BON CAFE-CIDRE

Avec terrasse et mouillés. Pour traiter iô.O'jO fr cpt.

AGENCE COPIER ORANVILLE

WtUtn BOULANOEfilE et COMMERCE

de GRAINS libre de suite. Bail volonté. Beau

logement. Affaire Intéressante. Prix demandé

•lO.OOOfr. S'ail. Agence du Sillon, SAIXT-MALO.

n nous prie de faire connattre que l'annonce

n' KM», paruc à l'Oucst-Edlalr du 11 courant

ne te rapporte pas au Débit de Tabacs tenu par
miim Créich, près la gare de 8alnt-Poi-de>Lé«n,

Etude de M' LEBLANC, notaire au Mans,
•23, rue de l'Etoile.

VENDRE A L'AMIABLE

GRAND ET BEL IMMEUBLE

au Mans, pouvant convenir a tout com-
merce ou pour bureaux.

Eau, gaz, électricité, chauffage central.
Jouissance libre Immédiatement.

Etude de vI' FAUCONNIER. notaire
à Nantes, place Lafayette.

A VENDRE PAR ADJUDICATION
Fai l'étude et par le ministère de '%le Fau-
connier, notaire, lo 2 février 1925. à 2 heu-
res et demie

MAISON
4 NANTES, rue de Rennes,

m mu un n. 121. Revenu net en.
viron 3.300 francs.

Mise à prlx Trente-cinq mille francs.
On traiterait avant l'adjudication.
Pour tous renseignements, s'adresser au-

dit notaire. 1133

Etude de D!' BIENVENU, Notaire à La-

nester, près Lorient.

A VENDRE A L'AMIABLE
ALORIENT

ATELIER DE MENUISERIE-MECANI-

QUE, rue Louis Blanc, n' 34, compre-
nant Scie à ruban, toupie, mortaiseuse,
affuteuse, raboteuse, dégauchisseuse, de

matériel complet de menuiserie.
Le tout il l'état de neuf.

2' FONDS DE COMMERCE DE MENUI-

SERIE, rue de Verdun, n' 12, ayant ma-

gasin, cuisine. cave et chambre au-dessus.

Jouissance immédiate.
S'adresser au dit %il BIENVENU, No-

taire.

Etude de '.NI' Cousinou, notaire a Evreux.

A louer, à Verneuil-sur-Avre (Eure),
rue Gambetta. n' 55

GRANDE

MAISON D'HABITATION

style normand, avec vaste Jarrdin et dé-

pendances. S'adresser à M' Cousinou, no-

taire.

20, Rue Crébillon NANTES Tél. 10-28

A
céder Epicerie fine, centr., m*" connue, s. tourn.

B. log. Px 50.000 fr. S'ad, PRIOLET, Avranches.

INDUSTRIES

A céder de suite, après fortune

FERME-LAITERIE
dons lianlieu Ouest de Paris. Belle installa-

tion, avec 12 hectares. Maison de maitres,
avec jardin, grandes dépendances. La cession

comprend 18 belles vaches à lait, 2 che-

vaux, voitures et tout le matériel. Vente ga-
rantie KO litres à 1 fr. 40.

On traiterait avec 70.000 fr. LAGELIN ET

RAPIN, rue des Petites-Ecuries, PARIS.

«OOnpif
ou COMMANDITAIREavec capitaux

ASSOCIÉ est demande par entrepreneur de
charpente et menuiserie de Itennes. Il est néces-
saire d'otro de la partie. Affaire très sérieuse. Ins-
tallatlnn moderne. Références exigées.

S'adresser au Journal. 56837-D

ATELIER WECANIQÛi
A vendre centre maritime Import. C.-du-N..( faisant

Karafçe' machine a vap', moteurs marins et pii-ecs

<lt>tacliccs. Bel outillage. I.'rgont. L'O.-Ecl. S68-21-D

A
céder Fabrique Volturee, anc., très connue. On-

Ulla.g8 moderne. S'aar, PBJOLET» Avranehw,

A LOUER, pour entrer en Jouissance

de suite UNE JOLIE MAISON

tion, avec Jardin et communs, située à
Alençon, rue du Cours, n' 50. S'adresser,
pour tous renseignements, à NI* Houyel,
notaire à Alençon, rue du Jeudi.

A CE'DER
Saint-Malo. ALIMENTA-

TION GENERALE, magasin propre à tout

commerce, long bail, très beau logement,
loyer peu élevé, eau, gaz, électricité, télé-

phone. S'adresser à M* Huet, notaire à
Saint-Malo.

Etude de M* LE GALLO, notaire,
à Plouay

A LOUER
pour le 1- septembre

au Bourg de Plouay.
11 MAISON DE COMMERCE avec toutes

ses dépendances situées place de l'Eglise
et rue du Budo;

2' MAISON rue du Budol; 3' cour, re-

mise et puits, rue du Cimetière.

S'adresser au notaire.

A CEDER DE SUITE

BON

FONDS DE CONFECTION

lingerie et blanc, situé en plein centre.

ville du Mans. Prix à débattre. S'adresser

a M* Etourmy, huissier au Mans. 14, rue

Jaukowslti.

Etude de M* FRANDHBŒUF, notaire
l.aval.

A CEDER:
BON FONDS DE CARROSSERIE ex-

ploité ville de l'ouest dans vestes Immeu-

bles.

2' FONDS DE BOUCHERIE avec bail

avantageux..
Pour tous renseignements, s'adresser au

notaire.

DVULHIlULnib
quintaux par

mois,
ii céder, Ecrire R. L. à l'Ouest-

Eclair.

EMPLOIS, DEMANDES ET OFFRES

CHEF CHANTIER
scr'.eux connaissant bé-

& Perros-Guircc pour diriger gros chantier. Str.

r6r. exlg. S'ad. Ives O/frct, entrepr., Gulngamp.

Entrepreneur Peinture, Vitrerie, Tonture

(Nord-Ouest) dcmando do suite

papiers peints. Référ. exigées. S'adr. l'O.-Ecl \M;

chez
s°i- e"- m- GA.BRlEL

P. 6, Evreux (Eure).

l'cnslonmit Mancjnscith, TRUVVILLE (Oalvados)

DEMANDE DEUX ADJOINTES

Envoyer références et D

ON DEM. JEUNES GENS la vente des

tissus, pour faire les marchés. Bons appointements.

Nourriture et logement, Ecrire Maison Masque-

lier, il. rite du Long-Clos, (Cnlvnd.).

VBRIE fCalvados'.
:,$~CS-"D

CONDUCTEUR LITHOGRAPHE

1 est demandé dans Importante Imprimerie de

j'OjiesU Place stable. S'adj. a1¡ J«uiual. 68690-D,

Etude de M.' JOLT,
notaire a Saint-Martin-des-Besaces.

d'un très bon fonds, sis a Saint-Martin-

des-Besaces, au bourg, dont l'acquéreur

pourrait continuer l'exploitation, pouvant
obtenir une location de l'immeuble pour

deux ans et demi.

s'adresser, pour tous renseignements et

traiter, M* Joly, notaire.

A VENDRE POUR CAUSE DE SANTE

Très bon fonda de commerce

EPICERIE -MERCERIE

CAFE ET TABAC

à ANGERVILLE, lieu dit La- Forua-MoUy.
S'adr. à M" LE VIEL, notaire à Dozulé.

et, pour visiter; A NI. LECORXC.

Etude de M" BEC, docteur en droit,

notaire à Fougères.
Suivant acte reçu par M* Bec, notaire

iL Fougères, le 12 janvier enregistrer
à Fougères A. C., le 14 janvier, suivant

folio .îiî. case 601, la Société en comman-

dite .'Hamel l'Hermelin et Cie1» ayant son

siège social il Fougères, rue Maupile, et

pour objet In commerce et la fabrication

et de la vente de la chaussure, a vendu

;i Monsieur Francis-Amand-Marle MAR-

TIN, fabricant de chaussures, et a Ma-

dame Emilienne RUFFAULT. son 6pnuse.
demeurant ensemble à Fougères, rue Mau-

pile. Il' 8, le matériel, l'outillage et ma-

chines. et les marchandises dépendant du

fonds de commerce exploit6 par la So-

ciété venderesse, à Fougères, rue Maupile.
Les oppositions devront être faites dans

les dix jours de la seconde insertion et

seront reçues en l'étude de M" Bec où

domicile est élu.
Pour la première insertion*:

A VENDRE
1* PROPRIETE, 1 h. 60 arcs, .pour petit

élevage, francs 2' EPICERIE-DE-
BIT campagne, avec hect. d'herbages.
convient pour élevage. Libre. M" DEBRAY,
notaire à Tourouvre (Orne).

APFIYFR
excellente BOULANGERIE-

maritime. Bien logé. Long bail. S'adresseç

à M. Le Guilcher, huissier, à PalmpoL

CAPITAUX

On demande à emprunter 250.000 francs

garantis par première hypothèque, avec,

intérêts à 7 nets de tons impôt».
Ecrire J. C.. il. I'Ouest-Eclalr.

A C1EDER A MAYENNE

BONNE BOULANGERIE
S'adresser a il» FRILEUX, Huissier,

Mayenne.

Etude de il» GOUVRION. commisaalre-

priseur -iL Mayenne.

VENTE

D'UN GAZOGÈNE NEUF

En souffrance a la gare de Mayenne.
Le Dimanche £5 Janvier à li heures,

Description Gazogène tôle rtvée, 6 m/m..
hauteur t m. 80 diamètre 1 m. Acces-

soires laveur, haut. 2 m. 80. diam. 1 mè-

tre; raccords et coudes font». 3 tuyaux fer.
un sac de boulons. Produisant gaz pauvre

pour chauffage ou forco motrice. Force

chevaux, poids 2.260 kilogr.
Au comptant et 15

Etude de 'Il Jean VERANT. notaire

MORLAIX. rue <le Paris, n*

A CÉDER DE SUITE
TRES BON FONJTtS nE COMMERCE DE

VINS ET SPI'RITUEUX en gros, dans

chef-lieu d'arrondissement dn Finistère.

S'adresser, pour tous renseignements et

traiter, à M* VERANT. notaire.

CONSULTEZ L'IMPRIMERIE

DE « L'OUEST-ECLAIR »

pour tous vos Imprimés

BON COUPEUR \,T mars. Boii3

a,pp. i'rfmlre adr. VOnent-Eclair. &87«)-Di

COUVREURS
sont demandés chez Ni. Que-

ruel, place ste-Anne, à Vlft'E.

Travatl assuré. \M5S

Sa-int-Rémy rue i\c Rnhan, Rennes.

BOULANGEREST DEMANDE

ON DEMANDEDAME ÉCONOME
ETsr.RVF.VR.HOTELDEFRASCE.NANTES.

célibataires.

ves. scrre-freiins. accrodheups. poseurs. aM«s-

macWnistes moteur à gaz, pontonniers, ébarbeurs.

sont OenraïKles par Société Métallurgique de

Normamlie, il MO.NDEVILLE. près Caen. FaollK*»

de pension. Erri're^ '3TS

LINOTYPISTES
sont demandés a l'Ouest-

CHAUFFEUR
pour Moteur à mz, est deman-

dé par minoterie. S'adres.

ser a l'Ouest-Eclair. 58"4irt

BONNETERIE-LINGERIE EN GROS

demande bons Représentant» à la com-

mission, ayant clientèle et auto pour

régions: Rennes, Angers, Saint-Brieuo,

Nantes, Brest. Superbe échantillon-

nage, prix imbattables. Livraison sur

stock à réception du courrier. Fortes

commissions. Situation d'avenir à

collaborateurs sérieux et travailleur*

HCrSSAT 8AINT-BRIEHOi:

placement nos produits: HUILES. SAVONS tAFES

auprès clientèle particulière. Qualités supérieure»

garanties. Ronne crnnmission.

IIUrLERIIi SAVONNERIE DENIS et Cle. J;

I,(iN cle^ Proyençe! jjj^b

AGENTS
sont demandés pour Savonnetterl».

AGENTS Conditions et prix avantageux.

_FVr_r.érald
EMBON. à SALON de Provence.

ON nC M
pour campagne un homme connalss.

UN Utm. le scrvice de. l'intérieur et si pos-

slDl,. »“ ,le janlinag»'. s'aU. l'O.-Ecla!r.

est demandée comme femme de chambre pour mat-

son hourgeolse. Rétér. parfaite» exigées. Appoint.

ments de nnlre S'adr. i l'O.-Eclalr. 16478

tier pour HTVlrc du nias.isln et tournées 12'.UN

COMMIS HPICIER sortant d'apprentissage ou un

AWRENTI très fort pour le magasin et leservtea

Ecrire Epicerie

Barncville-sur-Mcr (Manche).

ON DEMANDE pour petite Ville de Norman.

die Jeune Fille de 22 a S, ans, de conduit»

irréprochable, tros au murant de ia vente et

tenue des articles MERCERIE, etc. serait

nourrie n logée, très bien payée. Pour

raison de discrétion, s'adr. au journal. o88l3

ON DEMANDE les fonctions de première

demo.aclle. l'lace stable; ne pas écrire san. réfe-

rcnces. 149.rue St-Jean.

Pyrie. a i_p_mnglé
(Côte.-»-(lu-Nord.). 5œa»-D

pour camion demandé. Rcte-

CHAUrrtUn lToncCi, exigées. FL.\GELr..

meuses ct barattes, ct un JEirSE HOMME pour ap-

pnmlro
commerce et voyages, sont demandés.

jverire M. il. a l'Oiifst-Eflatr..

jeune
Ménage, un enfant, dem. Bonne à tout faire

vive, propre, honnête, petits savonnages, repass.

Bons gages. Briaumont, rue de Crimée, PARIS

GAGNEZ FRANCS

par mois pendant loisirs par correspond Dem.

miselgncmonts gratis Affaires et Publicité D. 17,

I.jpgi- ni'lgii|iie)_.
Timbrez à fr. 7.V

unut r» C 1 1 D
à la commission bien Introduit

VOYAGEUR près bazars et foralns est dem.

pour Bretagne et Normamlie, par la Maison MAU-

RICE. Bijouterie Fantaisie, Articles de Paris, 11,

rue Ri'aunmr. PARIS.. iË52r5

ON rvC M
Vendeuse bien au courant de la

UW LIClH» Vonte du lainage et tissus, sur le»

marchés. Références sérieuses exigées. S'adres.

srr • PPBI.ICITE OUEST. -SANTES. bis.

DEMANDE
EMPLOYE VENDEUR pour vcnte tissul

wr les marchés. Bonnes références exigées. -«

S'adr. Publ. OIEST. NANTES, N' bis.

MONStEUR
seul environs Angers, dam. Ménag»

/,o ans cuisinière et valet susc«pt. apprendre

conduite auto. Ecrire ÎQ.-F.clalr. Angers. 13i3

S'adr. 10. rue Tiazo.gp. LE MANS. *j*î

•i un | CAPT1II DC
Bloueee et Tablier* dem.

sentent pour Bre.

tacne. S'adr. 116. avenue Thiers. L.E MANS.

nC M
Ménage ans. actif, intelllfr. r«eoS

UCITIa mandé corn. gard. chass, et pt«P%

CtQ do ROCHAS, Bd Heurtelou*. JQVBS.
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LE MEILLEURPLACEMENT

Placer son argent en ferres? en bijoux ? Peuh 1
Le mieux, mon bon, c'est d'acquérir de la
force et de la santé en buvant son Dubonnet 1

Professions
Malsaines

Nombreux sont les ouvriers victimes de leurs métiers
les poussières absorbées pendant le travail s'accumulent dans

l'organisme, y déterminent des lésions souvent graves, des

Tout te monde connaît la maladie des peintres les
terribles coliques de plomb occasionnées par la céruse les

) plombiers, les clicheurs, tes typographes, sont aussi journel-
lement exposés à l'empoisonnement par le plomb et à la

| paralysie qui en est trop souvent la conséquence.
Bien d'autres professions sont également insalubres les

poussières végétales, minérales ou animales sont nuisibles
aux meuniers, aux boulangers, comme aux mineurs; certains
ouvriers en métaux, les plâtriers, les travailleurs du ciment
ou de la pierre, les fourreurs, les chapeliers, les ouvriers des

tissages et des filatures, tous ceux que leurs occupations
maintiennent dans une atmosphère poussiéreuse, souffrent
non seulement dans leurs voies respiratoires, mais aussi dans
leurs voies digestives et dans leur organisme tout entier des
inconvénients de leurs professions.

Cest toujours à la purgation que les médecins ont recours

pour évacuer les poussières professionnelles, décrasser les

organes, décongestionner la circulation, expulser les résidus
accumulés.

Mais beaucoup redoutent la purgation qui les fatigue ou

l'ajournent faute d'avoir le temps de se purger.
A ceux là, comme à tous ceux qui exercent des professions

malsaines, on ne saurait trop recommander les {

PILULES OUPUIS

laxatives, antiglaireuses, aatibilieuses, dépuratives

qui purgent sans coliques, sans rien modifier aux habitudes ou
à l'alimentation, sans qu'il soit besoin de suspendre le travail.

L'Usage régulier
des PILULES OUPUIS

empèche l'encombrement des voies digestives, prévient
l'encrassement des organes, assure l'évacuation régulière
de tous les déchets, stimule le fonctionnement intestinal
et l'expulsion des résidus.

LES PILULES DUPUIS j

) sont le seul Remède hygiénique pratlque

1
autant qu'économique des Traoallieurs.

EN VENTE DANS TOUTES LE? PHARMACIES

Bien exiger les VRAIES PILULES OUPUIS en boftt*

portant une étoile rouge (marque déposée) sur le couvercle et les mots

| • DUPUIS-ULLE • Imprimés en noir sur chaque pilule de couleur rouge-

i
LA BOITE 2 fr. 20

J

D6p6tfinér&I Ch.BtlUaufl, docteur en pharmacie. rue Léoa-G&mbrttt,LUI». 1

R. C Ltlie. No 17491.

BONNE A TOUT FAIRE *Zni& ?,e

.ar mois ei augmentation. Ecrire A BECK, 14, rue

nubilloi, Le Kremlin Ulcétre Seine:. fiMlO-U

en
Représentant» Spiritueux ayant clicntèln

ddtail demandés tout Ouest par VIGMON et

(la, NANTKSiUOVLON.
1197

Payé rtc sulte. t *fi'*fc°

"AGRANDISSEMENTS USINE

Ou cli.-rclio l' IN CHIMISTE compétent, pour

1 fabrication des produit* d'entretien et la dlrec-

tion de in»pa<. et entrepôts de produits chlmUiue».

S* CNE PERSONNE capable d'assurer la direc-

tion d'un service important de vente par correspon-

,lance. Leur part dans l'augmentation du capi-

tal ne <tev.*a pas être inférieure à 200X00 franc*.

S adressé il il" BLANCHET. rue i-alnt-Laud. il

ANOEHS, nui tr»n»in«ttrii, 1M<

quant références, a HOtREL, 5. rue de l'Amlral-

Courherl, M fort {Seine?.

Ail fVFM
DE BONS TOURNEURS, place Sta-

un 1/tlMiijle ETABLISSEMENTS LAGOR-

OETTE, AMBOISE (Indre-et-Loire). H75

est demandé, bons ea-

jres lopé nourri, blnnclil. S'adresser hureau

iluJourjiaT
M»?7-D

luvcr ,s'»dH^ser_gglft/i''« lu?;flfff'»s.

WvrTérIiiTnuisier s.a

nu homme inarlù est <:cn\»lé. Logement pour fu-

Jll!lle-^1iL-Yiu-jLnis' A" uauc-i'cH'ci- œae-v

7SM

industriels, droguiste», peintre! ptaarnioclens, grai-

netier: pour plarem. d'un produit nojv. répond.

A une nécessité. Tr. forte commission. Ecr. «n Ind.

le genro de clientèle et l'omencl. «lépartem. visité».

Cartier, vallée det Bourguignons, Il St-Quentln.

FILLE D'E SÂLLE DEMANDEE

HOTEL DI; CHEVAL NOIR, La F«rté-Maeé,

BONS COUVREURS

3 francs l'heure, pour Quimperlé.

Travail assure. S'adresser l'O. Eclair.

OUVRIER COIFFEUR EST DEM.

MAISON LIMONAT. MOHUIX

LEsLEriTES^Msoura
PAR

MARIE ROSE

i ImaHaaraubk. ne gnUant pu, ne tachas! pu. I

I n'otfitnt aneun danger, uni pour les poux aai

saceoaibc&t dons une mort publiait et le» lealet

qui i»ot dhnratet.

Un essai convainc, Un flacon saffit

L. Loden MARIE-ROSE In «««I 1m kmde C«m
En Vende: Ph*n»tciu, HeibomUiiei.

Le flacon 2 tr. 65. En dUctat pu la

LABORATOIRE. 10. rue Rtciao. LE HAVRE

SB Centra niB&t sa timbttt. (Cône tcabouMB. 3.30

S™ Dtm.Ddir wnct cutis «t r. toamrm
AWCSHWtt. M. r. do Cette. L Gumn»Calomtai(S~>

COLORE-AMÉUIORECONSERVE

RENFORCE LES COUPAGES CLARIFIE

INOFFENttVE• OURâlLE• NELAISSEPASDETRACES

RÉUSSITDE SUIT! • PARTOUTENTOUTESAISON

p1l» pheITet E. GALICHËRE aTaTnT-LO:

REFUSER LES IMITATIONS

6 fr. le Paquet, pour 1 onneau de 11 hect.

Expédition franco contre mandat

Efljwop
ENGELURES

i CHtVASSB*. OBHÇIBE». Mini (séries par 6

POMMADE ARDAGH 3 fr. le Tube

ON DEM. PE'RwO'Il Ht ménage, couture,

repassage. -Mme TURQUET. Le Vieux-Quewioy.

AVRANCHKti.
_i£?Z2

MENACE JAROINIER domandé pour propriété

Cotcs-du-Xord. S'adresser au journal. 4-2964-C

iCillftlC Cil i P
Vingt cinq ans, bonne santé,

DU U'Utsachantfaire la cuisine, est

demandée dans petite ville de Normandie. Référ.

très sérieuses exigées. Appointements de tout pre-

mier ordre. S'adr, au journal. W4T7

ON DEMANDE JEUNE BONNE

Débutante de préféreuce.

LEFEnVRE, La Blanchardière, par ATHIS (Orne).

LiUmifllO eut demandé JTAISON COUESPEI^

Pt;TOT. T«ny-»ur-Vlr». ;:075-C

PHARMACIE
On uem. Préparateur lib. serv.

Ed. -Vaillant, Boulogne (Seine). 40966-C

ON
DEMANDE BON BALONNIER, -Ti) fr., nourri

et rnuchiV r.TTITTIER. CoUTeur. Vitré. lfi^CT

Franco contre 1 fr. en timhres tous renseignements

sur MO carrières de l'Etat, féminines et maseulines

et notamment sur les magnlfiquea carrière*

i Inspectrice 6i Inspecteur

X3XT rmaa\Jsr^3crM

Pas de diplôme exigé; âgo p' concourir: 28 a M une

ECOLE SPECIALE D'ADMINISTRATION, r. Férou

Paris (6'). Il' patronage r1e l'Etat. Enselg. p' corr.

M/VNfilFIIR M
ans, connai?suit parfaitement

commerce dplccrlo gros et détail

cherche place- VOYAGEUR, GERANT ou CHEF

PERSONyEI,, Ecrire S. E., A l'Ouost-Erlalr.

INGÉNIEUR-CHIMISTE Cci«

s'assoclor ou Ecrire C. r. o.-Ei'lalr.

MENAGE
anc. cûmmerç. cherche GERANCE.

Ecrire P., l'O.Eclalr

JBUNE
HOMME courant comptiiblllte, commerce,

cherche, représentation région Bretagne près
clientè:n faite. Au besntn fournirait auto ou acht1-

ternit raTtf. S'arire.iiter IL l 'Ou est-Eclair. 4vB03-C

ANOIBN 0OMMER0ANT DEMANDE PLAOE

WVIMV3UUU s'adresser au Journal. M836-D

CHEF COMPTABLE
excellentes référ?n-

industrielle et commerciale, système centrflissteur.
serait libre sous peu. désire situation I.i Rochelle.
Nantes ou Bretagne. S'adr. Aq. llnrar-, NANTES.

Jeune
tllle couturière riom. emploi vendeuse <lan<

rayon confectton. S'adr. à l'O.-Eclair. «OW-C

ALIMENTATION

CHAMPAGNE

Fondé en IBM. Vente «Ilrer.le flenul^ 9 fr. in 'mntellle.

IHct (ut neuf eompri'. Ech. gratis.
^S> tWk SBK

Demander tarif à FOUGA. Narfconn» (Aude).

CHEVAUX-VOITURES

A
vendre Deux hirnals voiture, charrettes

normandes l tombereau, 1 rouleau, charrette

fourragère complète, paires harnais. 2 cheraux,

le tout état oeuf. S'adr. l'Ou«»t-Bei»ir. 42»i-C

[ Asthmatiques

Voicila cure qui vousguérira
Seuls, les peuvent se rendre

qu'ils endurent. C'est unbrusque réveil au milieu de la nuit, la respiration haletante,
la poitrine comme dans un étau. Les bronches sifilent, la face est couverte de sueur,
tes lèvros sont violacées le malade ne peut rester couché, il se lève et essaye de
toutes les positions pour mieux respirer. L'oppression est accompagnée de quintes
de toux et de nombreux crachats qui lui arrachent ta poitrine.

Il faut pourtant que les Asthmatiques, les Bronchiteux sachent bien qu'il
n'existe qu'un seul remède capable de les guérir une fois pour toutes c'est le

SkopjesVûsgeiCÂZÉ
Innombrables les personnes qui nous écrivent proclamant leur guérison.

De La Ferté-Bernard (Sarthe), nous est parvenue la lettre suivante

La Bronchite Asthmatique de ma nière date do 10 ans. Ses crises étaient

I fréquentes ce n'était que tour, crachats, sifflement des bronches. Pour la

I soulager, nous avons essayé de tout. Elle étact couchée trois jours sur sept.
Le Sirop des Vosges Cazé fut son bienfaiteur et nous le disons tous hautement.
I Grâce lui, sa santé, sa (¡aire revinrent. Maintenant, elle va, rient, fait ses

courses, va ait jardin en poussant sa brouette eomme autrefois. Nos voisins en
sont émerveilles. Nous n'avons qu'an regret: relui tfavoir connu si tard rotre

remède. A. THOMAS,41, rue Victor-Hugo.

Voilà qui montre bien la caractéristique du Sirop des Vosges Cazé

revivifier les poumons fatigués, les tonifier, les sortir de leur paresse, les

rajeunir en portant la vie au contre du mal.
Nous ne saurions donc trop- recommander aux Bronchiteux, aux Catarrheux,

aux Asthmatiques de faire une cure avec la Sirop des Vosges Cazé.
Très rapidement la respiration reprendra son cours normal, tes crachats dimi-

nueront, la toux cessera. Us sentiront comme une vie nouvelle passer en eux, et

par un traitement régulier et continu, ils pourront braver les rigueurs de l'hiver,
les brouillards et traverser sans accroc cette terrible saison.

Qu'ils demandent à tous ceux qui ont employé le Sirop des Voeges Cazé, tous

sont unanimes à proclamer son efficacité, car le Sirop des Vosges Cazé guérit,
entendez-vous bien, il guérit; avec lui, l'asthmatique respirera à pleins poumons
comme à vingt ans et le bronchiteux ne toussera plus.

SJrojH»y«sgesÇAZÉ
Exigez-le dans toutes les Pharmacies.

Le grand façon 6 fr. 75 les deux 13 fr. 50 franco gare contrr mnnrtnt. En ai de difllcaleés,
écrire Laboratoires CAZÉ, Ms, Avenue de OhltlBon, Paria. Broch., reoseig. gratis.

A CREDIT

MOTEUR ELECTRIQUE AGRICOLE, type B.L.

112 ch. 6o tours i ch. tours 2 ch. 120 tours

PLUS de 10 USAGES à la FERME

Paiement Un QUart à la commande, le solde en 12 mensualités

Ecrire à la REPRÉSENTATION GENERALE

PARIS
Rue de Grammont PARIS (2")

AUTOMOBILES

D CM A lit T
cv- 4 Places. Mécanique

puis Carrosserie bon état. Ferait service dur ou

camionnette. MARTIN, Mécanicien.. place

Saint-Michel. RENNES. 568-30-D

AMI AN
0IHLIBT 0. B. A., 4 tonnes, parfait

V»HimVra état, IL vendre, au GARAGE nf)U-

T,ANC;KR. pince t'ourton'ne..1 CAES.

l CV. i/î. roulé 2.000 ktlom environ. S'adresser

ix liOTREL. cycles, il t'orseut (Cotes-du-Xord).

FIAT
trr. non état, '1\ VENDRE. S'adresser à

FIAT rOn«-5t^Eclalr. SAI-NT-BRIETC.

CAMIOHNETTE FORD, kilos, éclair, élet. Bon

étit de marche. S'adr. l'Ouest-Edair. Vannes.

CAMIONS REVISES GARANTIS

LIBERTY, aver. benne basculante.

WHITE, 2 tonnes et 5 tonnes.

PIERCE ARROW, 2 tonnes et 5 tonnes.

SAURER, 2, 3. 4 et 5 tonnes.

Agence SAURKR et camionnettes LATIL.

MflllNIfcH
12,

RENNES

vendre
CAMIONNETTE CHARRON

5Co" kilos revlsée, très bon état, peinture et capote

neuve. Prix avantageux. l'ASTOCREAl!. jranlu

a AI.EXÇOX.
^yj/-D

fa!t »'tat (le marche. S'adr. a l'O.-Eclalr. Iftljg

lërVOn
A VENDRE CV camionnette bOO kl!

rU'rlW mécanisme à l'état de neuf.

DDDI ICT
15 CV, camionnette normande 700 k.

DCnUICI mécanisme entièrement revu.

S'ad. P. BOUTTIER. r. Nationale, LE MANS

A VENDRE,

pour

eau" double emploi

ment révisée a neuf. M. IADAJJ, au PouWu. ni

Locunolé (nnlJtère).
M6JÎ-D

PERTES

PORTEFEUILLE OUBLIE

a Conternc. le t3 Janvier. En aviser l'Ouest-Epi-nr.

Récompense.
l9"c

AVIS DIVERS

adulte. M,COMTESSE.I3ROONS(Colcs-du-Xord).

MACHINES A TRICOTER
Toutes largeurs et Jaugei. Prix de fabrication.

Aiguilles et accessoires. Catalogue spprentlsi. en'

LAI N ES
toutes nuances. Echantillon «ratis. La

LAINES Laborieuse. 10 quai d'Urlénns. Nantit

Mlle OHUINARD, il. r. Salnt-Melainfl, RIWNE»

OAulxl' iilîllflli naires en son Hôtel privé.

Mme Renaud, 65, r. Lemorcier, PaiU*. Consult.

CANALDESUEZ
Groupement porteurs d'obligations pour

obtenir paiement cottpons en franos or. Ecr.
P. BERNSTEIN, 3, rue d'Alger. PARIS.

mine. Krriro louraat qui transmettra. lfil-iO
Pers. »ér. campag. dem. Nourrisson. T.'O.-B.42967-f;

On dem. Moteur gaz pauvre, ST>/¥>CV. Offres
v itAIUX, li. nir Laftrange. PARIS. 4-2StJ3-O

SCIERIE FORESTIÈRE T0U?^.
lo.:omoblle 95 HP.

S'adresser à lOuest-Eclalr. KSGB-C

ADJUDICATION

Les Ordinaires de la Marine passeront, le 10 Fe-

vripr ;0O3. un Marché de 3.4ÎO kilos purée de to-

mates. Les échantillon.; devront parvenir le 31

Janvier.
Pnur renseijfnements. s'adresser A M. le Commis-

salre Principal administrateur dételle. S'/DJbtun-

ff.i lij:\ Miirtnr,
LOHIEST. Ifti7.»

X/PNnRr
SCIERIE FORESTIERE neuve.

visible en marche, scia volant

1 m. 50. jnachlne a vapeur Brouot 15 HP.

Ecrtrc à N. 0.. Ouest-Eclair. 98830-D

DETTES

M. François PORTIER. de Plumaugat (C.-du-N.1.

prévient le public qu'il ne répnnd pas des dette»

de <a femme, née Eugénie ANDiROVET. 4-^gO-C

IMMEDIATEMENT

PROKrLES NF.fVS. bon état, FERS EN V. grande

long. fr «-ORNIERES EGALES 75 long 10 m..

M tr. POUTRELLES Ions. m. haut. m/m..

fr. les 1W kilo» wagon départ BREST.

AUALAIN. 6. boulevard Thiers, BREST. lfri&i

• nues, tronquées, contenant 1.9H0

A 6.0W> titres. Prix modéré. LE BRAS. «9 bis.

rue du Château. BREST. W6<

UEMORROIDES-CONSTIPATIOàJ

GUERISON RADICALE PAK TRAITEMENT «ON

Envol notice explicative contre 9.50

Fcrire EON.OdePharjnaticdeFrsncaOINAN.

CHERCNONS
actuellementplusieursbo!*»rl«am-

ciannes,bonnequalité,enchêne,principalement
LouisXV.Prendronsa notrechargelesfraiséven-
tuelsd'intermédiaires.Ecrireavecmesureset
photosà CARLHIAN,décorateur.6 bis,avenue
Kléber.PARIS. VtaSrC

FOUDRIS
et FUTAILUI8neutset usagéstoutes

contenances.ROUTON.Lune!iHérault).
PROPRIETAIREDESIREACHETER

Bretagne si possible ou département! voisins. S'in-

téresserait a propriétés forestières de toutes conte-

nances Ecrire (i. V. l'Ouest-Ecluir. ô8TH-a

''WAGONNETS BASCULANTS

d'occasion, pour vote de 0 m sont demandai.

Ecrire et donner prix à M. CHARIN. 4 l'Ouest-

Eclair.
âêTTt-D

VOIE DE U DU est demandée Ecrire et

donner prix à NI* CHARIN. i l'Onest-Ecl :>S7»-I>

RECOUVREMENTS A FORFAIT

Pour ithoutir rapidement, confiez-les aux sptcialitUt

B0UI0UNH.LE t Ow, Ancien Av«m4

197, tant). Saint-Uoiioré. PARIS (Nombr. titinnam).

Il

nan

RCf
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Garanti
sans suif

Prix 2 fr. 25

v Gardez ce teint de jeune fille qui
donne tant de charme; prolongez
votre vie de jolie femme. Vous y par-
viendrez tout simplement en substituant

aux savons de toilette ordinaires le Savon

Palmolive garanti sans suif.

Il est fait avec des produits qui adoucis-

sent réellement la peau les huiles de

Palme et d'Olive pures, combinées et

saponifiées de façon exclusive. Chaque
soir faites votre toilette à fond au Savon

Palmolive, massez légèrement votre vi-

sage avec sa mousse crémeuse, rincez

ensuite à l'eau fraîche et séchez sans frot-

ter. C'est le moyen réellement efficace

d'augmenter l'éclat de votre teint et la

beauté de votre épiderme essayez.

SAVON PALMOLIVE

"*3a Tnhœijsniiori Française

ARDOISES DE 40 X 40 cm, 60 X 60 cm

FEUILLES LISSES pour

PLAfONDS et REVÊTEMENTS

TUYAUX DE DESCENTE ET BACS

Demândez Catalogues et Devis à

TOITURES & REVÊTEMENTS sa.
16, rue d'Afiuesseau Paris giys&s45-09

Représentants-Dépositaires

M. CHAPELAIN

10. rue du \'au-Saint-Germain, RENNES

M. LABOURGADE

14, rue de Brchat, MORLAIX

Pour GUERIR
D(,,iiiariflez à votre les cachets

de
Soulagement Immédiat

Prix de la boite. toutes pharmacies
Adultes 7 fr. 85. Enfants: 6 fr. 60.

R

les

JOLI CALENDRIER.EPHEMERIDE pour 1925

offert gratis A tonte qul au

Laboratoire

annonce une carte visite

sone enveloppe affranchie à 0.0:, c.

ACHETEZ une

ANTINEA

la meilleure des
MACHINES A COUDRE

Garantie 10 ans, sur facture, depuis ? fr.

Expèdit p prav Ou"
Etab. MAURICE, 30, r. Oambronne. Paris <15«)

CIDRFDISTILLATION

Fermentsultra-rapides
Unfrancparhecto

contre remboursement

LABORATOIREBOUFFORT
FOUGÈRES(I.-et-V.)

Le Gérant, Fa. Rallier. i

GRATUITEMENT
est envoyé toute personne qui en fera la
demanda notre Catalogue illustré de lingerie,
bonneterie, ménage, ameublement, orfèvrerie,
bijouterie, etc. qui vous permettra d'acquérir
pour 2 francs seulement un article d7une
valeur marchande de 50 franc*. Ecrira à l'

Union Economique des Achats en Commun

3, Rue Treilhard, 3, à Paris

l=Mdld:UdalHhrfdl

Le

7, avenue Pastenr, PARIS (15e)

médecins
Les voitures utilitaires

AGRICULTEURS

VOYAGEURS COMMERÇANTS

pour £\ £j 1 1| J\ \J Li 1 augmenter votre

doubler rayon d'action

votre activité avec freins sur roues avant

15 CV Torpédo 7 places Demander nos notices spéciales pour tous modèles
|0 CV Camionnelte marchande 1000 L

{SOCIÉTÉ ANONYME DES USINES* "rEN-AULT. BILLANCOURT <8.i.O

ou ses agents régionaux

MAISON DE VENTE AUX

MAGASINS GENERAUX D'AMEUBLEMENTS

Bout? MAO ENTA. 63 PAR I S

Ouverts tous les jours môme fériés, termes le Dimanche

En tenant compte

DU PRIX D'ACHAT

DE LA CONSOMMATION

DE LA DURÉE

DE L'ENTRETIEN

DE LA SÉCURITÉ

LA VOITURE

RENAULT
est la plut économique

du monde

L'adoption des RENAULT

pour les voitures de travail et

pour les taxis en est la meilleure

preuve.

Le frein sur les quatre roues

c'est votre sécurité

Une voiture sans freins avant

est imparfaite et démodée.

De fabrication française

LA RENAULT

est, à la fois, un instrument de travail

et un capital toujours négociable.

Pourquoi vous adresser

aux intermédiaires ?

Lorsque vous avez les prix les Plus
réduits en achetant directement chez

le fabricant lui seul peut aussi

vous donner le maximum de garan-
ties. Ecartez donc les intermédiaires,

venez visiter nos immenses galeries
où sont exposés par milliers des

Mobiliers de tous styles, simples ou

luxueux. Dans nos Magasins, les

Meubles sont présentés chacun dans

un cadre approprié vous vous rendrez

compte ainsi de l'effet qu'ils produiront

lorsqu'ils seront installés chez vous.

GRATUITEMENT

nous vous enverrons sur votre demande,
les photographies des Mobiliers décrits

ci-contre, qui. malgré la modicité de

leurs prix, présentent toutes les garanties

que vous pouvez exiger. Vous recevrez,

en outre, notre CATALOGUE 1925

contenant la description complète
des Mobiliers que nous fabriquons
nous sommes à votre disposition pour
vous donner d'une façon claire, précise
et loyale, tous les renseignements dont

vous avez besoin.

Acheter dans nos magasins,
C'est réaliser une économie

et avoir la certitude de posséder
un mobilier Impeccable et solide.

Expédition franco de port et d'emballage.


